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Tableaux de conjugaison

ÊTRE
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je suis

tu es

il (elle) est

nous sommes

vous êtes

ils (elles) sont

j’ ai été

tu as été

il (elle) a été

nous avons été

vous avez été

ils (elles) ont été

je fus

tu fus

il (elle) fut

nous fûmes

vous fûtes

ils (elles) furent

j’ eus été

tu eus été

il (elle) eut été

nous eûmes été

vous eûtes été

ils (elles) eurent été

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

j’ étais

tu étais

il (elle) était

nous étions

vous étiez

ils (elles) étaient

j’ avais été

tu avais été

il (elle) avait été

nous avions été

vous aviez été

ils (elles) avaient été

je serai

tu seras

il (elle) sera

nous serons

vous serez

ils (elles) seront

j’ aurai été

tu auras été

il (elle) aura été

nous aurons été

vous aurez été

ils (elles) auront été

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je sois

que tu sois

qu’il (elle) soit

que nous soyons

que vous soyez

qu’ils (elles) soient

que j’ aie été

que tu aies été

qu’il (elle) ait été

que nous ayons été

que vous ayez été

qu’ils (elles) aient été

je serais

tu serais

il (elle) serait

nous serions

vous seriez

ils (elles) seraient

j’ aurais été

tu aurais été

il (elle) aurait été

nous aurions été

vous auriez été

ils (elles) auraient été

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

sois

soyons

soyez

Présent

être

Passé
avoir été

Présent

étant

Passé

(ayant) été

Présent

en étant

Passé
en ayant été

1er groupe CHANTER
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je chante

tu chantes

il (elle) chante

nous chantons

vous chantez

ils (elles) chantent

j’ ai chanté

tu as chanté

il (elle) a chanté

nous avons chanté

vous avez chanté

ils (elles) ont chanté

je chantai

tu chantas

il (elle) chanta

nous chantâmes

vous chantâtes

ils (elles) chantèrent

j’ eus chanté

tu eus chanté

il (elle) eut chanté

nous eûmes chanté

vous eûtes chanté

ils (elles) eurent chanté

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

je chantais

tu chantais

il (elle) chantait

nous chantions

vous chantiez

ils (elles) chantaient

j’ avais chanté

tu avais chanté

il (elle) avait chanté

nous avions chanté

vous aviez chanté

ils (elles) avaient chanté

je chanterai

tu chanteras

il (elle) chantera

nous chanterons

vous chanterez

ils (elles) chanteront

j’ aurai chanté

tu auras chanté

il (elle) aura chanté

nous aurons chanté

vous aurez chanté

ils (elles) auront chanté

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je chante

que tu chantes

qu’il (elle) chante

que nous chantions

que vous chantiez

qu’ils (elles) chantent

que j’ aie chanté

que tu aies chanté

qu’il (elle) ait chanté

que nous ayons chanté

que vous ayez chanté

qu’ils (elles) aient chanté

je chanterais

tu chanterais

il (elle) chanterait

nous chanterions

vous chanteriez

ils (elles) chanteraient

j’ aurais chanté

tu aurais chanté

il (elle) aurait chanté

nous aurions chanté

vous auriez chanté

ils (elles) auraient chanté

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

chante

chantons

chantez

Présent

chanter

Passé

avoir chanté

Présent

chantant

Passé

(ayant) chanté

Présent

en chantant

Passé

en ayant chanté

2e groupe FINIR
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je finis

tu finis

il (elle) finit

nous finissons

vous finissez

ils (elles) finissent

j’ ai fini

tu as fini

il (elle) a fini

nous avons fini

vous avez fini

ils (elles) ont fini

je finis

tu finis

il (elle) finit

nous finîmes

vous finîtes

ils (elles) finirent

j’ eus fini

tu eus fini

il (elle) eut fini

nous eûmes fini

vous eûtes fini

ils (elles) eurent fini

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

je finissais

tu finissais

il (elle) finissait

nous finissions

vous finissiez

ils (elles) finissaient

j’ avais fini

tu avais fini

il (elle) avait fini

nous avions fini

vous aviez fini

ils (elles) avaient fini

je finirai

tu finiras

il (elle) finira

nous finirons

vous finirez

ils (elles) finiront

j’ aurai fini

tu auras fini

il (elle) aura fini

nous aurons fini

vous aurez fini

ils (elles) auront fini

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je finisse

que tu finisses

qu’il (elle) finisse

que nous finissions

que vous finissiez

qu’ils (elles) finissent

que j’ aie fini

que tu aies fini

qu’il (elle) ait fini

que nous ayons fini

que vous ayez fini

qu’ils (elles) aient fini

je finirais

tu finirais

il (elle) finirait

nous finirions

vous finiriez

ils (elles) finiraient

j’ aurais fini

tu aurais fini

il (elle) aurait fini

nous aurions fini

vous auriez fini

ils (elles) auraient fini

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

finis

finissons

finissez

Présent

finir

Passé

avoir fini

Présent

finissant

Passé

(ayant) fini

Présent

en finissant

Passé

en ayant fini

AVOIR
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

j’ ai

tu as

il (elle) a

nous avons

vous avez

ils (elles) ont

j’ ai eu

tu as eu

il (elle) a eu

nous avons eu

vous avez eu

ils (elles) ont eu

j’ eus

tu eus

il (elle) eut

nous eûmes

vous eûtes

ils (elles) eurent

j’ eus eu

tu eus eu

il (elle) eut eu

nous eûmes eu

vous eûtes eu

ils (elles) eurent eu

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

j’ avais

tu avais

il (elle) avait

nous avions

vous aviez

ils (elles) avaient

j’ avais eu

tu avais eu

il (elle) avait eu

nous avions eu

vous aviez eu

ils (elles) avaient eu

j’ aurai

tu auras

il (elle) aura

nous aurons

vous aurez

ils (elles) auront

j’ aurai eu

tu auras eu

il (elle) aura eu

nous aurons eu

vous aurez eu

ils (elles) auront eu

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que j’ aie

que tu aies

qu’il (elle) ait

que nous ayons

que vous ayez

qu’ils (elles) aient

que j’ aie eu

que tu aies eu

qu’il (elle) ait eu

que nous ayons eu

que vous ayez eu

qu’ils (elles) aient eu

j’ aurais

tu aurais

il (elle) aurait

nous aurions

vous auriez

ils (elles) auraient

j’ aurais eu

tu aurais eu

il (elle) aurait eu

nous aurions eu

vous auriez eu

ils (elles) auraient eu

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

aie

ayons

ayez

Présent

avoir

Passé
avoir eu

Présent

ayant

Passé

(ayant) eu

Présent

en ayant

Passé
en ayant eu
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Joëlle PAUL

Certifiée de lettres classiques
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Étudier et pratiquer la grammaire

Identifier les classes grammaticales et les fonctions

1 Les classes de mots.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4

2 Les expansions du nom, de l’adjectif et du pronom... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6

3 Le sujet, les compléments du verbe, l’attribut du sujet et du COD... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8

4 Les compléments circonstanciels .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 10

5 Les fonctions.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12

Construire des phrases

6 Les types de phrase .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14

7 Les formes de phrase.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15

8 La phrase complexe : juxtaposition et coordination .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 16

9 La phrase complexe : subordination .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17

10 Les subordonnées relatives et les pronoms relatifs.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18

11 Les subordonnées COD : conjonctives, interrogatives indirectes, infinitives.. . . . . . . . . . . . . . . . . . 20

12 Les subordonnées circonstancielles : conjonctives et participiales.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22

13 Exprimer la cause, la conséquence et le but .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 24

14 Exprimer la concession .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 26

15 Exprimer une hypothèse.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 28

16 Les subordonnées introduites par que . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 30

17 La ponctuation des phrases .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 31

Conjuguer et employer les verbes

18 Le verbe : modes, temps, voix  .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 32

19 La conjugaison de l’indicatif  .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34
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Révision

Les classes de mots d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_001

Cménc  Identifier les classes de mots

1

Je vérifie et je consolide mes connaissances

La nature d’un mot correspond à la classe grammaticale à laquelle il appartient. 

les mots variables exemples

les verbes

 d’action

 d’état

 attributifs

faire, commencer, partir…
être, devenir, sembler, paraître…
avoir l’air, passer pour…

les noms

 communs

 propres

 animés / non animés

 concrets / abstraits

le vent, l’amitié, une vie, ce livre…
Molière, Italie, Toulouse…
un chat, un berger / la montagne, une table…
la pluie, un parfum / la liberté, la peur

les déterminants

 les articles définis

indéfinis

partitifs

 les déterminants démonstratifs

 les déterminants possessifs

 les déterminants indéfinis

 les déterminants interrogatifs /

exclamatifs

 les déterminants numéraux

le, la, les, l’, au, aux, du, des
un, une, des
du sable, de la neige, de l’eau
ce, cet, cette, ces (+ -ci, -là)
mon, ma, mes, ton, sa, notre, vos, leur(s)…
quelques, plusieurs, chaque, tout…
quel, quels, quelle, quelles

deux, vingt, trente-trois…

les pronoms

 personnels

 démonstratifs

 possessifs

 relatifs

 indéfinis

 interrogatifs

 numéraux

 adverbiaux

je, me, toi, il, lui, nous, elles, eux…
celui, celle, ceux (+ -ci, -là), ceci…
le mien, la nôtre, les leurs…
qui, que, dont, où, lequel, auquel…
certains, chacun, quelques-uns…
qui, que, quoi, lequel, lesquelles…
J’en prends quatre. 
en, y

les adjectifs un cheval blanc, ils sont grands

a. Soulignez les noms concets.

I ff   f  M  b   à . 

Pf    ’ b  ’. 

N y        ç 

à  . Q -     R ?

b. Relevez les noms : abstaits :

animés : 

c. Sulignez les adjectifs. d. Entouez les vebes.

Soulignez les déteminants et indiquez leu natue pécise.

1. Plusieurs personnes ont écrit. Aucune lettre n’est restée sans réponse. Trois propositions ont retenu 

notre attention.

2. Quels beaux arbres, ces sapins !

Soulignez les ponoms et indiquez à quelle catégoie ils appatiennent.

1. Personne ne s’est souvenu de ce rendez-vous, c’est ce qui l’a mécontenté.

2. De tous ces livres, lequel as-tu préféré ? Trois m’ont plu, mais j’ai adoré celui-ci : le tien.

1

2

3

Cnce : c qu çoit 
r un  uius n
bst : c qu çoit 

r la né
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les mots invariables exemples

les adverbes

 d’intensité

 circonstanciels

 négatifs

 interrogatifs

 de liaison

 modalisateurs (voir p. 47)

beaucoup, peu, très, trop, tant…

souvent, dehors, vite, bien…

ne… pas, ne… jamais, ne… plus…

où, quand, comment, pourquoi…

puis, ensuite, en effet…

hélas, sans doute, certes…

les prépositions
à, de, sur, pour, par, avec, sans, dans, sous, 

chez, afin de…

les conjonctions de coordination et, ou, ni, mais, or, car

les conjonctions de subordination
quand, lorsque, pour que, afin que, bien que, 

de façon que…

les interjections et les onomatopées Oh ! Ouf ! Aïe ! Stop ! Crac…

Exec BILAN a. Soulignez les mots invaiables.

b ’  bâ. C -  à  
  ? 

b. Relevez dans le texte : 

un adjectif : un déteminant indéfini : 

une péposition : un advebe inteogatif : 

un advebe de manièe : une conjonction de coodination : 

Ma note : / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

I1    : « V  ,  ’ f …   q’   
y   …     ’   …  ,  
 , ô  ,  ’… »
À  -à,   ,      ,  
 b q rien ’      ’ à ’.

N Sarraute, Enfance, © G, 1983.
1. I :     .

a. Réécivez le passage souligné en mettant les ponoms pesonnels au pluiel.

b. Faites une analyse complète du mot en gas. Expliquez son impotance dans la phase.

Expliquez la difféence : a. ente « mots vaiables » et « mots invaiables » ; 
b. ente « conjonctions de coodination » et « conjonctions de subodination ».

Écivez, en quinze lignes envion, la suite du texte de l’execice 4.
Soulignez de couleus difféentes dix mots vaiables et dix mots invaiables.
Pour chaque mot souligné, vérifiez si vous pouvez le faire varier en genre ou en nombre, 

ou si vous pouvez le conjuguer.

4

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

5

POUR DIRE

6

POUR ÉCRIRE

7

/ 4

/ 6
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Révision

Les expansions du nom, de l’adjectif 
et du pronom

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_002

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Les expansions du nom
Un nom peut être accompagné d’expansions qui précisent ou complètent son sens.

Nom +

épithète On voit de gros nuages noirs.

complément du nom (CDN) On voit des nuages d’orage.

complément de l’antécédent On voit des nuages qui se rapprochent.

apposition Menaçants, de gros nuages accourent de l’horizon.

Nom + expansions = groupe nominal (GN)

Chacune de ces définitions coespond à une fonction de l’encadé ci-dessus. 
Retouvez cette fonction. 

1. Nom, GN, pronom, infinitif, subordonnée conjonctive, généralement reliés au nom par une préposition : 

2. Adjectif, groupe adjectival, participe, groupe participial, qui précède ou suit immédiatement le nom :

3. Subordonnée relative, introduite par un pronom relatif qui remplace l’antécédent :

4. Nom, GN, infinitif, groupe infinitif, détachés du nom par une virgule ou un deux-points :

Soulignez les expansions des noms en gas. Indiquez leu natue et leu fonction. 

1. De vieux objets dépareillés ornent le dessus de la cheminée. 

2. Le difficile moment de se séparer était arrivé, mais tous avaient la cetitude qu’ils se reverraient bientôt.  

3. La souce qui jaillit au ceux de la roche va devenir un toent impétueux.  

Les expansions de l’adjectif
Un adjectif peut être accompagné d’expansions qui précisent ou complètent son sens.

Adjectif +

complément de l’adjectif (CDA) Ces exercices sont faciles à faire.

complément du comparatif Clara est plus jeune que toi.

complément du superlatif Cet objet est le plus beau de tous.

Adjectif + expansions = groupe adjectival

a. Soulignez les goupes adjectivaux et donnez leu fonction. 

1. Nous avons trouvé la fuite d’eau responsable de l’inondation. 

2. Cette peinture est facile à appliquer et je suis certain que j’obtiendrai l’effet recherché.

3. Tu parais bien sûr de toi !

b. Relevez les compléments de l’adjectif et donnez leu natue.

1

2

3

Cménc : Identifier et analyser les constituants de la phrase simple  Élargir ses connaissances des fonctions

2

Cmaf  
s  as grad, 

ns a. 
Sperlaf  

 plu grad, 
 moi grd, ès a.
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a. Soulignez les compaatifs. b. Entouez les supelatifs.
c. Mettez ente cochets les compléments des compaatifs et 

des supelatifs. Indiquez leu natue.

1. Notre appartement est moins grand que le leur, mais leur rue est la plus bruyante du quartier.

2. Aujourd’hui, un vent plus violent qu’hier a renversé les jardinières. 

3. Anna est aussi jolie qu’aimable, c’est la personne la plus charmante qui soit.

Les expansions du pronom
Un pronom peut être suivi d’un complément. 

Chacun de ses actes est longuement réfléchi.➜ de ses actes : GN, complément du pronom chacun

Pronom + complément = groupe pronominal

a. Soulignez les goupes ponominaux et donnez leu fonction.
b. Entouez les compléments du ponom et donnez leu natue.

1. Certains de ces champignons sont vénéneux. a. b. 

2. Nous répondrons à ceux qui nous ont écrit. a. b. 

3. Laquelle de ces villes n’as-tu pas visitée ? a. b. 

Exec BILAN  Soulignez les compléments du ponom, entouez les compléments du nom 
et mettez ente cochets les compléments de l’adjectif. 

1. La sonorité du violon était captivante et plusieurs d’entre nous se sentaient émus. 

2. La sœur de Marc est un vrai garçon manqué, tandis que celle de Léo est soucieuse de son apparence.

3. Nous sommes curieux d’entendre ce que le responsable de l’accident va dire pour sa défense. 

J’utilise ce que j’ai appris…

J . R ’  q   Sorel

 û -ê  à J  taille

 î ;   manie

     -ê.
Stendhal, Le Rouge et le Noir, 1830.

a. Soulignez les expansions des noms en gas. / 3

b. Tois des six adjectifs du texte sont suivis d’un complément. 
Relevez ces tois compléments et pécisez leu natue. / 6

c. Relevez un complément du ponom. / 1

Ma note : / 10

Poposez des phases sans expansion d’aucune sote. Puis enichissez-les avec des expansions 
du nom, de l’adjectif et du ponom.

Vous penez l’appaence d’un pesonnage connu. Racontez les aventues qui en découlent.
Utilisez plusieurs CDN et au moins un complément d’adjectif et un complément de pronom.

4

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

7

POUR DIRE

8

POUR ÉCRIRE

9

N confdz pa 
. d omaif  CD
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Révision

Le sujet, les compléments du verbe, 
l’attribut du sujet et du COD

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_003

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Le sujet et l’attribut du sujet
Le sujet est placé avant le verbe, parfois après lui. Il commande l’accord du verbe

Il répond à la question : Qui (Qu’)est-ce qui + le verbe?

L’attribut du sujet donne une information sur le sujet. Il complète un verbe attributif : 
être, sembler, devenir, paraître, s’appeler, passer pour…
Il ne peut pas être supprimé.

sujet verbe attribut du sujet

Écouter de la musique est mon passe-temps favori.

a. Sulignez les sujets. Soulignez les quate attibuts du sujet. 
b. Entouez les vebes attibutifs. 

1. Prendre une décision est parfois difficile. 

2. Qui a été assez gourmand pour manger tout le chocolat ? 

3. Chacun s’est engagé à dire la vérité, même si elle lui paraissait blessante. 

4. Le plus amusant est que personne ne s’est douté de la supercherie.

Les compléments d’objet et l’attribut du COD
Les compléments d’objet ne peuvent être ni supprimés sans nuire au sens de la phrase, ni déplacés. 

Les compléments d’objet direct complètent directement le verbe, sans préposition.
Les compléments d’objet indirect complètent le verbe, par l’intermédiaire d’une préposition

sujet verbe complément d’objet direct (COD)

Il achète un roman.

sujet verbe préposition complément d’objet indirect (COI)

Je rêve de devenir trapéziste.

L’attribut du COD apporte une précision sur le COD, après un verbe comme : 
trouver, juger, considérer comme, laisser, rendre, appeler, nommer, élire…

sujet verbe COD attribut du COD

On appelle cet oiseau un étourneau.

Pami les mots et goupes de mots en gas, soulignez les COD et entouez les COI. 

1. Clara a décidé elle-même de la décoation de sa chambe. Elle nous la montrera quand ce sera terminé. 

2. Romain a triomphé de tout facilement et contourné les embûches qu’il rencontrait.

3. Nous avons dû renoncer à ce pojet, pourtant nous y tenions.

4. Il a présenté sa fiancée à ses amis

a. Soulignez les COD et entouez les attibuts du COD. 

b. Réécivez les phases en emplaçant le COD pa un ponom pesonnel.

1. La nouvelle a rendu Chloé folle de joie. 

2. Elle porte les cheveux relevés en chignon. 

3. Mon père boit son café très sucré. 

4. Ils ont appelé leur bébé Noé. 

1

2

3

Cménc : Identifier et analyser les constituants de la phrase simple  Élargir ses connaissances des fonctions

3 

N confdz pa 
’rib d ujt

  .

rtais vb t ruit 
c u cpent : 

 COD e  OI 
J’a rndu son liv à Sofia.
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Le complément d’agent (CA) complète un verbe passif. Il est introduit par par ou de. 
Une fresque a été peinte par les élèves

a. Soulignez les sujets et entouez les COD. 
b. Mettez ces phases actives à la fome passive. Soulignez les CA.

1. Chacun approuva la décision. 

2. Qui lui annoncera la nouvelle ? 

3. Tous ont apprécié sa compétence, mais aussi sa gentillesse.

4. Ni lui ni moi ne connaissons la réponse. 

Exec BILAN Donnez la natue et la fonction des mots et goupes de mots soulignés.

1. De partout affluaient les curieux. 

2. Je trouve révoltant qu’elle soit punie, je trouve cela injuste. 

3. Nous le considérons comme un grand sportif. 

4. La décision a été approuvée par chacun. 

J’utilise ce que j’ai appris…

q  ’ à       ;  

bô ’ê   f q    à   

â     à  . 

J-Jq Rousseau, Les Confessions, 1782.

a. Relevez les deux GN de la 1e phase et donnez leu fonction. / 2

b. Réécivez la 1e phase à la fome passive et donnez la fonction des deux GN. / 3

c. Donnez la fonction des mots soulignés. / 5

Ma note : / 10

Racontez une jounée où ien ne s’est passé comme vous l’aviez pévu. 
Entouez les vebes, soulignez les sujets et les compléments d’objet.
Employez au moins un attibut du sujet, un attibut du COD et un complément d’agent. 

Commencez par présenter la façon dont vous aviez prévu le déroulement de la journée, 
puis racontez les événements en insistant sur leur caractère inattendu.

4

5

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

6

POUR ÉCRIRE

7
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Révision

Les compléments circonstanciels d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_004

Cménc : Identifier et analyser les constituants de la phrase simple  Élargir ses connaissances des fonctions

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Les compléments circonstanciels expriment les circonstances d’un fait. 
On peut les déplacer et les supprimer. 

’   ,   ,   , 

 ê  , q’ y  ,   b 

  . 
J. M. G. Le Clézio, Villa Aurore, © G, 1982.

a. Mettez les compléments ciconstanciels ente cochets.

b. Réécivez la pemièe phase en déplaçant les compléments ciconstanciels.

On distingue les compléments circonstanciels [CC] de :

temps [Quand ? Pendant combien de temps ?…] : Demain, je partirai.

lieu [Où ? Vers où ? D’où ?] : Il prend des leçons de guitare près de chez lui

manière [De quelle manière ?] : Ils marchent avec entrain

moyen [Au moyen de quoi ?] : Le jardinier ramasse les feuilles avec un râteau

accompagnement [En compagnie de qui ?] : J’irai au cinéma avec mes amis. 

cause [Pour quelle raison ?] : Tu nages bien, parce que tu t’entraînes beaucoup

conséquence [fait qui découle d’un autre] : Elle a ri à en pleurer

but [Dans quel but ?] : Nous nous réunissons pour prendre une décision

concession [lorsque 2 faits s’opposent] : Malgré leurs efforts, ils n’ont pas réussi.

hypothèse [À quelle condition ?] : J’irai vous voir, si je passe dans votre région

comparaison [Comme qui ou quoi ?] : Tu joues du piano comme un virtuose

Indiquez la ciconstance expimée pa les compléments soulignés.

1. Ce matin, Louis s’est préparé fébrilement pour ne pas être en retard. 

2. Puisqu’il nous reste un peu de temps, faisons une promenade dans le quartier. 

3. Avec ses camarades, Lucas a construit une barque avec de vieilles planches.

4. Si l’information est vraie, on aurait découvert le langage des dauphins. 

5. Il ment comme il respire. 

6. Il dormait profondément au point de ne pas entendre sonner le réveil. 

7. Chaque jour, Elsa va au collège à vélo, pour faire de l’exercice. 

Les compléments circonstanciels ont des natures variées : nom, GN, pronom, infinitif, adverbe, 
subordonnée conjonctive ou participiale (voir p. 22)…  
Comme la serrure était bloquée, ils n’ont pas pu entrer. 

subordonnée conjonctive

Les GN CC sont souvent précédés d’une préposition, mais certains sont construits directement. 
Ce matin, le brouillard est dense dans la plaine

1

2

4
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Associez les compléments ciconstanciels en gas à leu natue.

1. Medhi s’entraîne pou coui le maathon pronom

2. Je prendrai mes vacances avec eux subordonnée

3. Busquement un incendie se déclara. adverbe

4. Dès que l’émission fut achevée, les coups de fil affluèrent. groupe infinitif 

Quand un complément exprimant le lieu ou le temps ne peut être ni déplacé ni supprimé, 

il fait partie du groupe verbal

Nous irons à la fête. ➜ à la fête : complément de lieu du verbe irons

GV

Pami les mots en gas, entouez les compléments qui font patie d’un GV.

1. Demain, je me lèverai tôt et j’irai à la gae

2. Depuis des siècles, on dit qu’un trésor se trouve ici

3. Nous travaillerons seulement l’apès-midi, la semaine pochaine

4. Je ne voyais pas le chat, mais il est su une étagèe

Exec BILAN

L   ’E     ,    b,  ’b 

      . S ,        

,     f b   b  ’ f    . 

L       .

M Yourcenar, Conte bleu, © G, 1993.

a. Soulignez les compléments ciconstanciels. / 4,5

b. Donnez leu natue. Indiquez la ciconstance expimée. / 9

c. Quelle est leu utilité ? / 1,5

Ma note : / 15

J’utilise ce que j’ai appris…

V qq ,  ,   ,     P,   

 b  . (R Barjavel)

a. Relevez les tois compléments ciconstanciels et indiquez la ciconstance expimée.

b. Selon vous, cette phase se touve-t-elle au début, au milieu ou à la fin d’un écit ?

c. Déduisez l’utilité des compléments ciconstanciels dans cette phase.

Poposez des exemples pesonnels de compléments ciconstanciels, à la place de ceux donnés 
dans l’encadé, page 10. 

Écivez le pemie paagaphe d’une nouvelle. 
Utilisez des compléments circonstanciels variés.

3

4

5

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

6

POUR DIRE

7

POUR ÉCRIRE

8
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Synthèse

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Selon leur rôle dans la phrase, les mots prennent leur fonction par rapport à un mot de la phrase 
ou à la phrase dans son ensemble.

fonctions exemples

par rapport au verbe

(un verbe passif)

(un verbe attributif)

 sujet
 COD
 COI
 complément de lieu, temps…

 complément d’agent (CA)

 attribut du sujet
 attribut du COD

Le soleil brille

J’envoie un message.
Je m’adresse à un camarade.
Ce train va à Lyon.

La classe est décorée par les élèves.

Ce paysage est magnifique.
J’ai trouvé ce livre intéressant.

par rapport au nom  épithète
 complément du nom (CDN)
 c. de l’antécédent
 apposition

Un vieux manoir hanté.
Les pétales de la marguerite.
Un film qui m’a plu.
L’oiseau, un pinson, s’est envolé.

par rapport à l’adjectif  complément de l’adjectif
 complément du comparatif
 complément du superlatif

Une tasse pleine de lait.
Un âne est plus petit qu’un cheval.
Tu es le plus jeune de nous tous.

par rapport au pronom  complément du pronom
 c. de l’antécédent

Elle s’est adressée à chacun d’eux.
Écoute ceux qui te conseillent.

Soulignez les mots et goupes de mots qui pennent leu fonction pa appot aux vebes de ces 
phases et donnez leu fonction.

1. Une biche a été aperçue par les promeneurs.

2. Cette statue est peut-être célèbre, mais je ne la trouve pas belle. 

3. Explique-nous la situation.

Soulignez les mots et goupes de mots qui pennent leu fonction pa appot aux noms et ponoms 
en gas et donnez leu fonction.

1. Un étrange bâtiment en ruine qui émergeait des fourrés attira leur attention.

2. Cetains d’entre vous dissimulent la vérité.

3. Son êve, devenir écrivain, se réalisa.

a. Complétez chaque phase avec un adjectif et son complément. 
b. Pécisez de quelle catégoie de complément il s’agit.

1. Ma sœur est  (c. )

2. L’été prochain sera plus (moins)  (c. )

3. Ce film est le plus  (c. )

Donnez la fonction des tois goupes de mots soulignés.

Le premier prix, un baptême de l’air, sera offert par la municipalité à celui des participants qui résoudra 
le plus rapidement l’énigme. 

1

2

3

4

Cménc  Identifier les groupes syntaxiques : les fonctions

Les fonctions5 d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_005
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fonctions exemples

par rapport à la phrase  complément circonstanciel

– de temps
– de lieu
– de moyen
– de manière
– d’accompagnement
– de cause
– de conséquence
– de but
– de concession (d’opposition)
– d’hypothèse (de condition)
– de comparaison

Au printemps, les jours rallongent

Les élèves sont réunis dans la cour.

Ils ont traversé le pays en train.

Il trouvera la réponse facilement. 

Elle ira à la fête avec ses amis.

Je suis tombé à cause du verglas.

Ils ont couru à en perdre haleine.

Je m’entraîne pour le marathon.

Elle viendra, bien qu’elle soit malade.

Si tu étais majeur, tu voterais

Il ment comme il respire.

Soulignez les compléments ciconstanciels et indiquez la ciconstance expimée.

1. Elle est émue au point de ne pouvoir dire un mot.

2. Vous irez voir ce film sans moi.

3. Il n’a pas voulu se déguiser, par crainte du ridicule.

4. Le soir, Charles regarde la télévision pour se détendre. 

5. La patineuse évolue avec légèreté sur la glace, à la manière d’un cygne gracieux.

6. Si je le pouvais, je construirais moi-même ma maison. 

7. Avec une rapidité surprenante, le crocodile bondit sur sa proie. 

0,5 point pa éponse juste Ma note :  / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

P    paissaient  bœf   bff, , q   ç  

     ç Mw,  poussèrent    ’f,  q 

 chiens  q    ’     à by. 

Ry Kipling, Le Livre de la jungle, 1894.

a. Relevez les mots et goupes de mots qui pennent leu fonction pa appot aux mots en gas 
et donnez leu fonction.

b. Soulignez les compléments ciconstanciels et indiquez les ciconstances expimées.

c. Expliquez leu impotance dans le texte.

Choisissez un texte bef et lisez-le à vos camaades. Puis elevez les mots et goupes de mots 
ayant une fonction dans la phase et pécisez cette fonction.

Écivez, en quinze lignes envion, la suite du texte de l’execice 6.
Variez le plus possible les fonctions.

5

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

6

POUR DIRE

7

POUR ÉCRIRE

8

S
P
E
C
IM
E
N



14

Révision

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Il existe trois types de phrase qui varient selon l’intention de la personne qui les prononce.

Phrase

déclarative Tu as bien lu la consigne.

impérative Lis bien la consigne. Bien lire la consigne. Qu’il lise bien la consigne.

interrogative Que fait-il ? (soutenu) Qu’est-ce qu’il fait ? (courant) Il fait quoi ? (familier)

a. Ponctuez coectement ces phases.

b. Dites dans quelle intention (donne une infomation, un ode, etc.) chaque phase 
a été pononcée. Indiquez son type.

1. Que faire en cas d’incendie

2. Que chacun prenne ses responsabilités

3. Prendre à droite au carrefour

4. Le musée ferme le mardi

5. Ne vous êtes-vous pas trompés

Tansfomez cette phase déclaative en phases impéatives au mode indiqué.

Tu tiens compte des indications fournies. 

impéatif :

infinitif :

subjonctif :

Posez les questions dont ces phases seont les éponses, dans le niveau de langue indiqué. 

1. Je révise ma leçon. (courant) ?

2. Les portes ouvrent à dix heures. (soutenu) ?

3. J’ai trouvé ce film génial. (familier) ?

4. Ce livre coûte vingt euros. (soutenu) ?

L’interrogation totale porte sur l’ensemble de la phrase : réponse oui/non

Y a-t-il une pharmacie dans le quartier ?

L’interrogation partielle porte sur un constituant de la phrase : réponse oui/non impossible

À quelle heure ouvre la pharmacie ?

Soulignez les inteogations totales. Sulignez les inteogations patielles.

Quand aura lieu le match ? Est-ce que tu y participeras ? Nos parents pourront-ils y assister ?

Quelle équipe allons-nous affronter ?

a. Complétez ces phases avec le mot inteogatif qui convient.
b. Ces inteogations sont totales patielles.

1.  as-tu résolu l’énigme ? 2.  s’est-il fâché ?  lui as-tu dit ?

3.  sont les coutumes du pays ?

Vous inteogez un atiste ou un spotif que vous admiez. 
Rédigez un dialogue en utilisant des types de phases vaiés. 

1

2

3

4

5

ÉCRIRE

6

Cménc  Identifier les types de phrase

Les types de phrase6 d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_006
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Révision

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Phrase

négative La tempête ne faiblit pas.

active Le soleil éclaire la pièce.

passive La pièce est éclairée par le soleil.

impersonnelle Il ne manque rien.

exclamative Comme tu as grandi !

On peut donner du relief à une phrase (phrase emphatique) en encadrant un de ses éléments 
avec un présentatif : C’est … qui (que…), Il y a … qui (que…), Voici … qui (que…)
Tu es arrivé le premier. ➜ C’est toi qui es arrivé le premier.

Indiquez les fomes de chaque phase.

1. Aucun délai supplémentaire ne sera accordé.

2. Le chien a mangé mon goûter !

3. Il n’a été signalé aucun incident pendant le festival.

4. Ce n’est pas l’équipe favorite qui a remporté le match.

Réécivez ces phases à la fome impesonnelle.

1. Des fruits restent encore sur l’arbre. 

2. Un événement inexplicable s’est produit. 

3. Que vous participiez est important. 

Qu’expime l’exclamation dans chaque phase ?

1. Tu es allé au cinéma au lieu de faire ton travail !

2. Surtout, ne touchez à rien !

3. Comment ne pas s’extasier !

4. C’est incroyable !

Réécivez les phases en encadant le ou les mots soulignés avec le pésentatif poposé. 
Faites les tansfomations nécessaies.

1. Éva a fait ce gâteau. (c’est ... qui ou que)

2. Éva a fait ce gâteau. (c’est ... qui ou que)

3. Le film a commencé il y a une heure. (il y a ... qui ou que)

4. Je vais présenter ce projet. (voilà ... qui ou que)

Les formes de phrase peuvent se combiner avec les types de phrase :
Ne pas sortir avant la fin. (forme négative et type impératif)

Exec BILAN Mettez ces phases au type et à la fome indiqués.

1. Je t’avais averti. (interrogatif / négative) 

2. On ferme la porte. (impératif / exclamative) 

3. Ce produit se vend ici. (interrogatif / passive) 

4. Lire la notice est utile. (interrogatif / impersonnelle) 

5. On organisera des élections. (impératif / passive) 

2 points pa éponse juste Ma note :  / 10

1

2

3

4

5

Cménc  Identifier les formes de phrase

Les formes de phrase7 d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_007
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Je vérifie et je consolide mes connaissances

Une phrase complexe comporte deux ou plusieurs verbes conjugués à un mode personnel. 
Elle est donc constituée de plusieurs propositions

Les lumières s’éteignent, le rideau se lève et le spectacle commence

3 verbes ➜ 3 propositions ➜ 1 phrase complexe

J  ’  -    b  C   . L  

,   ê,   ,    b ! 

Alain-Fournier, Le Grand Meaulnes, 1913.

a. Soulignez les vebes conjugués à un mode pesonnel.
b. Quelle phase est une phase complexe ? la première  la deuxième

Une phrase complexe peut être composée, notamment :
– de propositions indépendantes juxtaposées, séparées par une virgule, 
un point-virgule ou un deux-points : La voiture ralentit, s’arrête.

– de propositions indépendantes coordonnées, reliées par une conjonction de 
coordination (et, ou, ni, mais, or, car) ou un adverbe de liaison (puis, en effet, 

c’est pourquoi…) : La voiture ralentit puis s’arrête.

L  q  ,       

’ê    f     bq 

b,  ’   . U -

      f. 

T Gautier, Récits fantastiques, 1857.

a. Soulignez la phase simple.

b. Mettez une bae ente les popositions de la phase complexe. 
Pécisez si elles sont juxtaposées ou coodonnées et justifiez vote éponse.

Complétez les phases en suivant les indications. Respectez les temps.

1. Le vent se lève(2 indép. juxta.)

2. Elle éclata de rire(1 indép. coord.)

Q     y ù    ’ f,    ô   

  b ù      à  f : « Y -, y - ? » ’  

  q      q.

– O,  .

– V à ’,   ’  .
H de Balzac, Eugénie Grandet, 1833.

a. Que emaquez-vous su la constuction des phases pononcées pa le pèe ?

b. Que évèlent-elles su lui ?

1

2

3

S’ENTRAÎNER AU BREVET

4

Cménc  Connaître le fonctionnement de la phrase complexe

U ée  
pn ue poio 

 acn rin  
pn e

Révision

La phrase complexe : 
juxtaposition et coordination

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_008
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Révision

Cménc  Connaître le fonctionnement de la phrase complexe

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Une phrase complexe peut être composée d’une proposition principale et d’une ou plusieurs propositions 

subordonnées qui dépendent de la principale et qui sont introduites par un subordonnant. 

Nous répétons une pièce que nous jouerons devant nos camarades.

principale subordonnée

a. Sulignez les pincipales et soulignez les subodonnées.
b. Entouez les deux conjonctions de coodination qui elient des subodonnées.

1. La mer est agitée bien qu’il fasse beau et chaud.

2. On apprend que le vainqueur de la course en solitaire atteindra 

bientôt les côtes et qu’il sera accueilli triomphalement.

3. Dis-nous comment tu t’appelles et où tu habites. 

4. Quand le jour décline, tout devient plus flou. 

Il existe trois sortes de subordonnants associés à trois catégories de subordonnées :

– les conjonctions et locutions conjonctives de subordination : 

que, quand, parce que, de sorte que, pour que, bien que… ➜ subordonnées conjonctives

– les pronoms relatifs : 

qui, que, quoi, dont, où, lequel, laquelle, auquel, desquels… ➜ subordonnées relatives

– les mots interrogatifs : qui, quel, laquelle, si, quand, où, pourquoi, comment, combien… 

➜ subordonnées interrogatives indirectes

a. Sulignez les subodonnants. b. Soulignez les subodonnées.  

J  à    M. A   b   q’  . L 

q    ; f,   q’   y , q’ ’y  f  

  .

« S’    b  , --   ,  ’   q. »

P Mérimée, La Vénus d’Ille, 1837.

a. Complétez ces phases avec des subodonnants. 
b. Soulignez les pincipales et mettez les subodonnées ente cochets. 
c. Indiquez la natue des subodonnées : conjonctive relative  interr. indirecte

1. Il reste fidèle aux idées pour  il s’est battu. 

2. On ignore  seront les conséquences de cette pollution. 

3. N’emporte que ce  tu as besoin. 

4. Le public boude ce film  il est ennuyeux. 

5. Explique-moi  tu es de mauvaise humeur. 

6. Ouvre les volets  le soleil entre. 

À pati de ces deux phases simples, composez le plus possible de phases complexes, 
contenant des subodonnées de catégoies vaiées. 
Ce sport ne me convient pas. Il est trop violent.

Pensez-vous que l’on puisse ie de tout ? Pésentez vote agumentation, en utilisant 
des phases simples et des phases complexes contenant une ou plusieus subodonnées.

1

2

3

DIRE

4

ÉCRIRE

5

La phrase complexe : subordination9

U cnj e 
  m  n 
lut once

Tue s aée  
roion pev êt 
odne  e

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_009
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Révision

Les subordonnées relatives
Les pronoms relatifs

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_010

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Comme l’épithète, le CDN et l’apposition, la subordonnée relative est une expansion du nom.  
Elle fait donc partie du groupe nominal.  
Montre-moi le dessin que tu fais. ➜ le dessin que tu fais : GN  que tu fais : sub. relative

La subordonnée relative complète un nom (ou un pronom) appelé antécédent.  
Elle est donc complément de son antécédent.  
que tu fais : c. de l’antécédent dessin

a. Remplacez les adjectifs épithètes en gas pa des elatives de même sens.
b. Soulignez le nom dont elles sont l’expansion.

1. Dans cette jardinerie, on trouve des plantes aquatiques. 

2. Ils furent pris d’un fou rire inextinguible. 

3. C’est un spectacle impossible à décrire. 

a. Sulignez les subodonnées elatives. Soulignez les GN qui les contiennent.
b. Indiquez la fonction des subodonnées elatives. 
c. Relevez les popositions pincipales dont elles dépendent.

1. Le projet qu’il a formé est irréalisable.

2. J’ai revu un camarade avec qui j’étais à la maternelle.

Il arrive qu’une subordonnée relative soit employée sans antécédent

Qui m’aime me suive.

Elle est l’équivalent d’un GN dont elle a les fonctions

Qui m’aime : sujet de suive

a. Soulignez les subodonnées elatives. b. Indiquez leu fonction.

1. Qui ne tente rien n’a rien.

2. Nous avertirons qui vous savez.

3. Je donnerai un de mes chatons à qui voudra l’adopter.

La subordonnée relative est introduite par un pronom relatif qui remplace l’antécédent.  
… le dessin que tu fais = tu fais le dessin

Le pronom relatif a des formes simples (qui, que, quoi, dont, où) ou composées (lequel, laquelle, lesquelles, 

auquel, duquel, desquels, etc.). 

Complétez ces phases et soulignez les subodonnées elatives. 

1. Lis cet article qui  .

2. La ville possède un musée dont  .

3. Le pays d’où  est en guerre.

a. Complétez ces phases avec les ponoms elatifs qui conviennent.
b. Soulignez l’antécédent. 

1. Voici la raquette avec  il a gagné ce match historique !

2. Notez les moindres faits  vous vous souvenez.

3. Le jour  tu ne seras plus étourdi n’est pas encore arrivé.

4. J’ai trouvé des documents à partir  je vais faire mon exposé.

1

2

3

4

5

Cménc  Connaître le fonctionnement de la phrase complexe
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Le pronom relatif a sa fonction à l’intérieur de la subordonnée relative. 

le dessin que tu fais = tu fais le dessin ➜ le dessin : COD de fais➜ que : COD de fais

Pour trouver sa fonction, on le remplace par son antécédent et on cherche quelle fonction 

aurait l’antécédent dans la relative. 

Soulignez les ponoms elatifs et donnez leu fonction. 

1. On entendit un bruit qui venait de la cave. 

2. Fais la liste de tous les objets auxquels tu tiens. 

3. Il ne reste plus rien de la maison où elle est née. 

4. Cela se passait dans une ville dont j’ai oublié le nom. 

Exec BILAN a. Soulignez les subodonnées elatives.
b. Mettez ente cochets les GN qui contiennent les subodonnées elatives.
c. Donnez la fonction de ces GN.
d. Donnez la fonction des subodonnées elatives.
e. Donnez la fonction des ponoms elatifs.

1. Ma sœur a pris une décision à laquelle personne ne s’attendait.

2. Le hérisson est un mammifère dont le corps est couvert de piquants.

1 point pa éponse juste Ma note :  / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

(Le narrateur raconte la vie des forçats en Guyane.)

O  f    b  b, ù        
 b. A b ’ ,   -,   ê    q’ 
  . I ’       ’b,  ’b 
  ,   f bû    y-à ;       
  q q,  ,    b  ’f.

É Zola, Le Ventre de Paris, 1873.

a. Soulignez les subodonnées elatives et sulignez leu antécédent.

b. Quelle est l’utilité de ces elatives dans ce texte ? Détaillez vote éponse.

Décivez un lieu insolite : celui d’un écit de science-fiction. Chaque élève popose une phase 
contenant une subodonnée elative, afin de compléte ou pécise cette desciption.

Imaginez que deux foçats du texte de l’execice 8 paviennent à s’enfui. Racontez leus aventues 
et faites pat de leus sentiments. Inséez quelques dialogues dans vote écit.
Utilisez des subordonnées relatives que vous soulignerez.
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J’observe et je réfléchis

1. La région que nous traversons est humide.

2. On dit qu’elle est infestée de moustiques. 

3. Je me demande où mène ce chemin.

4. Il mène à une cabane où nous avons rendez-vous. 

5. On entend les cigales chanter.

a. Quelles subodonnées complètent un vebe dont elles sont COD ? 

b. Lesquelles complètent un nom ? 

c. Quelle subodonnée a son vebe à l’infinitif ? 

J’apprends et je m’exerce

On appelle subordonnées complétives les subordonnées compléments d’objet

Une subordonnée conjonctive introduite par la conjonction de subordination que est 
le plus souvent complément d’objet du verbe de la principale. 
Les spectateurs attendent

COD de attendent

Remplacez les GN COD pa des subodonnées conjonctives équivalentes.

1. Les organisateurs espèrent une amélioration des conditions météorologiques. 

2. On a exigé du constructeur le respect des consignes de sécurité.   

3. On annonce une reprise prochaine des négociations.   

4. Les 3e ont accepté la participation des 4e au tournoi de volley.    

Une subordonnée interrogative indirecte est l’équivalent d’une phrase simple de type interrogatif. 
Elle est COD du verbe de la principale. 
Interrogation directe : Qui est-ce ? Interrogation indirecte : On ignore

COD de ignore

La subordonnée interrogative indirecte est introduite par :
– si (interrogation totale) : As-tu froid ? Je te demande si tu as froid.

– un pronom interrogatif (qui, ce que, quoi, lequel, laquelle, auquel…), un déterminant interrogatif 
(quel, quelle, quels, quelles) ou un adverbe interrogatif (où, quand, comment, combien, pourquoi) : 
Dis-moi où tu habites.

Tansfomez ces phases en subodonnées inteogatives indiectes. 

1. Pourquoi tient-elle tant à rentrer tôt ? 

Je ne sais pas 

2. Est-ce que je serai convaincant ? Je me demande 

3. À quelle conclusion est-il parvenu ? J’ignore 

4. Qu’est-ce qu’ils chuchotent entre eux ? J’ignore 

5. Les récoltes seront-elles bonnes ? Je me demande 

1

2

3
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La subordonnée interrogative indirecte est COD de verbes exprimant :
– une interrogation (demander, se demander…),
– une connaissance ou une ignorance (savoir, apprendre, se souvenir, ignorer…),
– une transmission d’information (expliquer, dire, raconter…).

Complétez ces phases avec des vebes difféents. Soulignez les subodonnées.

1. Elle m’ quels étaient mes projets de vacances. 

2. Il est difficile de à combien se chiffrent les dégâts. 

3. Je ne  pas où aller.

4. -moi comment utiliser ce logiciel.

La subordonnée infinitive n’a pas de subordonnant. Elle a pour noyau un infinitif. 
Cet infinitif a un sujet différent de celui du verbe principal. 
J’entends le train siffler. ➜ C’est le train qui fait l’action de siffler

S V S V

La subordonnée infinitive est COD du verbe principal.
le train siffler : COD de entends

a. Soulignez les subodonnées infinitives. b. Donnez leu fonction. 

1. Ils sentirent le sol trembler sous leurs pieds. 

2. Elle regarde les voiles blanches disparaître à l’horizon. 

3. Quand il entendit sonner les douze coups de minuit, le fantôme entreprit de rendre visite aux habitants 

du château. 

J’utilise ce que j’ai appris…

Q - ê ? Q’-  ? Où - ? Où  -

- ? Q f-    ? Où  ? Où    ? 

N’-  à ? N’-   ? Q - ? Aê. R-

  , q… A ! ’ . M   b,  

’ ù  , q  ,   q  f.
Molière, L’Avare, 1668.

Réécivez les phases de type inteogatif, en les tansfomant en subodonnées inteogatives 
indiectes. Vaiez le vebe des pincipales. (Une phase inteogative peut ête à l’infinitif.)

1 point pa subodonnée inteogative juste Ma note :  / 10

Employez deux fois chaque vebe, dans une pincipale suivie : 
a. d’une subodonnée conjonctive COD, b. d’une subodonnée inteogative indiecte COD.

expliquer, dire, raconter, demander, savoir, ignorer, apprendre

Faites pale une pesonne qui vient de enconte un succès inespéé. 
Utilisez des subordonnées conjonctives COD et des interrogatives directes et indirectes et, 

au moins, une subordonnée infinitive.
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J’observe et je réfléchis

Puisque tu aimes chanter, viens à la chorale avec nous. 

a. Réécivez la phase 
- en déplaçant la subodonnée soulignée : 

- en la suppimant : 

b. Quelle ciconstance expime-t-elle pa appot à la pincipale ? 

J’apprends et je m’exerce

Une subordonnée conjonctive peut être complément circonstanciel de la proposition principale. 
Elle joue le même rôle qu’un GN ou un adverbe complément circonstanciel. 

Elle peut être généralement supprimée ou déplacée

a. Remplacez les GN compléments ciconstanciels pa des subodonnées conjonctives.
b. Réécivez la phase obtenue en déplaçant la subodonnée.

1. Sa candidature n’a pas été retenue en raison de son manque d’expérience. 

a.

b.

2. Au déclin du jour, les éléphants vont boire à la rivière. 

a.

b.

Une subordonnée conjonctive circonstancielle peut être complément circonstanciel de :
– temps : Ils sont inséparables depuis qu’ils se sont rencontrés

– but : Elle a toujours son téléphone avec elle pour qu’on puisse la joindre à tout instant

– cause : L’avion n’a pas pu décoller parce que le brouillard était trop dense

– conséquence : Il a fait si froid que l’eau a gelé dans les canalisations

– hypothèse : Tu peux envisager cette profession, à condition que tu parles anglais (voir p. 28)

– concession : Tout le monde le croit plus âgé, bien qu’il n’ait que quinze ans (voir p. 26)

– comparaison : Elle voudrait voler comme volent les oiseaux

a. Soulignez les subodonnées conjonctives ciconstancielles.

b. Pécisez la ciconstance expimée. (Toutes sont difféentes.)

1. L’orage a provoqué une panne de courant, si bien qu’on ne voit plus rien. 

2. Si j’avais du talent, j’écrirais un roman.

3. Adressons-nous à l’hôtesse pour qu’elle nous indique où aller.

4. Pendant qu’elle téléphonait, le repas a brûlé.

5. Le chat déguste son poisson, ainsi que le ferait un gourmet.

6. Quoiqu’il paraisse vétuste, ce fauteuil est confortable.

7. Comme j’étais en avance, j’ai fait un tour dans le quartier.

Une subordonnée participiale est également une subordonnée circonstancielle. 

Elle a pour noyau verbal un participe présent ou passé dont le « sujet » est différent de celui du verbe principal. 
Elle est toujours complément circonstanciel

Elle peut être remplacée par une subordonnée conjonctive circonstancielle.
Son travail achevé, il aime flâner. (= Quand son travail est achevé…, CC de temps)

S S
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a. Réécivez les phases en emplaçant les subodonnées conjonctives pa des subodonnées 
paticipiales. b. Indiquez leu fonction. 

1. Comme mon texte a été relu soigneusement, il ne doit plus rester de fautes.

2. Quand les plaidoiries furent terminées, les jurés délibérèrent.

Exec BILAN a. Soulignez les subodonnées conjonctives et sulignez la subodonnée paticipiale.
b. Indiquez leu fonction. 

1. Elle invente toujours des histoires absurdes de sorte qu’on ne la croit plus. 

2. Il parle dans un micro, afin que tout le monde l’entende. 

3. Les sujets ayant été distribués, les élèves se mirent au travail. 

4. Quand le rideau se lèvera, le public sera fasciné. 

5. Puisque rien ne m’intéresse à la télévision, je vais écouter de la musique. 

J’utilise ce que j’ai appris…

 ç.

’,  ’  à  : «M,  

 . D’b,   q  

 à    ,  q   

     bê,  f  q   

, ’ê   ô,   . »

D’ Gy de Maupassant, Bel-Ami, 1885.

a. Soulignez les subodonnées conjonctives ciconstancielles. / 4

b. Quelles ciconstances entouant les faits pincipaux ces subodonnées expiment-elles ? / 4

c. Remplacez la pemièe subodonnée conjonctive pa une subodonnée paticipiale de même sens et 
de même fonction. / 2

Ma note :  / 10

Chaque élève popose une subodonnée ciconstancielle qui pouait pécise cette phase : 

Les élèves de 3e effectueront un stage en entreprise.

À pati de ces deux mots : retard / expédition, édigez un texte naatif et explicatif contenant 
des subodonnées ciconstancielles vaiées.
Construisez votre récit à partir d’un plan précis, puis rédigez en introduisant des phrases explicatives. 

Soulignez les subordonnées circonstancielles. Utilisez au moins une subordonnée participiale.
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J’observe et je réfléchis

La fonte des glaces s’accélère [1] : les ours blancs sont menacés [2].

Comment agir pour que les ours soient protégés [3] ?

a. Quel fait est la cause de l’aute ?  1 2 3 

b. Quel fait est la conséquence de l’aute ?  1 2 3

c. Quel fait expime un but à atteinde ?  1 2 3

J’apprends et je m’exerce

Le complément circonstanciel de cause (Pour quelle raison ?) est :
– un nom, un GN ou un pronom introduit par à cause de, en raison de, grâce à, pour, par…

– un infinitif ou un groupe infinitif introduit par pour, à force de, faute de…

– une subordonnée conjonctive introduite par parce que, puisque, comme, vu que, étant donné que, 

sous prétexte que, attendu que, non que… 

Soulignez les CC de cause et indiquez leu natue.

1. À sa mine réjouie, nous avons compris qu’il avait réussi. 

2. Qu’elle sorte, puisqu’elle y tient tant ! 

3. Il a eu une contravention pour avoir dépassé la vitesse autorisée. 

a. Complétez les phases avec sous prétexte que, non que, parce que
b. Soulignez les subodonnées CC de cause.

1. Il prétend qu’il ne peut pas nous aider  il a du travail, mais en réalité, c’est  

 il nous prépare une surprise. 

2. Je ne ferai pas de ski,  je n’aime pas skier, mais j’ai mal au genou. 

Le complément circonstanciel de conséquence (Avec quelle conséquence ?) est : 
– un GN, un infinitif ou un groupe infinitif introduit par jusqu’à, au point de, assez… pour, trop… pour, etc. 

assez

– une subordonnée conjonctive introduite par de sorte que, si bien que, de façon que, tant… que, etc.  

a. Sulignez les CC de conséquence. b. Indiquez leu natue.

1. J’en riais à perdre la respiration

2. Les cours se sont terminés plus tôt, pour notre plus grande joie

3. Le tigre a été si longtemps chassé qu’il est en voie de disparition

La relation cause / conséquence peut être exprimée par deux indépendantes : 
– juxtaposées : Le climat se réchauffe : les glaces fondent.

– coordonnées par car, en effet (cause)  donc, c’est pourquoi, aussi… (conséquence). 
Le chien tremble car il a froid. Le chien a froid, aussi tremble-t-il.

Tansfomez ces indépendantes juxtaposées en indépendantes coodonnées. 
Insistez su : a. la cause, b. la conséquence.

Il était grand et fort : on le surnommait Obélix.

a.

b.

1
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Le complément circonstanciel de but (Dans quel but ?) est : 
– un nom, un GN, un pronom, un infinitif ou un groupe infinitif introduit par pour, en vue de, de peur de, 

de crainte de… : 
– une subordonnée conjonctive au subjonctif, introduite par pour que, afin que, de peur que, de crainte que…

Parle plus fort 

Complétez ces phases avec des CC de but de la natue indiquée. 

1. Nina fait des économies (GN) 

2. Je fais des efforts (groupe infinitif) 

3. Enlève ces débris de verre (sub. conjonctive) 

Exec BILAN Indiquez la natue et la fonction des goupes de mots soulignés. 

1. Il raconte une histoire drôle pour détendre l’atmosphère. 

2. Tu es trop jeune pour qu’on t’emmène. 

3. Nous avons couru à perdre haleine. 

4. J’ai pris des risques par amitié pour toi. 

5. Chacun fait des préparatifs en vue de la fête. 

1 point pa éponse juste Ma note :  / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

I b    q    ù   

    ’ . N f   

bb q’ ,       

’      b,     

   , q  ’â   

   q’      .

N  ,   ô, y  ff 

q  f    bâ   

 y , ô q  û ,  f 

    b.

T Gautier, La Cafetière, 1831.

a. Soulignez deux subodonnées de conséquence. Entouez le mot qui les annonce dans la pincipale.

b. Réécivez la 1e phase pou qu’elle contienne une subodonnée de cause. 

c. Dans la denièe phase, la elation cause / conséquence s’expime gâce à deux popositions : 
juxtaposées , coodonnées , eliées pa subodination . 

d. Sulignez un CC de but. 

Imaginez une suite au texte pécédent. Expimez la cause, la conséquence et le but, 
en vaiant les pocédés.

Rechechez dans l’actualité cinq événements que vous expimeez sous fome de phases 
contenant une elation cause / conséquence. 
Tous les procédés utilisés seront différents. Employez au moins un CC de but.
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J’observe et je réfléchis

« S  q   ,    q  . »
Corneille, Le Cid, 1637.

Voici tois efomulations de ce célèbe ves de Coneille. 

1. Bien que les rois soient de grands personnages, ils sont comme nous.

2. Si les rois sont grands, c’est parce qu’ils sont comme nous.

3. Les rois sont de grands personnages, pourtant ils sont des hommes comme 

les autres.

a. Quelles phases espectent l’idée expimée pa l’auteu ? 1 , 2 , 3 

b. À qui Coneille oppose-t-il les ois ? Aux « gands »    Aux autes hommes 

c. Dans le ves de Coneille, soulignez la subodonnée qui expime cette opposition.

J’apprends et je m’exerce

La concession rapproche deux faits contradictoires en apparence

Tom est très costaud, bien qu’il soit petit. 

a. Soulignez les deux goupes de mots en gas qui expiment une concession.
b. Quelle est la fonction des deux goupes de mots que vous n’avez pas soulignés ?

 / 

1. Il dort encore, alos qu’il est midi. 

2. J’ai rencontré Mathilde alos que je sotais du collège

3. Malgé son handicap, Sam est un athlète de haut niveau.

4. Gâce à note aide, la grange a été restaurée.

Dans la phrase simple, le CC de concession (appelé parfois CC d’opposition) peut être : 
– un nom, un GN ou un pronom introduit par malgré, à défaut de, à part, en dépit de, excepté, sauf…  
Malgré mon attention, j’ai laissé passer des erreurs.

– un infinitif ou un groupe infinitif introduit par au lieu de, loin de, sans…   
.

Soulignez les CC de concession. Notez leu natue.

1. Sans être une championne, Clara joue très bien au tennis.

2. Tout le monde a été intéressé par la conférence, sauf toi.

3. En dépit de quelques critiques, le film a connu un très vif succès.

4. Loin de te blâmer, je t’approuve.

5. C’est une grande actrice malgré sa timidité.

Dans la phrase complexe, le CC de concession est une subordonnée conjonctive : 
– à l’indicatif (alors que, même si, tandis que…), 
– au subjonctif (bien que, quoique, quoi que, sans que, au lieu que, quelque… que…), 
– au conditionnel (quand bien même, quand…). 

quand bien même on lui offrirait une fortune

1
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a. Complétez les phases avec tandis que, bien que, sans que.

b. Soulignez les subodonnées ciconstancielles.

1. elle paraisse limpide, cette eau est polluée. 

2. Ils ont quitté la pièce on s’en aperçoive. 

3. L’hirondelle est un oiseau, la chauve-souris est un mammifère.

On peut aussi exprimer la concession en utilisant deux indépendantes juxtaposées ou coordonnées

par mais, or, pourtant, cependant, toutefois, néanmoins, au contraire…

Il est peut-être bourru mais il a un cœur d’or.

Exec BILAN a. En vous epotant aux encadés de la leçon, indiquez quel est le pocédé utilisé 
dans chaque phase pou expime la concession. / 8

1. Malgré sa célébrité, il a gardé des goûts simples. 

2. Nina est contrariée mais elle ne le montre pas. 

3. Bien que Medhi soit timide, il va faire du théâtre. 

4. Il y a du soleil, il pleut ! 

b. Réécivez les phases 2 et 4 en utilisant une subodonnée conjonctive. / 2

Ma note : / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

d’éloges.)

 f q  y .

Voltaire, Zadig ou la Destinée, 1747.

a. Dans la 1re phase, soulignez les subodonnées de concession. 

b. Dans la 2e phase, sulignez le passage qui contient une concession. 

Comment est-elle expimée ? 

c. Réécivez la 2e phase en utilisant deux pincipales et une subodonnée. 

Su le modèle du texte pécédent, chaque élève complète le potait d’un pesonnage 
dont l’appaence ne coespond pas au caactèe.

Vous devez défende un camaade qu’on s’accode à touve insuppotable. 
Fomulez cinq aguments sous fome de phases expimant chacune une contadiction 
ente un défaut et une qualité qui compense ce défaut. 

Vous utiliserez, au moins : un GN CC de concession une subordonnée conjonctive CC de concession
deux indépendantes coordonnées.
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J’observe et je réfléchis

1. Si ce jeune homme avait eu une bicyclette, il serait arrivé temps.

2. Avec une bicyclette, ce jeune homme serait arrivé à temps.

a. Ces deux phases ont-elles le même sens ? Oui   Non 

b. Dans chaque phase, soulignez le goupe qui expime une hypothèse. 

Pécisez sa natue. 1. 2.

J’apprends et je m’exerce

Certains faits ne peuvent exister qu’à la condition qu’une circonstance se réalise. 

Pour exprimer cette situation, on formule une supposition, une hypothèse. 

Dans la phrase simple, le complément circonstanciel d’hypothèse (ou de condition) est :  

– un GN introduit par en cas de, avec, sans…

– un infinitif ou un groupe infinitif introduit par à condition de, à moins de… 

Soulignez les passages expimant une hypothèse. Toutes les phases n’en ont pas.

1. Léo réaliserait un rêve s’il devenait pilote d’avion. 2. Sais-tu si Léo pourra devenir pilote ?

3. En cas d’incendie, empruntez la sortie de secours. 4. Voyageant en avion, nous y serions déjà.

Complétez ces phases avec des CC d’hypothèse dont la natue est indiquée.

1. Il ne pourra pas construire lui-même sa maison (GN)

2. Le concert aura lieu dans le gymnase du collège (GN)

3. On ne doit pas tenter cette épreuve (groupe infinitif)

Dans la phrase complexe, le complément circonstanciel d’hypothèse (ou de condition) est souvent 

une subordonnée introduite par si. La principale est à l’indicatif ou au conditionnel :

– principale à l’indicatif présent ou futur ➜ fait probable

Ce soir, si j’ai le temps, je vais (j’irai) au cinéma. (Je suis sûr(e) d’y aller si j’ai le temps.)
– principale au conditionnel présent ➜ fait possible mais incertain ➜ potentiel
Ce soir, si j’avais le temps, j’irais au cinéma. (J’irai peut-être, à condition d’avoir le temps.)
– principale au conditionnel présent➜ fait non réalisé dans le présent ➜ irréel du présent
Ce soir, si j’avais le temps, j’irais au cinéma. (Je n’y vais pas, je n’ai pas le temps.)
– principale au conditionnel passé ➜ fait non réalisé dans le passé ➜ irréel du passé
Hier, si j’avais eu le temps, je serais allé au cinéma.

Mettez les vebes ente paenthèses au mode et au temps voulus.

1. Si les circonstances l’(exiger) , nous partirions immédiatement.

2. Si la tempête (faiblir) , l’expédition reprendra la route.

3. Si tu (prévenir)  tes parents plus tôt, ils t’auraient laissé venir avec nous.

4. Si je partais vivre sur une île déserte, je (prendre)  mon chat avec moi.

Associez chaque phase au type d’hypothèse expimée.

1. Si Hugo était là, il nous raconterait son voyage. fait probable

2. Si j’avais pu, je serais allée au théâtre avec vous. potentiel

3. Si Leila va au lycée, à la rentrée, elle sera pensionnaire. irréel du présent

4. Si tu gagnais ce concours, que ferais-tu ? irréel du passé

1

2

3

4

5

Cménc  Connaître le fonctionnement de la phrase complexe 

Exprimer une hypothèse15
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Il existe d’autres catégories de subordonnées CC d’hypothèse : 

– des subordonnées conjonctives introduites par au cas où, selon que, à condition que…

– des subordonnées participiales (voir p. 22).  

La neige tombant en abondance, le trafic serait paralysé. (= Si la neige tombait en abondance…)

Réécivez cette phase en emplaçant la subodonnée intoduite pa si pa :
a. une aute subodonnée conjonctive.
b. une subodonnée paticipiale.

Si le réchauffement se poursuivait, la sécheresse s’accentuerait. 

a.

b.

On peut aussi exprimer une hypothèse à l’aide de :

– un adjectif ou un participe apposé : Moins salé, ce plat serait meilleur.
– deux indépendantes juxtaposées : Tu m’aurais appelé, je serais venu.
– deux indépendantes coordonnées : Tu m’aurais appelé et je serais venu.

Réécivez ces phases en utilisant une subodonnée d’hypothèse intoduite pa si

1. Papa n’aurait pas évité le sanglier, nous aurions eu un accident. 

2. Plus spacieux, l’appartement leur aurait convenu. 

3. Qu’elle m’écoute et elle comprendra. 

J’utilise ce que j’ai appris…

P  û, y ’ f à  f    , ’ê     

    . S,  ’   à   à ,   

,  b  q   f  k.

S     à ,     ê . M       

,  ê    à q . E    à   à ,  

     q    ,     .

Alain, Propos sur le bonheur, © G, 1925.

a. Soulignez les subodonnées d’hypothèse. À quel mode est le vebe de leu pincipale ? 

Les faits expimés sont : pobables  ; incetains . / 7

b. Réécivez la 1e phase du 2e paagaphe de manièe à expime un iéel du passé. / 2

c. L’emploi de ces difféentes hypothèses est-il destiné à enfoce une naation, une desciption ou

une agumentation ? / 1

Ma note : / 10

Un(e) élève dit une subodonnée fantaisiste commençant pa Si. Un(e) aute popose la pincipale. 
On continue ainsi, pou compose un texte humoistique.

Écivez un paagaphe commençant pa Si je pouvais me rendre invisible…, et un aute commençant 
pa Si j’avais vécu il y a cent ans…
Utilisez judicieusement les temps et les modes.

6

7

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

8

POUR DIRE

9

POUR ÉCRIRE

10
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J’apprends et je m’exerce

subordonnées introduites par que exemples comment les identifier

subordonnée relative Présentez un livre que vous aimez. On peut remplacer que par un 
nom ou un pronom placé avant 
lui (antécédent) : que = livre

subordonnée conjonctive On attend que le signal soit donné. Il est impossible de remplacer 
que par un mot précédent.

Soulignez les subodonnées elatives. Sulignez les subodonnées conjonctives.

1. Ce match, que chacun attendait avec impatience, on apprend qu’il est annulé

2. Les gens qu’il croise ignorent que c’est un grand scientifique. 

3. Ne voyez-vous pas que cet enfant est fatigué ? 

4. Elle compte écrire la suite du roman qu’elle vient de publier. 

5. Notre surprise a été que l’accueil soit si chaleureux. 

subordonnées introduites par que fonction de la subordonnée fonction de que

subordonnée relative complément de son antécédent Que est COD du verbe de la 
subordonnée relative

subordonnée conjonctive mêmes fonctions qu’un GN

sujet : Qu’elle accepte m’étonnerait.

COD : Je crois que tu te trompes.

attribut : L’essentiel est que tu sois là.

Etc.

La conjonction de 
subordination que n’a 
aucune fonction

Reliez chaque subodonnée soulignée à sa fonction.

1. On craint que la sécheresse persiste encore longtemps. sujet 

2. Tes amis sont tristes que tu ne leur téléphones plus. COD

3. Je vais vous présenter le livre que j’ai préféré. attribut du sujet

4. Son désir le plus cher est que vous vous réconciliiez. c. d’adjectif

5. Que tu nous accompagnes à la fête nous ferait plaisir. c. de l’antécédent

Soulignez les subodonnées et donnez leu fonction.

1. Le finnois est la langue que parlent les Finlandais. 

2. Qu’il neige contrarierait nos projets. 

3. Les gens que je connais savent que je suis honnête. 

4. Il a eu une idée que nous avons trouvée excellente. 

5. L’idée que j’étais malheureux ne les a pas effleurés. 

6. La préoccupation d’Alex est qu’on ait une bonne opinion de lui. 

7. Qu’un inconnu remporte le tournoi a surpris tout le monde. 

8. Elle est contente que tu aies pensé à lui téléphoner. 

9. Ceux que tu fréquentes ne sont pas mes amis. 

1 point pa éponse juste Ma note :  / 10

Composez un petit texte fantaisiste où abondeont les subodonnées intoduites pa que

1

2

3

ÉCRIRE

4

Cménc  Connaître le fonctionnement de la phrase complexe

Les subordonnées introduites par que16

S
P
E
C
IM
E
N



31

J’apprends et je m’exerce

À la fin des phrases, on trouve une ponctuation forte :
– le point indique une pause nette entre deux phrases : Le soleil se lève. La ville se réveille

– le point d’interrogation termine une phrase de type interrogatif : Que remarques-tu ?
– le point d’exclamation termine une phrase de forme exclamative : On a gagné !
– les points de suspension marquent une interruption : Il y a Tom, Léa, Anna, Léo…

Teminez ces phases pa la ponctuation qui convient à son type et à sa fome.

1. Surtout ne dis rien 

2. Au zoo, on voit des singes, des ours, des lions 

3. Nous avons une question à te poser 

4. En quelles langues ce livre est-il traduit 

À l’intérieur des phrases, on trouve :
– la virgule, courte pause entre deux mots, groupes de mots ou propositions :
L’aigle plane, tournoie, fonce sur sa proie.

– le point-virgule, pause plus forte entre deux propositions d’une phrase complexe : 
Nous préparons un spectacle pour la fin de l’année ; nous répétons tous les soirs .

– le deux-points, avant une énumération ou une explication :
On me regardait bizarrement : j’avais le menton barbouillé de chocolat.

– les points de suspension, pour marquer une hésitation : J’aimerais… venir avec vous.

– le point d’exclamation, après une interjection : Oh ! je me suis trompé.

– les parenthèses, pour isoler une explication : Elle parle souvent de Bibi (c’est son chat)

Complétez ces phases avec la ponctuation qui convient.

1. Toute cette affaire est bien mystérieuse  personne n’y comprend rien  Parfois  je me 

demande si  ce ne serait pas toi l’auteur  le responsable et le mystificateur.

2. Un lundi  nous sortions du collège et il faisait nuit  on était en décembre  .

3. Ah  personne n’y avait pensé.

4. Lisa rit et saute de joie  ses cousins arrivent bientôt.

5. Euh  excusez-moi  mais votre manteau est à l’envers.

Dans un dialogue (p. 48), on trouve :
– des deux-points qui séparent le récit du dialogue : Un passant lui demanda : …
– des guillemets qui ouvrent et ferment le dialogue : « Savez-vous où est la mairie ? »
– des tirets devant les répliques, pour marquer le changement d’interlocuteur.

Tansfomez ceci en dialogue dans un écit. Rétablissez toute la ponctuation. 

L’inspecteur demanda au suspect Où étiez-vous à 20 heures J’étais avec des amis

Tois camaades font une découvete extaodinaie.
Racontez l’aventue en altenant les phases de écit et les dialogues. 
Soignez la ponctuation et veillez à utiliser le plus possible de signes étudiés dans la leçon.

1

2

3

ÉCRIRE

4

Cménc  Analyser le rôle de la ponctuation dans le fonctionnement syntaxique

La ponctuation des phrases17
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Révision

Cménc  Maîtriser la morphologie verbale

Je vérifie et je consolide mes connaissances

modes personnels emplois exemples

indicatif faits réels ou réalisables Nous les aidons

subjonctif faits possibles ou voulus Il faut qu’on les aide

impératif ordres, conseils, etc. Aidez-les.

conditionnel hypothèses Nous l’aiderions, s’il le demandait.

modes non personnels formes simples formes composées

infinitif prendre  venir avoir pris  être venu

participe prenant  venant ayant pris  étant venu

gérondif en prenant  en venant en ayant pris  en étant venu

Mettez le vebe courir : a. à la 2e pesonne du singulie du pésent des modes pesonnels ; 
b. aux fomes simples et composées des modes non pesonnels.

a.

b.

indicatif : temps simples indicatif : temps composés

présent : j’appelle, il vient passé composé : j’ai appelé, il est venu

futur : j’appellerai, il viendra  futur antérieur : j’aurai appelé, il sera venu

imparfait : j’appelais, il venait plus-que-parfait : j’avais appelé, il était venu

passé simple : j’appelai, il vint passé antérieur : j’eus appelé, il fut venu

Soulignez les vebes et indiquez leu temps.

1. Je ne sortirai pas tant que je n’aurai pas fini ce livre.  / 

2. Après que le lion a dévoré sa proie, il s’endort.  / 

3. Dès qu’ils eurent passé le pont-levis, il se referma.  / 

4. Elle essayait de se souvenir de ce qu’on lui avait dit.  / 

voix caractéristiques exemples

active le sujet fait l’action du verbe Le cheval franchit l’obstacle.

passive le sujet subit l’action du verbe L’obstacle est franchi par le cheval.

pronominale le verbe se conjugue avec un pronom 

personnel réfléchi

Je me doutais que vous vous connaissiez

Soulignez les vebes à la voix active et sulignez les vebes à la voix passive.

1. Le roman a été vendu à un million d’exemplaires. 

2. Les travaux seront-ils achevés quand nous serons revenus de vacances ?

3. Le client qui avait été enfermé dans un placard a été découvert par un employé du magasin, le matin. 

Il était resté toute la nuit dans le noir.

1

2

3

18 Le verbe : modes, temps, voix d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_011
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Grammaire

a. Indiquez le mode de ces vebes ponominaux. b. Donnez leu infinitif.

tu t’es trompé : s’être aperçu : 

nous nous promènerions : souvenez-vous : 

(il faut que) je me dépêche : 

Les verbes passifs se conjuguent avec l’auxiliaire être et le participe passé du verbe. 

il sera appelé : verbe : appeler  mode : indicatif  temps : futur  voix : passive

Ces vebes sont à la voix active, mettez-les à la voix passive.

il entendit : elle avait entendu : 

qu’il entende : qu’elles aient entendu : 

ils entendraient : elle aurait entendu : 

entends : entendre : 

Un verbe impersonnel a pour sujet le pronom personnel indéterminé il qui ne représente rien ni personne : 

Il fait chaud. Il manque deux élèves.

a. Sulignez les vebes impesonnels. b. Soulignez les vebes ponominaux. 

1. Il se trouve qu’il s’est trompé. 2. Il se doute bien qu’il se prépare une grande fête.

3. Il s’est vendu beaucoup de magazines, mais il n’en reste plus et il se désole de ne pas en avoir eu.

4. Il s’inquiète car il n’y a plus que deux jours avant l’examen.

J’utilise ce que j’ai appris…

Qq’   . À   ù  ,     
        à    b. M  q’ b 
   .

Alain-Fournier, Le Grand Meaulnes, 1913.

a. À quel mode sont les vebes conjugués ? Quels sont les temps employés ? / 4

b. Relevez un vebe à un mode non pesonnel. / 1

c. Réécivez la pemièe et la denièe phase, à la voix passive. / 4

d. L’effet poduit est-il le même ? / 1

Ma note : / 10

Chaque élève lit un texte cout, puis elève les vebes et en fait l’analyse.

Vous vous endomez sous un abe et vous êvez qu’il vous pale. 
Repoduisez le dialogue en vaiant les modes, les temps et les voix.

4

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

7

POUR DIRE

8

POUR ÉCRIRE
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Révision

Je vérifie et je consolide mes connaissances

temps simples

temps terminaisons exemples

présent  1er groupe (-er) : 
-e, -es, -e, -ons, -ez, -ent
 2e groupe (-ir, [-issant]) :
-is, -is, -it, -issons, -issez, -issent
 3e groupe (-ir, [-ant], -oir, -re) : 
-s, -s, -t, -ons, -ez, -ent 
verbes en -dre (sauf en -soudre) : 
-ds, -ds, -d…  vouloir, pouvoir : -x, -x, -t…

➜ jouer : je joue, tu joues, il joue, nous jouons, 
vous jouez, ils jouent
➜ agir : j’agis, tu agis, elle agit, nous agissons, 
vous agissez, ils agissent
➜ partir : je pars, tu pars, il part, nous partons, 
vous partez, ils partent
vendre : je vends  prendre : il prend
pouvoir : je peux  vouloir : elle veut

futur tous les verbes : 

-(r)ai, -(r)as, -(r)a, -(r)ons, -(r)ez, -(r)ont
➜ faire : je ferai, tu feras, il fera, nous ferons, 
vous ferez, ils feront
voir : je verrai  pouvoir : je pourrai 
courir : je courrai  mourir : je mourrai

imparfait tous les verbes : 

-ais, -ais, -ait, -ions, -iez, -aient
➜ crier : je criais, tu criais, il criait, nous criions, 
vous criiez, ils criaient

passé simple  1er groupe : 

-ai, -as, -a, -âmes, -âtes, -èrent
 2e groupe : 

-is, -is, -it, -îmes, -îtes, -irent
 3e groupe : terminaisons -is…  -us… ou 
-ins… ; radical souvent irrégulier

➜ gérer : je gérai, tu géras, il géra, nous 
gérâmes, vous gérâtes, ils gérèrent
➜ finir : je finis, tu finis, il finit, nous finîmes, 
vous finîtes, ils finirent
➜ partir : je partis  voir : je vis  lire : je lus  
venir : je vins, nous vînmes

Mettez les vebes au pésent.

plier : je élever : tu envoyer : elle 

prévoir : nous dire : vous croire : ils 

percevoir : nous plaindre : vous rejeter : elles 

courir : je acheter : tu surprendre : il 

Réécivez au futu les vebes de l’execice pécédent.

Réécivez à l’impafait les vebes de l’execice pécédent.

Réécivez ces phases au passé simple.

1. J’écoute et tâche de comprendre. 

2. Il saisit un drapeau et le brandit. 

3. Nous venons et nous écoutons. 

4. Vous dites ce que vous faites. 

5. Ils naissent et vivent en ce lieu. 

6. Tu reçois un appel et réponds aussitôt. 

1

2

3

4

Cménc  Maîtriser la morphologie verbale

19 La conjugaison de l’indicatif d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_012
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temps composés

temps caractéristiques exemples

passé composé auxiliaire avoir ou être au présent

+ participe passé du verbe

finir : j’ai fini
aller : je suis allé(e)

futur antérieur auxiliaire avoir ou être au futur

+ participe passé du verbe

j’aurai fini
je serai allé(e)

plus-que-parfait auxiliaire avoir ou être à l’imparfait

+ participe passé du verbe

j’avais fini
j’étais allé(e)

passé antérieur auxiliaire avoir ou être au passé simple

+ participe passé du verbe

j’eus fini
je fus allé(e)

Réécivez cette phase aux quate temps composés de l’indicatif.

Elle relit le message, elle comprend et elle sort.

Mettez ces vebes aux quate temps composés, à la 1e pesonne du singulie.

attendre et repartir : 

J’utilise ce que j’ai appris…

J f   q ’  ’   ’ ’  ’. 

J   à  bb          ;    

  .

J   : « Và  q ’ f,  q ’ ,  q  f. J’   b   

   ê f. […] J’     q     ’ê,  

 q   ê f. »
J-Jq Rousseau, Confessions, 1782.

a. Relevez les vebes conjugués à ces temps de l’indicatif : / 6

présent : futur : imparfait : 

passé simple : passé composé : 

b. Réécivez le passage souligné, en emplaçant je pa nous. / 4

Ma note : / 10

Su le thème de « Voyage dans un pays imaginaie », chaque élève popose quate phases contenant 
un temps simple et un temps composé. Les huit temps de l’indicatif seont employés.

À pati du thème de l’execice 8, a. édigez un bef écit au pésent ; vous devez utilise 
d’autes temps (impafait, futu, passé composé). b. Réécivez vote texte, en emplaçant 
les pésents pa des passés simples.

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET
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J’observe et je réfléchis

Je me souviens d’un événement survenu voici quelques années. Je vous le raconterai 

si vous le voulez bien. Une nuit, je dormais quand j’entendis frapper. J’allai ouvrir et là…

a. Quels vebes expiment des faits situés au moment où pale le naateu ?

Pécisez leu temps : 

b. Quel vebe expime un fait situé apès le moment où pale le naateu ?   

Pécisez son temps : 

c. Relevez les vebes qui appatiennent à un écit et indiquez leu temps.

J’apprends et je m’exerce

Le présent peut avoir des emplois variés :
– présent d’actualité

– présent de vérité générale

– passé proche ou futur proche

– présent d’habitude ou de répétition 

– ordre, conseil, interdiction 

– récit au présent
– hypothèse

Que regardes-tu ?

Le Rhône coule à Lyon.

J’arrive à l’instant. Je repars demain.

L’horloge sonne tous les quarts d’heure.

Tu ranges immédiatement ta chambre !

En 2004, un tsunami frappe les côtes.

Si tu pars, avertis-moi.

Soulignez les pésents et justifiez leu emploi.

1. Tu ne sors pas tant que tu n’as pas fait ton travail. 

2. Je finis de ranger et je passe te voir bientôt. 

3. Cinq et cinq font dix. 

4. Le samedi, toute la famille fait la grasse matinée. 

5. Vous faites chauffer l’eau et la versez doucement. 

6. Si le chat veut sortir, ouvre-lui la fenêtre. 

7. Un jour de décembre, un inconnu frappe à notre porte.  

Le futur situe les faits dans l’avenir, après le moment de l’énonciation. 

À la 2e personne, il permet aussi d’exprimer un ordre, un conseil ou une interdiction

Tu ne bougeras pas d’ici et tu répondras au téléphone.

Soulignez les futus et justifiez leu emploi.

1. Vous ferez ce qu’on vous demandera de faire. 

2. Bientôt, les oiseaux migreront pour des régions tempérées. 

L’imparfait est employé pour exprimer des faits passés :
– considérés dans leur durée ou leur déroulement : Ils assistaient à un match.

– habituels ou répétés : En sixième, j’allais au collège à vélo.

– une hypothèse : Si la voiture était plus grande, vous viendriez avec nous.

L’imparfait est le temps de la description dans le passé : Le cheval était noir.

1

2

3

Cménc : Maîtriser la morphologie verbale  Identifier le lien entre le temps employé et le sens

L’emploi des temps de l’indicatif20
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Soulignez les impafaits et justifiez leu emploi.

1. Nous ferions tant de choses intéressantes, si tu venais. 

2. La voiture roulait depuis le matin en direction de l’Autriche. 

3. L’hiver, nous faisions de grandes randonnées en raquettes. 

4. Les enfants jouaient, tandis que leurs parents discutaient.  

Emploi des temps dans un récit au passé :
passé simple (faits de premier plan) : faits bien délimités dans le temps, isolés

ou qui se sont succédé. Un matin, il se leva tôt, déjeuna et partit

imparfait (faits d’arrière-plan) : faits considérés dans leur durée, leur déroulement, 
faits habituels, descriptions. Ce jour-là, la pluie tombait et il faisait froid. 

présent de narration, utilisé avec des temps du passé : donne du relief aux faits 
exprimés, les rend plus vivants. La nuit était calme. Soudain une clameur s’élève. 

a. Soulignez les vebes et indiquez leu temps. 

b. Pécisez leu emploi.

1. J’étais seul chez moi et je m’ennuyais, quand le téléphone sonna.

a.

b.

2. Ils faisaient du vélo sur un sentier. Une biche se dresse devant eux. 

a.

b.

Complétez les vebes avec des teminaisons d’impafait ou de passé simple. 

P q     ff ,   ,   b Jq Lb 

   y   ,       ’   q î

   b    fê. S   b       , 

        ff   à  f q     

 à  f     q. L’b     à ’  , 

 ’f         .

D’ V Hugo, Les Misérables, 1862.

Emplois principaux des temps composés :
antériorité : fait situé avant un autre fait qui est généralement au temps simple correspondant.
Il raconte ce qu’il a vu. Il racontera ce qu’il aura vu

aspect accompli : action présentée comme achevée au moment considéré.
Dans deux jours, j’aurai repeint ma chambre.

a. Soulignez les vebes à un temps composé et indiquez quel est ce temps. 

b. Pécisez s’il expime une antéioité ou s’il a seulement un aspect accompli.

1. Je note les erreurs que j’ai repérées. 

2. J’aurai tout relu demain. 

3. Quand ils eurent installé leur stand, il se mit à pleuvoir. 

4. Ce matin, la neige avait tout recouvert. 

4

5

6

7
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Le passé composé remplace le passé simple dans certains récits et dans la langue orale.
Hier, nous finîmes plus tôt. ➜ Hier, nous avons fini plus tôt. 

Il peut exprimer un fait passé dont les conséquences durent encore : J’ai compris

Le futur antérieur peut exprimer une supposition : Tom aura été retardé

Le plus-que-parfait exprime une hypothèse dans une subordonnée introduite par si (voir p. 28) : 
Si nous avions été plus attentifs, nous aurions remarqué ce détail. 

Le passé antérieur (langue soutenue) exprime un fait passé antérieur à un autre fait au passé simple.
Quand nous eûmes atteint le sommet nous découvrîmes un sublime panorama.

Soulignez les vebes à un temps composé. Notez leu temps. Pécisez leu emploi.

1. Le reste de poisson a disparu. Le chat l’aura mangé.

2. Dès qu’on eut annoncé les résultats, des applaudissements retentirent. 

3. L’an dernier notre équipe a remporté trois matchs successifs.

4. Tu aurais obtenu ce stage si tu t’étais présenté.

J’utilise ce que j’ai appris…

(La petite Pauline réclame une histoire à Florent.)

F  comprenait . L   à .
– E demande

 q  avez dite   à G. E ’aura entendue

F    . L  alla

  q M,  ,   ’.

É Zola, Le Ventre de Paris, 1873.

a. Relevez chaque vebe à l’indicatif et indiquez son temps. / 5

b. Indiquez la valeu de chaque vebe en gas. / 5

Ma note : / 10

Donnez des exemples pesonnels à la place de ceux des encadés de la leçon.

Imaginez l’histoie acontée pa Floent (execice 9). Inséez quelques épliques de dialogue. 
Vérifiez l’emploi de chaque temps.

8
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J’observe et je réfléchis

C’ b . E ,  ,    ’  
b,  f      y. S  ’ f 
 ,  ’   ’ê      
,   à   ’      .

J Vallès, L’Enfant, 1878.

a. Des deux vebes soulignés : lequel expime un fait qui se éalisea avec cetitude ?  ; 

lequel expime une hypothèse non éalisée ? 

b. Lequel est à l’indicatif ?  ; lequel est au conditionnel ? 

c. Réécivez cette phase en mettant le 1e vebe à l’impafait. Entouez la teminaison du 2e

Il espère que sa mère le laissera libre. 

J’apprends et je m’exerce

La conjugaison du conditionnel :
conditionnel présent ➜ radical du futur + terminaisons de l’imparfait. 
je lirais, tu lirais, il lirait, nous lirions, vous liriez, elles liraient

conditionnel passé ➜ avoir ou être au conditionnel présent + participe passé du verbe. 
j’aurais lu, il aurait lu, nous aurions lu, elles auraient lu /
je serais venu(e), elle serait venue, nous serions venu(e)s, ils seraient venus 

Mettez ces vebes au conditionnel pésent, puis passé.

voir : je j’

crier : tu tu 

se lever : elle elle 

pouvoir : nous nous 

devenir : vous vous 

comprendre : ils ils 

savoir : je j’

vouloir : tu tu 

faire : elle elle 

On emploie le conditionnel pour exprimer : 
– une hypothèse, après une subordonnée d’hypothèse (ou de condition) (voir p. 28). 
Si j’étais majeur, je voterais. 
– un fait possible mais incertain : Un loup aurait été aperçu

– un souhait, un rêve ou un regret : J’aurais des ruches et je ferais mon propre miel.
– une atténuation (ordre, reproche, conseil… polis) : Vous devriez vous ménager.

a. Mettez les vebes ente paenthèses au temps du conditionnel qui convient.
b. Soulignez la subodonnée d’hypothèse.

1. Si j’étais un animal, je (vouloir)  être un cheval. 

2. Si votre projet avait été retenu, vous (être)  averti. 

3. Je te (être)  très reconnaissant si tu me rendais ce service. 

4. Si nous n’avions pas pris le chemin le plus long, nous (arriver)  depuis longtemps.  

1
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Le conditionnel et ses emplois

Soulignez les conditionnels et indiquez ce qu’ils expiment.

1. Tu n’aurais pas dû manger tout ce chocolat. 

2. J’aurais mieux fait de rester chez moi. 

3. Des vestiges préhistoriques auraient été découverts. 

4. Pourriez-vous me donner l’heure ? 

5. Nous partirions, sac au dos, sans nous soucier du quotidien. 

Le conditionnel présent peut être utilisé pour situer un fait après un fait passé qui sert 

de repère. C’est le futur du passé. Elle ignorait qu’on lui confierait cette mission.

fait 1 fait 2

Le conditionnel passé peut être utilisé pour situer un fait après un fait passé et avant

un autre fait au futur du passé. C’est le futur antérieur du passé.   

Il a dit qu’il le ferait quand il aurait fini

fait 1 fait 3 fait 2

a. Réécivez ces phases en mettant le vebe de la pincipale à un temps du passé. 
b. Sulignez les conditionnels pésents et soulignez le conditionnel passé.

1. Une légende raconte qu’un jour viendra un inconnu qui fera la richesse du village.

2. Je pense qu’il écrira un livre sur les aventures qu’il aura vécues.

J’utilise ce que j’ai appris…

I  b f q’     ’   

   ,   b  f q q’  f  

      à  q ,    b  , , 

. M   ’y   î :  ,   à ’. 

N     b.
G Perec, Les Choses, © J, 1965.

a. Relevez les vebes au conditionnel. Indiquez leu temps. / 3

b. Quel est le thème de ce texte ? / 3

c. Pouquoi l’auteu a-t-il choisi le conditionnel pou le taite ? / 4

Ma note : / 10

Imaginez un lieu idéal et imaginez ce qu’y seait vote vie.

Rédigez un texte pou éponde à cette question : Que se passerait-il si notre vie était entièrement 
réglée par des ordinateurs ?
Utilisez de nombreux conditionnels. Variez leurs emplois.
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J’observe et je réfléchis

Bien qu’il sache la vérité, il se tait. Je veux qu’il sorte de son silence. Qu’il parle enfin !

a. Relevez les tois vebes au subjonctif. Indiquez leu infinitif.

b. Pécisez dans quel type de poposition ils se touvent :

indépendante subordonnée conjonctive

J’apprends et je m’exerce

subjonctif présent ➜ terminaisons -e, -es, -e, -ions, -iez, -ent
Voir : (il faut que) je voie, tu voies, il voie, nous voyions, vous voyiez, ils voient. 
Attention ! être : (il faut que) je sois, tu sois, il soit, nous soyons, vous soyez, ils soient.
avoir : (il faut que) j’aie, tu aies, il ait, nous ayons, vous ayez, ils aient.

subjonctif passé ➜ avoir ou être au subjonctif présent + participe passé du verbe. 

Voir : que j’aie vu ; aller : que je sois allé(e).

subjonctif imparfait ➜ radical du passé simple + terminaisons : -sse,-sses, (-â, -î, -û, -în)t, -ssions, -ssiez, -ssent.  
Faire : (il fallait que) je fisse, tu fisses, il fît, nous fissions…

subjonctif plus-que-parfait➜ avoir ou être au subjonctif imparfait + participe passé du verbe. 

Voir : que j’eusse vu ; venir : que tu fusses venu(e), qu’il fût venu.

Mettez ces fomes vebales au pésent, puis au passé du subjonctif.

Il faut : que je (j’) (comprendre) 

que tu (pouvoir) 

qu’elle (aller) 

que vous (croire) 

qu’ils (devenir) 

Sulignez les vebes au subjonctif pésent.

1. Il paraît que Maxime désire arrêter ses études, je souhaite qu’il ne le regrette pas. 

2. Quand nous allions chez notre tante, elle voulait que nous lui récitions des poésies. 

3. Il est nécessaire que nous amenions le chat chez le vétérinaire pour qu’il l’examine

4. Nous savions que vous arriviez aujourd’hui, mais nous pensions que vous preniez le train.

Mettez ces vebes au passé simple de l’indicatif, puis à l’impafait du subjonctif.

parler : il / qu’il finir : il / qu’il 

lire : il / qu’il tenir : il / qu’il 

Soulignez les vebes au passé antéieu de l’indicatif, sulignez ceux au plus-que-pafait du subjonctif.

nous eûmes fini nous eussions compris il fût devenu elles furent descendues

Dans les propositions indépendantes ou principales, le subjonctif exprime : 

l’ordre ou l’interdiction : Qu’il vienne ! Qu’il ne vienne pas !
le souhait : Pourvu qu’il vienne !
l’hypothèse : Qu’il vienne et nous l’accueillerons. (= S’il vient, nous l’accueillerons.) 
la surprise ou l’indignation : Lui, qu’il vienne !

1
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a. Mettez les vebes au subjonctif pésent. b. Reliez-les à la valeu expimée.

1. Comment ! Que, moi, je te (trahir)  ! interdiction

2. Que le beau temps (revenir)  ! surprise

3. Qu’on ne (toucher)  à rien. indignation

4. Lui, qui est si timide, qu’il (faire)  du théâtre ! hypothèse 

5. Qu’un chien (voir)  un chat, il devient furieux. souhait

On rencontre le subjonctif dans des subordonnées conjonctives : 
sujet : Que vous soyez là est important.

attribut du sujet : L’essentiel est que le bâtiment ait résisté à la tempête.

COD de verbes de volonté, de souhait, de crainte… : Je veux que tu dises la vérité.

circonstancielles, après pour que, bien que, à condition que, avant que, jusqu’à ce que…  
Elle leur téléphone afin qu’ils ne s’inquiètent pas. (but)

a. Complétez ces phases avec des subodonnées conjonctives. b. Donnez leu fonction. 

1. Je crains 

2. Nous devons revenir 

3.  nous a fait plaisir.

4. Le plus grave est 

5. Nous avons dû insister 

J’utilise ce que j’ai appris…

I1       ,  -   

. I    q, f    f 

ç  , ’  q’     . 

U  f,  f    b     

   - q’      

. Q ’      ,  

   y,   .

A Ernaux, La Place, © G, 1983.
1. I :     .

a. Sulignez le vebe des popositions subodonnées. Indiquez son temps et son mode. / 4

b. Mettez ente cochets les subodonnées et indiquez leu natue. / 4

c. Justifiez le mode des subodonnées au subjonctif. / 2

Ma note : / 10

Chaque élève popose une phase contenant un vebe au subjonctif.

Écivez une séie de dix conseils pou un élève qui doit ente au collège. 
Commencez chaque phase pa Qu’il ou Qu’elle suivi d’un subjonctif. 
Utilisez également trois subordonnées au subjonctif.

6

7

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

8

POUR DIRE

9

POUR ÉCRIRE

10

Le subjonctif et ses emplois

S
P
E
C
IM
E
N



43

La concordance des temps

Cménc : Maîtriser la morphologie verbale  Identifier le lien entre le temps employé et le sens

J’apprends et je m’exerce

concordance des temps, dans les subordonnées à l’indicatif

temps de la principale
temps de l’indicatif dans la subordonnée

fait antérieur fait simultané fait postérieur

 présent, futur, impératif
Il affirme… (Il affirmera… 
Affirme…)

 passé composé 
que j’ai réussi

 ou imparfait 
que je réussissais

 présent
que je réussis

 futur
que je réussirai

 temps du passé
Il affirmait…

 plus-que-parfait
que j’avais réussi

 imparfait
que je réussissais

 futur du passé
que je réussirais

Réécivez cette phase en appliquant les ègles de la concodance des temps.

On annonce que le train a du retard.

1. (fait postérieur) On annonce que le train 

2. (fait antérieur) On annoncera que le train 

3. (fait simultané) On a annoncé que le train 

4. (fait postérieur) On annonça que le train 

5. (fait antérieur) On annonçait que le train 

6. (fait simultané) Annoncez que le train 

concordance des temps, dans les subordonnées au subjonctif

temps de la principale
temps du subjonctif dans la subordonnée

fait antérieur fait simultané ou postérieur

 présent, futur ou impératif
J’exige… (J’exigerai… Exige…)

 passé 
qu’il ait fini

 présent
qu’il finisse

 temps du passé
J’exigeai… J’exigeais

 passé (courant)
qu’il ait fini

 présent (courant) : qu’il finisse

 imparfait (soutenu) : qu’il finît

Mettez le vebe ente paenthèses au temps du subjonctif qui convient. 

1. Je suis content que tu (accepter)  mon invitation. (fait antérieur)

2. Sa famille craint qu’elle ne (se décourager) . (fait postérieur)

3. Son père exigea qu’il (assister)  au dîner familial. (niveau soutenu)

4. Il faut que tu (rentrer)  avant la nuit. (fait antérieur)

Rére Réécivez ce texte en emplaçant nous pa ils et en mettant le 1e vebe au passé simple. 
Respectez la concodance des temps.

N      , ’ ’O,   ç  . 

L    q         . C 

   . P     ’.
N Sarraute, Enfance, © G, 1983.
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J’apprends et je m’exerce

Pour désigner à nouveau des êtres et des choses dont on a déjà parlé, 
tout en évitant des répétitions, on utilise des pronoms et des GN de reprise

Une reprise nominale reprend un groupe nominal avec un autre groupe nominal. On utilise :
– le même nom et un déterminant précis : Un musée expose des tableaux de Chagall. Allons voir ces tableaux !

– un synonyme : Ces peintures retracent sa vie et son cheminement artistique. 

– un nom générique (désignant une catégorie) : Ces œuvres d’art viennent du monde entier.

– une périphrase, c’est-à-dire une expression développée : Le public s’émerveille devant ces représentations 

poétiques et symboliques de l’univers de l’artiste

Soulignez le GN et le ponom qui epennent les mots en gas.

Alexis est un spécialiste des goilles. Ce brillant chercheur leur consacre sa vie.

Soulignez les epises nominales.

1. Une coccinelle s’est installée sur mon cahier. J’observe le petit insecte d’un beau rouge brillant, couvert 

de points ronds et noirs. 

2. Ne va pas voir ce film. J’ai détesté ce navet prétentieux. 

3. On aperçoit le pont du Gard. Cette construction gallo-romaine a défié le temps. 

4. Une vieille barque avait attiré leur attention et ils prirent l’habitude de se retrouver dans l’embarcation. 

Une reprise pronominale reprend un mot, un groupe de mots ou une proposition, 
déjà utilisés dans le texte, à l’aide d’un pronom : 
personnel de la 3e personne, relatif, possessif, démonstratif ou indéfini

Karim a reçu un prix pour son reportage. Cela lui a fait un grand plaisir.

Soulignez les mots et la poposition qui sont epis pa les ponoms en gas.

1. Anna adore jardiner car cela lui fait oublier ses soucis.

2. Ma sœur ironise sur tout le monde. N’y prête pas attention.

3. Es-tu prêt ? Oui, je le suis. 

a. Entouez les ponoms de epise et indiquez leu catégoie.
b. Soulignez les noms, GN ou popositions qu’ils epennent.

1. Chaque personne a exposé son idée, et la mienne a été retenue.

2. Comme le film était profondément ennuyeux, certains spectateurs se sont endormis, d’autres sont partis 

avant la fin.

3. Je vois bien que tu es déçue. Ne le nie pas.

4. Samuel a encore perdu les clés, c’est insupportable !

5. Max porte un vieux cache-nez dont il ne se sépare jamais. /

Un(e) élève popose une phase contenant une ou plusieus épétitions et désigne un(e) camaade 
qui la efomule en la coigeant. On enouvelle l’execice.

Pésentez un pesonnage de film qui vous a fasciné(e) et acontez une scène 
maquante. Utilisez des epises nominales et ponominales pou désigne 
ce pesonnage. Soulignez-les.
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J’apprends et je m’exerce

Les connecteurs relient les propositions, les phrases ou les paragraphes. 
Ce sont des adverbes, des conjonctions, des c. circ. détachés en tête de phrase

Dans un récit, les connecteurs de temps indiquent :
la situation des faits (un jour, en juin…)  leur succession (d’abord, puis…)  leur durée (longtemps, toute 

l’année…)  leur fréquence (tous les mois, souvent…)  l’antériorité ou la postériorité (la veille, plus tard…).

Dans une description, les connecteurs de lieu situent les éléments dans l’espace : 
ici, là, plus près, au-dessus, devant, au milieu, au-delà…

Soulignez les connecteus de temps. Sulignez les connecteus de lieu.

U   , à  L,  q’ ’ b 

 ’ , ’      b   
  ù ’b. D’b,  ’  à  fê 
,        ’b  b  
     à f. […] P, à    
  ,  , q  ’  ,    f 
   bbq L XV q     . Là, 
     ’  , […]     
    ’f. 

P Loti, Le Roman d’un enfant, 1890.

Dans une argumentation, les connecteurs logiques expriment :
la cause (car, en effet…)  la conséquence (donc, c’est pourquoi, aussi, voilà pourquoi, par conséquent…)  
la concession (mais, cependant, néanmoins, au contraire…)  l’addition (et, en outre, d’abord, ensuite, enfin…)  
l’alternative (soit… soit, ou… ou…).

Soulignez les connecteus de temps, entouez ceux de lieu, sulignez les connecteus logiques.

ailleurs parfois toutefois en contrebas  devant auparavant néanmoins certes

Complétez le texte avec ces connecteus.
le soir de dix heures à midi le matin donc puis

(Le clerc d’un avoué explique comment celui-ci organise ses journées.)
, ,    ,   

      à  -. ,       y 
  . I ’  q      .

D’ H de Balzac, Le Colonel Chabert, 1844.

Établissez un lien logique ente les popositions, gâce à des connecteus.

1. Le mode d’emploi n’est pas clair,  je n’arrive pas à utiliser cet appareil. 

2. Leurs vacances ont été mouvementées,  ils en gardent un excellent souvenir. 

3.  ce vêtement est trop cher,  il sera vite démodé,

il ne me plaît pas vraiment,  je ne l’achète pas.

Développez le sujet ci-dessous. Utilisez des connecteus vaiés pou assue la constuction du texte, 
en situant les faits dans le temps et l’espace, et en eliant les idées ente elles. 
Vous avez fait un stage (sportif, ludique, artistique...) et vous en rédigez le compte rendu.

Vous terminerez en donnant votre opinion sur ce stage et en la justifiant.
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J’apprends et je m’exerce

Un énoncé est explicite quand il est clairement formulé et ne peut être interprété que d’une seule façon

Il va y avoir de l’orage. (= Le ciel se couvre, le temps change. C’est une constatation.)

Un énoncé est implicite quand il exprime plus qu’il ne dit vraiment. 
Il va y avoir de l’orage. (= Donc nous n’allons pas pouvoir sortir et c’est bien dommage !)

Seul le contexte permet de savoir si un énoncé est explicite ou implicite.

a. Mettez une coix devant les énoncés qui peuvent conteni un non-dit.
b. Pécisez ce non-dit.

1. Un arbre à feuilles caduques perd son feuillage en automne. 

2. Si je n’avais pas été raisonnable, je serais dans la même situation que toi. 

3. Vous n’avez que ce modèle ? 

4. Lou est triste que tu ne l’appelles jamais. 

5. Le train pour Cherbourg partira du quai 12. 

Un énoncé est implicite et contient un sous-entendu quand le destinataire doit deviner

ou interpréter ce qui n’est pas dit. 
Je n’y arriverai jamais tout seul. ➜ sous-entendu : Aidez-moi.

Chacun de ces énoncés contient une demande implicite. 
Fomulez claiement la demande suggéée dans chacun d’eux.

1. Que cette valise est lourde ! 

2. Ma voiture est en panne, je vais devoir y aller à pied. 

3. Cet exercice est difficile et je n’arrive pas à le faire. 

Réécivez ces phases en faisant dispaaîte le sous-entendu.

1. Vous avez vraiment appris votre leçon ? 

2. C’est curieux que vous n’ayez rien remarqué. 

Selon la situation d’énonciation, un énoncé peut être explicite ou implicite. 
Je trouve ton frère très sympathique. 

– explicite :  réponse à la question « Comment trouves-tu mon frère ? » 
– implicite (sous-entendu) = J’aimerais bien revoir ton frère. Invite-moi quand il est là.

Rére Ces énoncés sont implicites. Réécivez-les deux fois pou qu’ils deviennent explicites, mais 
avec des significations difféentes.

1. Ce modèle coûte cent euros ! 

a.

b.

2. Tu as quatorze ans ! 

a.

b.

1
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J’apprends et je m’exerce

Un énoncé objectif ne laisse pas deviner l’opinion de celui qui l’exprime :
Persistance de la sécheresse.

Un énoncé subjectif laisse deviner les sentiments ou l’opinion de l’énonciateur. 
On redoute une persistance désastreuse de la sécheresse.

On appelle modalisation les marques de cette subjectivité

Pou chaque énoncé, pécisez s’il est objectif ou subjectif. 

1. Le chômage a baissé, le trimestre dernier. 

2. Évidemment, tu as oublié d’arroser ce pauvre rosier ! 

3. J’estime que nous n’avons pas de responsabilité dans cette affaire. 

4. Nous passerons à l’heure d’été dans la nuit de samedi à dimanche. 

5. Cette situation catastrophique pouvait être évitée. 

Les mots qui traduisent les sentiments ou l’opinion de l’énonciateur sont des modalisateurs. Ce sont : 
– des verbes : penser, estimer, juger, croire, aimer, détester, regretter, déplorer…

– des adverbes : bien sûr, certes, sans doute, évidemment, heureusement, hélas…

– des expressions marquant un point de vue : quant à moi, en ce qui me concerne…

– des adjectifs : possible, probable, certain, vrai, faux… 

Soulignez les modalisateus.

1. Il me semble que les cinémas étaient plus fréquentés autrefois.

2. Lola a bien sûr raté son train.

3. J’apprécie votre aide en ces moments difficiles.

4. Notre plan a malheureusement échoué, il était certainement irréalisable.

5. Ce local est, certes, exigu, mais pour ma part, je le trouve suffisant pour mon activité.

6. Vous avez peut-être raison, mais j’en doute.

Pour exprimer un sentiment personnel, on peut recourir à :
– un vocabulaire mélioratif ou péjoratif : exploit, succès, échec, remarquable, agréable, stupide, raté… 

– des comparaisons et des métaphores : Tu as agis comme un débutant. 

– l’emploi du conditionnel (probabilité, doute). On aurait découvert un trésor.

Soulignez les maques de modalisation et indiquez les pocédés utilisés.

1. Alexis est étourdi, il a une cervelle de moineau. 

2. La nouvelle autoroute serait ouverte prochainement à la circulation. 

3. Son regard est glacial et aussi noir qu’un ciel d’orage. 

Rére Ce texte est neute. Récivez-le en y intoduisant de nombeux modalisateus.

Un incendie a détruit plusieurs hectares de forêt. Ce sont des campeurs qui ont provoqué ce sinistre en 

faisant du feu.

1
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ÉCRIRE
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J’observe et je réfléchis

1. Le vieux marquis dit de sa voix un peu tremblante :

« Moi aussi, je sais une chose étrange. Oui, j’ai subi l’horrible épouvante pendant dix minutes. »

Gy de Maupassant.

2. Il dit de sa voix un peu tremblante que, lui aussi, il savait une chose étrange et 

qu’il avait subi l’horrible épouvante pendant dix minutes.

a. Pouquoi dit-on que les paoles du vieux maquis sont au discous diect dans le 1e texte ?

b. Pouquoi sont-elles au discous indiect dans le 2e texte ?

J’apprends et je m’exerce

Le discours direct rapporte fidèlement les paroles. Ce sont des phrases de dialogue : 
– précédées d’un tiret ou encadrées par des guillemets ;
– annoncées par un verbe de parole introducteur (dire, expliquer…), suivi d’un deux-points. 
Le professeur demanda : « Est-ce que tout le monde a bien compris ? »

– coupées ou suivies par une proposition incise : « J’ai gagné le match », hurla Clémence.

– caractéristiques de la langue orale : « Bonjour ! Tu vas bien ? » 

Soulignez les paoles appotées au discous diect. Entouez les vebes intoducteus. 
Sulignez les popositions incises.

1. Il insista : « Mais si ! Vous devriez persévérer ! »

2. Quel paysage reposant ! murmura-t-elle. 

3. « Qui habite cette cabane ? demanda-t-il. — Personne, je crois. »

4. Elle chuchota : « Ne parle à personne de ce que je viens de te dire. »

Réécivez ces phases en tansfomant le discous indiect en discous diect.

1. Il grommela qu’il allait les aider, mais que c’était la dernière fois.

2. On me demanda si je connaissais le suspect et quel était son nom.

Le discours indirect rapporte les paroles « indirectement ». Ces paroles sont donc modifiées.  
Elles sont compléments d’objet de verbes de parole. Ce sont des :
– subordonnées conjonctives introduites par que

On annonça aux candidats que l’épreuve durerait deux heures

– subordonnées interrogatives indirectes (voir p. 20)

Certains demandèrent s’ils pouvaient utiliser un dictionnaire

– groupes nominaux ou groupes infinitifs : On leur recommanda de ne pas sortir

J Rb    q     q’    f. J  

 q  q ’b f, à q   q ’y, à  ,  

     b b.
G Leroux, Le Mystère de la chambre jaune, 1907.

a. Soulignez les paoles appotées au discous indiect.

b. Donnez leu natue. 

1
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Cménc : Connaître les caractéristiques des textes lus ou à produire  Connaître les différences entre l’oral et l’écrit
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Grammaire

Réécivez ce texte en le tansposant au discous indiect.

« I ’  à,   ? --  ’y.
– I  ,   f,   f. I     f. »

Alain-Fournier, Le Grand Meaulnes, 1913.

Le discours indirect libre est intermédiaire entre les discours direct et indirect :

Discours direct : Elle s’écria : « Non ! Je ne partirai pas d’ici, demain. »

Discours indirect : Elle s’écria qu’elle ne partirait pas de là, le lendemain. 

Discours indirect libre : Elle se fâcha. Non ! Elle ne partirait pas de là, le lendemain !

Soulignez le passage au discous indiect libe.

Le temps passait et Camille s’interrogeait. Pourquoi n’était-il pas encore là ? L’avait-il oubliée ? Qu’allait-

elle faire s’il ne venait pas ?

Réécivez ceci en tansfomant le discous indiect libe : 
a. en discous diect ; b. en discous indiect. 

Il gémissait. Personne ne venait le voir. On se moquait bien de ce qu’il devenait !

a.

b.

J’utilise ce que j’ai appris…

J    ,  q’ ’   fç,  . J  

   q,    , q   ,  b  

,   ’ ,     ff,     à  â,   

à   b.
J. M. G. Le Clézio, La Quarantaine, © G, 1995.

a. Réécivez au discous diect le passage souligné. / 5

b. Pouquoi le naateu ne pose-t-il pas diectement ces questions ? / 5

Ma note : / 10

Chechez dans des textes d’auteus, des exemples de discous diect et de discous indiect. 
Lisez-les en mettant en valeu les caactéistiques oales du discous diect.

Vous êtes jounaliste et vous inteviewez une pesonne célèbe de vote choix. 
Rédigez six questions que vous lui poseiez. Puis tansposez ces questions au discous indiect, 
en commençant pa Je lui demanderais…

5

6

7

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

8

POUR DIRE

9

POUR ÉCRIRE

10
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Cménc  Connaître les différences entre l’oral et l’écrit

Les niveaux de langue, 
passer d’un niveau à l’autre

J’apprends et je m’exerce

Le niveau courant est, à l’écrit comme à l’oral, le langage correct et usuel du quotidien. 
La grammaire est respectée, le vocabulaire est courant.
Qu’est-ce que vous dites ? C’est incroyable. J’ai du mal à vous croire.

Le niveau familier est un langage relâché, adopté à l’oral quand on ne surveille pas sa façon 
de s’exprimer : prononciation défectueuse, élisions, absence de la négation ne, constructions 
incorrectes, vocabulaire familier.
Qu’est-c’tu racontes ? C’est dingue ! J’peux pas gober ça.

Réécivez ces phases familièes en langage couant. 

1. Tu fais quoi ? Amène-toi, on s’marre bien. 

2. On s’calme, y a pas le feu. 

3. Quel bol j’ai d’avoir un pote comme toi ! 

Le niveau soutenu est un langage littéraire et recherché, utilisé à l’écrit, parfois à l’oral : constructions 
et vocabulaire recherchés, formules de politesse, figures de style (comparaison, métaphore, 
antithèse…), emploi du passé simple, du subjonctif imparfait et plus-que-parfait, etc.
Que me contez-vous ? C’est insensé ! Comment ne pas être incrédule ?

Reconstituez les couples de synonymes : en langage couant et en langage soutenu.

facile logis voler s’éclipser aisé effroi divertissement dérober habitation partir

peur amusement

Ces phases sont en langage couant. Réécivez-les en langage soutenu. 

1. Dépêche-toi ! 

2. Est-ce que ça va ? 

3. Je n’en peux plus. 

4. Quand est-ce que vous l’avez perdu ? 

5. Est-ce que l’un d’entre vous n’a pas pris mon sac ? 

6. Qu’est-ce que tu as fait comme faute ? 

Rére Réécivez ce texte dans un niveau de langue couant.

I y    q                 q 

  î       f .
Molière, Le Bourgeois gentilhomme, 1670.
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La grammaire

51

J’applique mes connaissances…

1POUR LIRE

D q   â q , C f  b f q’  b . I  

    , ’   , ’   f,     
 . B f  b,    . M, f  , à q  

 f y        ,       

     b   . J       f, 

 q    ’b . Ce contraste entre mon 

dénuement et leur richesse engendra mille souffrances.
Honoé de Balzac, Le Lys dans la vallée, 1836.

1. a. Relevez les sujets des deux pemièes phases. Pécisez leu natue. / 2

b. Sulignez les attibuts qui enseignent su ces sujets. / 3

2. Mettez la phase en gas à la fome passive. / 2

3. Donnez la natue et la fonction de la poposition soulignée. / 4

4. Dans la pemièe phase, elevez les deux vebes, indiquez leu temps 
et justifiez le changement de temps. / 4

5. Réécivez la quatième phase en commençant pa : Le narrateur raconte que / 3

6. Dans la deuxième phase, qu’est-ce qui est implicitement évoqué concenant la situation 
du naateu dans sa famille ? / 2

Ma note : / 20

Évaluation collective : correction de la langue et vraisemblance de la narration

Plusieus élèves se succèdent pou aconte une anecdote qu’ils ont imaginée, 
concenant la vie du naateu, à la maison ou à l’école. Leus camaades notent les eeus.

Note note : / 20

3POUR ÉCRIRE Autoévaluation
On entend pale pafois du « paadis de l’enfance ». Vous donneez vote pope avis su 
cette péiode de la vie, dans un devoi bien agumenté, illusté d’exemples pesonnels.
 J’ai traité le sujet : l’enfance est-elle un « paradis » ? / 8

 J’ai exprimé mon opinion de façon argumentée. / 6

 J’ai donné des exemples personnels. / 6

Ma note : / 20

2POUR DIRE

Évaluation des compétences travaillées Ma note globale :………/ 60

Connaître le fonctionnement de la phrase simple

Connaître le fonctionnement de la phrase complexe

Mettre en évidence le lien entre le temps ou le mode employé et le sens

Connaître les caractéristiques des textes lus ou à produire

Reportez les résultats de l’évaluation, p. 128.

Évaluation 
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Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

Révision

L’accord du verbe avec le sujet : 
accords simples

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Le verbe s’accorde en personne et en nombre avec son sujet, même si celui-ci est inversé ou éloigné. 

Dans ce pays lointain vivent en liberté des animaux étranges. 

Relevez chaque verbe et indiquez son sujet.

Les dentelles des robes raffinées que confectionne le célèbre couturier s’ornent de broderies. 

Je les admire. 

Accordez correctement les verbes, au présent ou au futur. Soulignez leur sujet.

1. La couverture des livres rangés sur ces étagères présent  des couleurs vives.

2. Dans le ciel calme scintill des milliers d’étoiles.

3. Nous préviendr -vous quand commencer les festivités ?

4. Peut-être, un jour, me pardonner -tu.

Quand le sujet est le pronom relatif qui, le verbe s’accorde en genre, en nombre et en personne avec l’antécédent : 

C’est toi qui prépareras le repas, et moi qui ferai la vaisselle.

Accordez correctement les verbes entre parenthèses au présent de l’indicatif. 

1. Le parfum des gâteaux au chocolat qui (cuire)  dans le four me (donner)  faim.

2. C’est moi qui (être)  ton coéquipier.

3. Les références du modèle qui t’(intéresser)  (figurer)  sur ce document.

4. Ce n’est pas toi mais moi qui (avoir)  la bonne information.

Complétez ces phrases avec le pronom personnel qui convient.

1. Est-ce  qui as fait courir ce bruit ?

2. C’est lui, elle et  qui obtenez les meilleurs résultats. 

3. Honneur à  qui se sont battues pour leur liberté.

4. Est-ce bien  qui avons fini les premiers et  qui ont terminé les derniers ?

Exe BILA a. Complétez les verbes à l’imparfait.

b. Soulignez les noms ou pronoms avec lesquels ils s’accordent.

I1 mch  mhqm  v   yé  m,    ’ 

q     ’  hm. L h        é ’hmm, 

 x  c  m, q’ cch   v , mb  cmm  

gmé  ff ’   c. 
Colette, La Maison de Claudine, © Hch, 1922.

1. U g-c,   g  c c ’E.

Rcrue Réécrivez ces phrases en commençant par Les grands-ducs

L g-c è  h m. S ê ’  x g q’  

’    g. B q è g,  v   z ch. 

1
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3

4

5

ÉCRIRE

6

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_013
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Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

J’apprends et je m’exerce

Plusieurs sujets dont moi = nous : Toi, elle et moi sommes de bons camarades.

Plusieurs sujets dont toi (sans moi) = vous : Elle et toi êtes de bons camarades.

Accordez correctement les verbes entre parenthèses au présent de l’indicatif.

1. Mes amis et moi (préférer)  le sport à la lecture.

2. Elle, lui et toi (faire)  la mise en scène, toi et moi (confectionner) 

les costumes, et eux (interpréter)  les rôles.

3. Vous et nous (avoir)  toujours des idées originales.

Complétez ces phrases avec le pronom personnel singulier qui convient.

1. Tes parents et  avons longuement bavardé. 

2. Toi et êtes les bienvenues.

3.  nous les as présenté(e)s. 

4. Ni  ni  ne comprennent ce qui s’est passé.

Quand le sujet est un GN contenant un complément du nom, l’accord se fait avec le nom noyau du GN. 

Mais si ce nom noyau est un nom collectif, l’accord se fait parfois avec le complément.  
La majorité des élèves a la moyenne. (La majorité des élèvesont la moyenne.)

Complétez les verbes au présent de l’indicatif. Soulignez le mot avec lequel se fait l’accord. 

1. Les voiles du bateau claqu  dans le vent.

2. La poussière des chemins couvr  leurs vêtements. 

3. Un groupe de curieux piétin  le long des grilles. 

4. La lumière des projecteurs qui éclair  le stade nous aveugl . 

Justifiez l’accord de chaque verbe souligné. (Fiez-vous au sens de la phrase.)

1. Une file de voitures s’allonge sur la route. 

2. Une file de gens attendent devant le cinéma. 

Le verbe s’accorde au singulier quand le sujet est on  chacun  tout, tout le monde  plus d’un.  
Chacun était là.

Le verbe s’accorde au pluriel quand le sujet est beaucoup, peu  la plupart  combien  assez, tous. 
Combien participeront à la sortie ?

Accordez correctement les verbes entre parenthèses au présent de l’indicatif.

1. Beaucoup (participer)  au marathon, peu (abandonner) , chacun 

(se surpasser)  et la plupart (terminer)  l’épreuve. Plus d’un 

(décider)  de recommencer. 

2. Chacun d’entre nous (apprécier)  tes macarons. Tous en (vouloir)  .

Faites le compte rendu d’une sortie scolaire.
Utilisez dans votre texte les mots chacun, certains, la plupart, on, tous, tout le monde
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Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

Révision

L’accord du participe passé : 
accords simples

d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_014

32

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Quand le participe passé est employé :

– sans auxiliaire, il s’accorde en genre et en nombre avec le nom ou le pronom auquel il se rapporte.

Des livres lus et relus

– avec l’auxiliaire être, il s’accorde en genre et en nombre avec le sujet.  

La caravane est repartie

Soulignez les participes passés. Surlignez le nom ou le pronom avec lequel certains s’accordent. 

1. Elle s’avançait, intimidée et confuse. 2. Tous s’exclament, indignés par ces propos.

3. Rassurée, elle est retournée chez elle avec la documentation offerte.

Réécrivez ces phrases en mettant leur verbe à la voix passive.

1. Le jury choisira deux gagnants. 

2. On trouva enfin une idée. 

3. Un mur cache la maison et le garage. 

Quand le participe passé est employé avec l’auxiliaire avoir, 

– il ne s’accorde pas avec le sujet : Les mouettes ont suivi le bateau.

– il s’accorde en genre et en nombre avec le COD, lorsque celui-ci est placé avant le verbe. 

Où as-tu mis la clé ? Je l’ai mise dans ma poche.

Soulignez les participes passés. Surlignez le nom ou le pronom avec lequel certains s’accordent.

1. Elle a appelé ses amis et elle les a invités. 

2. Ils ont prononcé des paroles pleines de reproches sous-entendus.  

3. Ils ont apprivoisé une souris et l’ont appelée Minnie. 

4. La pluie est tombée toute la nuit et nous a tenus éveillés.

Réécrivez ces phrases en remplaçant les COD par des pronoms personnels.

1. J’ai aperçu Louise et sa mère. 

2. Ils ont prévu la fin des travaux pour mars. 

3. Comment avez-vous trouvé le gratin et la tarte ? 

Rcrue Réécrivez ce texte, en remplaçant les passés simples 
par des passés composés et l’imparfait par un plus-que-parfait.

Q  ébchè   m,  g   

  jé  q  b,  b  fîch g  

 vg    m  c cmm  c  

 f,     , f  v b, 

f ’c  Perle     .

D’è Gy de Maupassant, Pierre et Jean, 1888.

1
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S’ENTRAÎNER AU BREVET
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Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

J’apprends et je m’exerce

Le participe passé d’un verbe pronominal s’accorde avec le COD si celui-ci est placé avant le verbe.

Ils se sont acheté une voiture. Voici la voiture qu’ils se sont achetée. 

COD COD

Si le pronom réfléchi me, te, se, nous, vous est COD, l’accord se fait avec lui.

S’il est COI, le participe passé ne s’accorde pas avec lui.

Elles se sont rencontrées. Ils se sont succédé. Elles se sont envoyé des messages.

COD COI COI

Donnez la fonction des pronoms réfléchis. Accordez, s’il le faut, les participes passés. 

1. Les deux amis se  sont téléphoné . 2. Elle s’  est observé  dans son miroir.

3. Elle s’  est lavé  ses vêtements. Les vêtements qu’elle s’  est lavé  étaient pleins 

de boue. 4. Ils se  sont lancé  dans le vide. 5. Les enfants se  sont lancé  des 

boules de neige. 6. Elles se  sont rencontré  et se  sont souri . 7. Ils se 

sont séparé   mais se  sont écrit  souvent. 

L’accord du participe passé se fait avec le sujet, lorsqu’un verbe pronominal n’existe qu’à cette forme. 

L’hirondelle s’est envolée

Accordez s’il le faut les participes passés.

1. Ils se sont bien amusé . 2. Les deux amies se sont offert  des bouquets de muguet.

3. La biche s’est enfui  en nous voyant. 4. Elle ne s’est pas souvenu  de nous. 

Le participe passé reste invariable :

– quand il est précédé du pronom personnel COD en : J’ai vu des fleurs et j’en ai cueilli

– quand fait est suivi d’un infinitif : Ils nous ont fait venir.

Complétez si c’est nécessaire les participes passés. 

1. Elle s’est fait  envoyer de la documentation et elle en a reçu  beaucoup.

2. Quelles figurines as-tu acheté ? Je n’en ai pas acheté  car elles ne m’ont pas plu .

3. Nos amies sont arrivé , je les ai fait  entrer.

Exe BILA Accordez s’il le faut les participes passés.

1. Ils nous ont répondu  qu’ils s’étaient perdu .

2. Je voulais des fleurs blanches, je n’en ai pas trouvé .

3. Claire et Franck se sont plu  tout de suite.

4. Ils ont accepté  les conditions qu’on leur a proposé .

5. On nous a fait  entrer dans une grande salle.

6. J’admire les œillets parfumé  que je me suis offert .

7. Elle est là. L’as-tu vu  ?

1 point par réponse juste Ma note :  / 10

Vous racontez à un(e) camarade comment vous avez déjoué un piège. 
Votre récit aura pour temps dominant le passé composé. 
Utilisez quelques verbes pronominaux.
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L’accord du participe passé : 
accords particuliers33
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J’observe et je réfléchis

Une tour médiévale domine la vallée. Bien qu’elle soit en partie effondrée, je la trouve impressionnante.

a. Soulignez les adjectifs et surlignez le mot avec lequel chacun d’eux s’accorde.

b. Précisez la fonction des adjectifs. 

J’apprends et je m’exerce

L’épithète est une expansion du nom. Elle s’accorde donc en genre et en nombre 
avec le nom auquel elle se rapporte : Une haute falaise blanche borde la mer.

C’est un adjectif ou un participe passé employé sans auxiliaire : des chansons écoutées

Complétez si nécessaire les épithètes du texte ci-dessous. 
Soulignez les noms avec lesquels se font les accords.

S yx g   ç   v   ç   hhq

cmm c  ch. Q  èv â      ,   

v x gé   è bch , è g   è éé ,  ’c  

 cb     féc  ;  g g ,    cbé , 

  vg  c  gff ; m c hym ’ q  

éc   ;  ’œ q  g fxm,  fg  b v ’c 

bg   éb  ’ mch v  é   cmmc.

D’è Théh Gautier, Deux Acteurs pour un rôle, 1841.

L’attribut du sujet s’accorde en genre et en nombre avec le sujet

La rivière semble profonde. 

L’attribut du sujet est un adjectif, un participe passé, un nom, un GN, un pronom…
Ces arbres sont des érables. (GN) Mon préféré est celui-ci  (pronom démonstratif)  

a. Associez chaque groupe sujet-verbe à l’attribut du sujet qui convient.

1. Tu deviendras lassants.

2. Mes meilleurs amis restent une violoniste célèbre.

3. Tes reproches continuels deviennent expert en la matière.

4. Sa mère est ceux-ci.

b. Relevez les attributs et donnez leur nature.

Complétez les phrases avec les attributs du sujet correctement accordés. 
Surlignez le nom avec lequel se fait l’accord.

1. Ma petite sœur semble (chagriné)  par le départ de sa meilleure amie. 

2. Tes inquiétudes sur la réussite de nos projets sont aussi (le mien) . 

3. L’étrange mélodie que chantent ces enfants semble (surgi)  d’un conte. 

4. Les employés demeurent, malgré les difficultés, (confiant)  dans l’avenir.

5. Les affaires à ranger sont (celui-ci) .

1
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3

4

L’accord de l’épithète et de l’attribut

Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

34

P ovr c qe  
’e ’ihè,  

 l i  (Qu’) 
t-ce qu es ? + dji

Lse trut s  
m  u GN,  ge 
t ê dft d 

i  je.
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L’attribut du COD s’accorde en genre et en nombre avec le COD

Le soleil rend les fruits plus sucrés. 

L’attribut du COD est un adjectif, un participe passé, un nom, un GN…
Je la croyais une bonne élève. (GN)

Complétez les phrases avec les attributs bien accordés. Soulignez les COD. 

1. Nos échecs nous ont rendus (prudent) . 2. Je savais les baobabs (un arbre immense)  

 mais je ne les imaginais pas aussi (grand) . 

3. Ces crêpes sont bonnes, mais je les préfère moins (sucré) .

4. Le professeur croyait la leçon (su) . 5. J’ai connu ta mère (enfant) . 

Complétez les phrases avec les attributs du sujet et du COD correctement accordés.

1. Il l’imaginait (petit)  et (blond)  : elle était (grand) et 

(brun) 2. Alice est (heureux) , elle a les yeux (plein)

d’étoiles. 3. L’homme était maladivement (inquiet)  et tenait ses voisins pour (un 

espion) 4. Les difficultés vous ont rendue (plus fort) . 

J’utilise ce que j’ai appris…

(Le narrateur et son frère n’avaient jamais vu la mer.)

S éc h  b, c  ch é  vch1, f    

’  m   m,    à  èv, c f  m fè  m ’ff 

 qq b…

« M  ’  é ! -j  â.

– P   é ! m é-.

– O   mé ! » m’éc-j ’  ù ç   vf ém.

L g q  é ! L mé é b ,  c’é mm  ’   

L q  v    cx ’ ch ! E q  f v,   vâm 

é -à   éc !
J Verne, Souvenirs d’enfance et de jeunesse, 1890.

1. vch : g jé   cô   m.

a. Soulignez les épithètes. / 2

b. Surlignez les attributs du sujet. / 4

L’un d’eux est dans une phrase dont plusieurs mots sont sous-entendus. 
Rétablissez cette phrase. / 2

c. Relevez un attribut du COD et le COD. / 2

Ma note : / 10

Sur le thème de la mer, chaque élève propose une phrase contenant :
une épithète, un attribut du sujet ou un attribut du COD. Il (Elle) justifie leur accord.

Comme les enfants du texte ci-dessus, vous avez un jour éprouvé une déception. Faites-en le récit, 
en exprimant vos sentiments.
Utilisez de nombreux adjectifs. Soulignez de couleurs différentes les épithètes et les attributs.

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

7

POUR DIRE

8

POUR ÉCRIRE

9
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Cm : Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord

J’apprends et je m’exerce

Tout s’accorde en genre et en nombre quand il est :
– un déterminant indéfini : à toute vitesse, toutes les nuits, tous ceux-ci
– un pronom indéfini : J’ai invité mes amies. Toutes sont venues. (= Toutes mes amies)

a. Complétez ces phrases avec tout, tous, toute ou toutes. 
b. Soulignez ceux qui sont des déterminants et entourez ceux qui sont des pronoms.

1. Ont-ils aimé le film ? Oui, mais moi, je n’ai pas  compris.

2. Elle appela de ses forces, mais personne ne répondit.

3. À moment, je suis dérangé dans mon travail.

4. baigne dans la paix du soir.

5. Ces photos sont à jeter, mais les autres sont à conserver.

6. Les chocolats étaient délicieux, je les ai mangés.

7. réclamation non accompagnée d’une lettre sera rejetée.

Tout est invariable quand il est un adverbe, suivi d’un adjectif ou d’un autre adverbe. 
Elles sont tout affamées. (= très affamées)

Mais si l’adjectif qui le suit est au féminin et commence par une consonne ou 
un h aspiré, tout s’accorde en genre et en nombre avec lui.
Elle est toute seule. Elles sont toutes harassées.

Complétez ces phrases avec tout ou toutes. 

1. Les fleurs sont flétries.

2. On distingue une maison enfouie sous la végétation.

3. Ce sont les premiers froids.

4. émue, elle ne put prononcer un mot.

5. La terre est encore humide de pluie.

6. Elles lui sautèrent au cou, heureuses !

7. Nous sommes haletantes d’avoir couru.

8. Les récoltes ont été abîmées.

Même s’accorde en nombre lorsqu’il est :
– un déterminant indéfini : Ils ont les mêmes yeux. Nous avons tout fait nous-mêmes

– un pronom indéfini (précédé d’un déterminant) : N’achète pas ces biscuits, nous avons les mêmes à la maison.

Même est invariable quand il est un adverbe. Il porte sur un verbe, un adjectif ou un GN. 
Ils ont même fait le tour du monde. Même fatiguées, elles sortent. Même les oiseaux se taisent.

Complétez ces phrases avec même ou mêmes

1. Eux-  parlent plusieurs langues.

2. Vous êtes, peut-être, vous-  un génie qui s’ignore.

3. Ils achètent  des objets usagés.

4. Ces bibelots ne sont pas typiques, on trouve les  dans tous les pays.

5.  les chiens semblaient prendre plaisir à la fête.

6. Elles sont toujours souriantes,  contrariées. 

7. Ces automates dansent et  chantent.  

8. Essaie de trouver les  assiettes que celles que tu as cassées.

1

2

3

Tout, même, leur, demi35

L h piré t sl ai 
ds  in  [ʼ] 
Ex  ho ➙ [ʼRo]

S tn  asn : j uis n 
( pr : ps d iso c  j uis ut
n)  j uis n ( t  ain, 

d : j uis ut horée)
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Leur est invariable quand il est un pronom personnel. Il est alors toujours suivi d’un verbe. 

Nous apercevons nos amis, nous leur faisons des signes.

Leur s’accorde en nombre avec le nom ou le GN qu’il précède quand il est un déterminant possessif. 

Ils partent en promenade avec leurs enfants et leur petit chien.

Réécrivez cette phrase en mettant son premier verbe à la 3e personne du pluriel. 

Elle espère qu’il lui arrivera quelque chose d’extraordinaire pendant ses vacances. 

Complétez ces phrases avec leur ou leurs

1. Les élèves sont un peu anxieux car  professeur va  rendre  copies.

2.  fierté est  enfants. 3.  idées farfelues  ont souvent 

nui. 4. Ils ont perdu  temps et  économies en se fiant à  intuition. 

Demi est un adjectif, toujours invariable quand il précède un nom auquel il est relié par un trait d’union. 

une demi-heure, des demi-pages 

et demi(e) s’accorde seulement au féminin. deux heures et demie

Demi peut être un nom masculin ou féminin. Il prend la marque du pluriel.

La pendule sonne les demies. Ils ont commandé des demis et les ont bus.

Complétez ces phrases avec demi ou demie. Ajoutez des traits d’union quand il le faut.

1. Elle avait dix ans et à son entrée en sixième. 2. Vous ne faites jamais les choses à .

3. Achète deux kilos et de carottes. 4. L’étoffe est décorée de cercles argentés.

5. Vous avez droit à une part de gâteau. 6. Vous avez droit à une part et .

7. Nous partirons à la . 

J’utilise ce que j’ai appris…

Complétez ces phrases avec tout, même, leur et demi correctement accordés. 

a. (tout) 1. Vous êtes mouillés ! 2. les jours, j’arrose mes plantes.

3. honteuses, elles n’osaient pas prononcer un mot, car il leur semblait que se moquaient 

d’elles. 4. La maison entière craquait sous les rafales de vent. 

b. (même) 5. Rien ne les rebute, pas les travaux les plus difficiles. 6. Cette année, j’ai les 

professeurs que l’an dernier. 7. les films drôles ne l’amusent plus. 8. Les films 

drôles eux- ne l’amusent plus. 

c. (leur) 9. nouveaux rollers conviennent-ils ? 10. avez-vous distribué 

tâches et ont-il pris responsabilités ? 11. commandes sont arrivées et 

nous les avons livrées.

d. (demi) 12. La borne est à enfouie. 13. Nous avons rendez-vous à onze heures et .

14. Ce film est une représentation en teintes de notre société.

0,5 point par réponse juste Ma note :  / 10

À tour de rôle, justifiez l’orthographe de tout, même, leur, demi, dans l’exercice 7.

Sur le thème de la protection des animaux, rédigez neuf phrases où vous utiliserez : 
tout, toute(s), tous, leur, leurs, même, mêmes, demi, demie

4

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

7

POUR DIRE

8

POUR ÉCRIRE

9

À demi t ne ci 
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Révision

Cm : Distinguer les formes orales et les formes graphiques

Je vérifie et je consolide mes connaissances

Mots à ne pas confondre Astuces pour les distinguer

– a : avoir présent On a froid.

– à : préposition un bateau à moteur
➜ avait On avait froid.

+ nom, GN ou infinitif

– ou : conjonction de coordination Lundi ou mardi.

– où : relatif ou interrogatif Où vas-tu ?
➜ ou bien Lundi ou bien mardi. 

Indique le lieu ou le temps       

– se : pron. personnel réfléchi Elle se prépare.

– ce : démonstratif sing. Ce sera ce qui arrivera.

– ceux : démonstratif plur. Ceux qui sont là.

➜ me, te, nous + verbe Je me prépare.

+ GN, qui, que ou être

➜ celui Celui qui est là.

– ses : déterm. possessif Elle invite ses amis.

– ces : déterm. démonstratif Prends ces livres.

– s’est : partie d’un verbe pronominal Il s’est sauvé.

– c’est : démonstratif + être C’est beau.

+ nom, GN ➜ mes, tes, nos Elle invite nos amis.

+ nom, GN ➜ ces… -là. Prends ces livres-là

+ participe passé ➜ me suis, t’es Tu t’es sauvé.

+ nom, adjectif, pronom ➜ cela est Cela est beau.

– son : déterm. possessif Il sort son chien.

– sont : être, présent Ils sont partis.  
+ nom, GN ➜ mon, ton, notre Je sors mon chien.

➜ étaient Ils étaient partis.

– ont : avoir présent       Ils ont faim.

– on : pronom      On a faim. 

– on n’ : pronom + négation    On n’a pas faim.

➜ avaient Ils avaient faim.

➜ il Il a faim.

➜ il n’ Il n’a pas faim.

Complétez ces phrases avec ou, où, a ou à

1.  l’arrivée de l’été c’est le moment  nous commençons à réfléchir  nos vacances. Est-ce 

que ce sera  la mer ou  la montagne ? On  encore le choix. 

2. Anna prétend qu’elle  inventé un appareil  lire dans les pensées. On lui  demandé 

elle le cache, mais elle n’  pas répondu  notre question. Elle dit qu’elle n’  pas de temps 

perdre avec des gens stupides comme nous. Elle est un génie  une mythomane.

Complétez ces phrases avec se, ce ou ceux

1. Le spectacle de fin d’année  prépare.  qui savent dessiner  consacrent aux décors. 

 qui savent chanter répètent à la chorale.  qui ne savent rien faire  retrouvent à aider les 

autres. Je suis sûr que  sera un succès. 

2.  langage est mystérieux et on  demande de quel pays viennent  qui le parlent. Alex 

prétend que  sont des extra-terrestres, mais il faut toujours qu’il  rende intéressant. En fait, 

 langage  parle dans une contrée lointaine d’Asie.  

Complétez ces phrases avec ses, ces, c’est ou s’est

1.  décidé,  en mai qu’aura lieu le concours d’éloquence. Chacun  préparé et répète 

textes devant  camarades ou  parents. Mais  textes sont souvent longs et difficiles. 

l’occasion de se surpasser. 

2. Ça y est,  fini, le match  terminé il y a un instant. Chaque joueur rassemble  affaires et 

donne  impressions sur  moments exaltants.

Complétez ces phrases avec son, sont, on, ont ou on n’

1. Qui  les oiseaux qui vivent dans ces arbres ?  les entend mais arrive pas à les voir. 

Ils  un chant magnifique. 

2.  a parfois l’impression que Sam ne survivrait pas sans  téléphone. Ils  inséparables 

et imagine pas comment il ferait sans lui. Ses parents et  frère  inquiets pour lui.

1

2

3

4

36 Quelques homophones courants d’autres exercices numériques
bordas.media/740226_015
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Orthographe

Mots à ne pas confondre Astuces pour les distinguer

– la : article défini La rivière.
      ou pronom personnel Je la vois.
– l’a :  l’ + avoir présent Il l’a vue.
– l’as : l’ + avoir présent Tu l’as vue.
– là : adverbe de lieu Viens là

+ nom, GN  ➜ les Les rivières. 
+ verbe   ➜ les Je les vois.
➜ l’avait Il l’avait vue.
➜ l’avais Tu l’avais vue.
➜ ici Viens ici

– l’ai : pronom + avoir présent Je l’ai dit.
– les : article défini Les chansons,…

ou pronom personnel … je les connais.

➜ l’avait Je l’avais dit.
+ nom, GN ➜ le, la, l’ La chanson,…
+ verbe ➜ le, la, l’ … je la connais.

– quel(s)  quelle(s) : déterminant interrogatif 

Quel livre choisir ? Quel est ce nom ?
ou exclamatif Quelle belle vue !
– Qu’elle(s) : que + elle(s)

 Je crois qu’elle est là.

+ nom, adjectif ou être

➜ qu’il(s)
Je crois qu’il est là.

Complétez ces phrases avec la, l’a, l’as ou là

1.  lionne qui s’est enfuie de  ménagerie. On  vue , derrière ces buissons à  lisière 

de  forêt, mais on ne  voit plus. Et toi -tu aperçue ?

2.  où nous sommes, c’était  demeure d’un musicien qui a composé  musique de nombreux 

films. Il paraît que tu  connu, quelqu’un me  dit. 

3. Ne t’assieds pas , on te  répété plusieurs fois, mais tu  oublié. C’est  place du chat et 

il sera mécontent de te voir .

Complétez ces phrases avec la, l’a, les ou l’ai

On a aménagé une pièce de  maison en bureau pour ma sœur et moi. Elle  repeinte et a décoré 

 murs de ses photos préférées. Moi je  garnie de meubles.  table et  chaises, je  ai 

trouvées chez mes grands-parents qui me  ont données.

Quant à  bibliothèque, ma mère  dénichée dans une brocante et mon père  transportée. 

Comme  étagères étaient abîmées, je  ai remplacées. Ma sœur  remplie avec nos livres.

Complétez ces phrases avec quel, quelle, quels, quelles, qu’elle, qu’elles

1. «  sont tes auteurs préférés et  personnage historique voudrais-tu être ? »

Ce sont les questions  m’a posées et je ne savais pas  réponses donner.

2.  chance d’avoir trouvé ces myrtilles sauvages !  sont parfumées ! 

3. Dites-moi en  mois de  année est sorti ce film  voudraient revoir.  

Exe BILA Barrez les réponses qui ne conviennent pas. 

Elle remarque un détail troublant sur les/l’ai deux photos. Elle les/l’ai prend pour les/l’ai examiner. Ces/

Ses/C’est/S’est curieux ! Sur la/l’a/là première photo, quel/quelle/qu’elle est ce/se/ceux personnage qui 

semble ce/se/ceux cacher derrière un arbre ? 

On n’/On/Ont aperçoit que son/sont bras et sa jambe gauches. Ces/Ses/C’est/S’est vêtements son/sont 

gris. Sur la/l’a/là deuxième photo, prise quelques secondes plus tard, il n’est plus la/l’a/là, on dirait qu’il 

ces/ses/c’est/s’est volatilisé. Ou/Où est-il passé ? Quel/Quelle/Qu’elle est ce/se/ceux mystère ? Ce/Se/

Ceux personnage, elle ne la/l’a/là jamais remarqué auparavant. Elle va demander a/à des gens de son/sont

entourage s’ils on/on n’/ont fait la même découverte quel/quelle/qu’elle. Mais ce/se/ceux quel/quelle/

qu’elle questionne ce/se/ceux moquent un peu d’elle. On/On n’/ Ont attache guère d’importance a/à ces/

ses/c’est/s’est propos et on/on n’/ont lui dit quel/quelle/qu’elle a/à trop d’imagination. 
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J’apprends et je m’exerce

Quelque (dans un GN singulier) = un certain, un quelconque. 
On aperçoit une lumière, ce doit être quelque chaumière isolée. 

Quelques (dans un GN pluriel) = plusieurs : On aperçoit quelques chaumières.

Associez chaque phrase à l’emploi de quelque(s)

1. Quelques pages du livre sont déchirées.

2. Quelque animal sauvage s’abrite sans doute ici. Peut être remplacé par plusieurs

3. Il reste quelques fautes dans ton devoir. Signifie un ... quelconque

Quelque… que : introduit une subordonnée de concession au subjonctif (voir p. 26)

Quelque + nom + que : déterminant indéfini ➜ s’accorde en nombre avec le nom.  
Quelques compliments qu’il reçoive, il reste modeste. 

Quelque + adjectif + que : adverbe ➜ reste invariable. 
Quelque intrépides que vous soyez, vous devez rester prudents.

Complétez ces phrases avec quelque ou quelques. 

1.  exigeants que vous soyez, vous devez admettre que ce travail est bien fait.

2. Il manque  élèves ce matin.

3.  secrets qu’on te confie, tu dois rester muet.

4. Nous avons reçu une réclamation, c’est encore  grincheux qui l’a faite !

Quel que + être au subjonctif s’accorde avec le sujet inversé du verbe.
Quelles que soient les difficultés, nous devons persévérer.

a. Complétez ces phrases avec quel que correctement accordé. 
b. Soulignez le mot avec lequel se fait l’accord.

1.  soit la chambre que j’occuperai, je m’en satisferai.

2.  aient été vos exigences, nous en avons tenu compte.

3.  fussent les obstacles rencontrés, ils furent balayés.

Quoique : introduit une subordonnée de concession au subjonctif = bien que

Quoique le temps soit gris, il fait doux. (= Bien que le temps soit gris…)

Quoique + adjectif = bien que : Quoique malade, il viendra. (= Bien que malade…)

Quoi que = quelle que soit la chose que

Quoi qu’on dise, elle nous contredit toujours. (= Quelle que soit la chose qu’on dise…)

Complétez ces phrases avec quoique ou quoi que. 

1.

2.  on lui présentât, la cliente était insatisfaite. 

3.  juste, ta voix est trop fluette pour notre chorale. 

Exe BILA Complétez ces phrases avec quelque(s), quel(s) que, quoique ou quoi que. 

1. aient été ses mobiles, son acte est impardonnable.

2. on lui conseille, il n’en fait qu’à sa tête.

3.  les critiques soient sévères, le film remporte un grand succès.

4. J’ai ramené  photos intéressantes de mon voyage au Japon.

1

2

3

4

5

Cm : Distinguer les formes orales et les formes graphiques

Les homophones : 
quelque, quelque… que, quel que / quoique, quoi que37
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Éva uation 2

L’orthographe
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J’applique mes connaissances…

1POUR LIRE

À  --   v q ’  é    fc ’ mch 
by   b  c. Vg mx  ,  mb vc 
 b q f mb   vé,  év     q ’   f 
mv. Chc  c mx fbq , chq j, j   cmb  c. 
C   j f fîch  j  q é    c  c 
mx ém   mc   f q  m fm
 c . C v,    c,    c  q é     
vyg q éè   mè f   mg q é   Fc 
 ’Hvé. S,   à Vè,  vyg m à q  c b 
fbq  c q   g q m  g ,   é vc  
cc î : Eh ! elle est à monsieur le maire.

D’après Stendhal, Le Rouge et le Noir, 1830.

1

5

10

1. Complétez ce texte avec les terminaisons qui conviennent. / 15

2. Réécrivez la première phrase en remplaçant on par nous.  
Opérez toutes les transformations nécessaires. / 2

3. Réécrivez depuis Si, en entrant à Verrières (l. 9), jusqu’à la fin du texte, en mettant au 
pluriel voyageur et fabrique. Opérez toutes les transformations nécessaires. / 3

Ma note : / 20

Évaluation collective : clarté et justesse des explications données

Justifiez la terminaison de chaque verbe, participe passé et adjectif du texte ci-dessus. 
Notre note : / 20

3POUR ÉCRIRE Autoévaluation
Imaginez qu’un voyageur arrive, pour la première fois, dans votre ville ou votre village. 
Il en fait la description. Commencez votre texte par À peine entre-t-on dans…
Vous soignerez particulièrement l’orthographe, en vous livrant à plusieurs relectures attentives. 

Reportez-vous page 106 : Relire une dictée pour éviter les fautes d’orthographe.

 J’ai tenu compte des termes du sujet : voyageur, première fois, ma ville (mon village)... / 8

 J’ai rédigé un texte descriptif. / 6

 J’ai soigneusement corrigé mes fautes d’orthographe. / 6

Ma note : / 20

2POUR DIRE

Évaluation des compétences travaillées Ma note globale :………/ 60

Connaître le fonctionnement des chaînes d’accord 

➥ Maîtriser les accords du verbe dans les cas complexes

➥ Maîtriser les accords du participe passé

➥ Maîtriser les accords de l’adjectif épithète et de l’adjectif attribut

➥ Distinguer les homonymes grammaticaux

Reportez les résultats de l’évaluation, p. 128.

Évaluation 
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J’observe et je réfléchis

En utilisant ces différents éléments, formez le plus de mots possible.

Radical : port Préfixes : im- re- col- trans-

Suffixes : -ique -able -ation -eur -atif

J’apprends et je m’exerce

L radical s ’éé  ps p ’ , c q p  sens pcp. 

O p cs s mots dérivés  j s péfs  s sffs à s c. 
mont, montagne, démontable, promontoire…

Entourez le radical de chacun de ces mots.  

impensable retour implantation parcours transalpin préfixe enlaidir démonter

L préfixe s pc avant  c. I f  sens  c ss f s . 
dire ➜ prédire, interdire (s)

Ls péfs   sens pécs : pré-, «  » ; re-, «   » ; in- (im-, il-, ir-), « s »  ss égf ; 
ex-, « hs  » ; péri-, «  » ; co- (com-, con-, col-, cor-), « c » ; bi-, «  » ; trans-, « -à  », 
« à s »…

a. Recopiez ces mots puis mettez une barre entre le préfixe et le radical.

défaire disparaître désunion disjoint découdre désespérer décoller

b. Quelles sont les trois formes de ce préfixe ? 

Trouvez le sens de ce préfixe : 

Soulignez les mots contenant le préfixe latin anti- (ante-) qui signifie « avant » et surlignez ceux 
qui contiennent le préfixe grec anti- qui signifie « contre ». 

antidérapant antibruit anticiper antidépresseur antidater antiride antiaérien antichambre

Formez le contraire de ces mots en utilisant un préfixe. 

patient : masquer : facile : 

unir : réparable : connaître : 

L suffixe s pc après  c. I é  nature  . 
égal(e) ➜ égalité ()  égaliser ()  également ()

Cs sffs   sens précis : -able  -ible p  pssé (jetable) ; -et, -ette sgf «p».

En ajoutant des suffixes à ces radicaux, formez des mots de la classe indiquée. 

rival : (verbe) , (nom)

crème : (nom) , (adjectif)

uni : (nom) , (verbe)

1

2

3
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Compénc : Observer la morphologie des mots : dérivation et composition

La formation des mots38

L cl  êr 
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dé|faire; dis|paraître; dés|union; dis|joint; dé|coudre; dés|espérer; dé|coller

labfox
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Expliquez le sens de ces mots en tenant compte des éléments dont ils sont formés.

1. bicyclette : 

2. anticonstitutionnellement : 

3. ininflammable : 

4. expatrier : 

U famille de mots s ’s s s   radical commun. Ds  ê f, 

 c p pés s fs ffés : courir, courrier, incursion, concurrent

Trouvez des mots de la famille de :

1. peuple (popul) : 

2. main (man) : 

3. clair (clar) : 

Ls mots composés c s éés q  p ps ê sépés. Cs éés p ê 

soudés (bienheureux), reliés p  préposition (point de vue)   trait d’union (timbre-poste)

Indiquez la nature de chacun des éléments qui composent ces mots.

sous-marin :  + pause-café :  + 

arrière-saison :  + laissez-passer :  + 

J’utilise ce que j’ai appris…

L      yx v  x v. E     

j é      . N  é   

   ’ ,    innombrables

J Giono, La Chasse au bonheur, © G, 1988.

« innombrable » : décomposez ce mot et expliquez sa formation. Précisez son sens, en vous aidant de 
sa formation.

Chaque élève propose un mot constitué d’un préfixe, d’un radical et d’un suffixe, 
puis donne le sens de ce mot à partir de sa formation.

Le verbe latin audire signifie « entendre ». Il est à l’origine de mots français formés sur le radical 
-audi-. Trouvez des mots de cette famille. / 2

Employez-en quatre dans des phrases de votre choix. / 8

Ma note : / 10

7
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POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

10

POUR DIRE

11

POUR ÉCRIRE

12
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J’observe et je réfléchis

Mon anniversaire est en mars. Je téléphone à mes amis que je le fêterai vendredi. 
Nous irons au cinéma

Les mots d’origine latine sont soulignés. Les mots d’origine grecque sont en gras.

a. Quelle est la langue d’origine des deux mots relatifs à une technologie ? 

b. Retrouvez les mots français qui proviennent de ces définitions de mots latins.

jour de Vénus : dieu de la guerre :

qui revient chaque année :

J’apprends et je m’exerce

Rchch ’histoire d’un mot c’s chch s étymologie

L jé s s fçs p  latin. Ls s  formation savante s s ps écs  s 
s s s s éfés.
 video = j s ➜ fçs une vidéo

Cî qqs-s  cs s s, p  cp  sens  ’orthographe   s 
fçs pfs ffcs.

ambi : , s 2 côés  circum :   dextra :    gregs, gregis : p  
infans, infantis : p f (q  p ps c)  juvenis : j  lex, legis :   omnis :   
puer : f  specto : j g  voro : j g

Complétez ces phrases avec des mots dont le radical est leg-.

1. Un homme a été condamné pour exercice  de la médecine.

2. L’âge  pour voter est 18 ans.

3. Lors des élections  les électeurs élisent des députés.

4. Nous vous soutiendrons car vos revendications sont .

Pourquoi dit-on de quelqu’un qui est prudent, attentif, avisé qu’il est circonspect ?
Répondez en tenant compte de l’étymologie du mot.

Trouvez le sens de ces mots, en fonction de leur étymologie.

1. ambidextre : 

2. instinct grégaire : 

3. omnivore : 

une attitude puérile une silhouette juvénile un comportement infantile

a. Quels adjectifs ont une connotation péjorative ? 

b. Lequel des deux est le plus péjoratif ? 

À partir de ces mots latins, trouvez le sens de l’adjectif souligné.

facere = faire (➜ suffixe -fique = qui fait) sopor = sommeil profond 

Le discours était long et soporifique. 

1

2

3

4

5

6

Compénc : Évaluer la part du latin et du grec dans le vocabulaire français

Le latin et le grec au service du français39

Pou a et c  e 
ia oue n 
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Ls ps  grec ancien  ccé  xiv sèc p f s s ss.

Cî qqs s gcs  s  cps  s fçs p  

cp  sens  ’orthographe   s scientifiques  techniques

Puisez dans cette liste pour trouver le sens des mots français suivants. 

anthrôpos : l’homme bios : la vie démos : le peuple grapho : j’écris kratos : le pouvoir

logos : le discours, la science morphé : la forme phônê : la voix phôs, phôtos : la lumière

thalassa : la mer therapeia : la cure, le soin 

1. biologie :

2. graphologie :

3. démocratie :

4. thalassothérapie :

5. anthropomorphe :

Cherchez des mots récents (néologismes) composés avec le préfixe d’origine grecque télé (= au loin, 
à distance).

Préfixe latin dis- (séparation, absence) préfixe grec dys- (anomalie, mauvais fonctionnement). 
Complétez ces mots avec dis- ou dys-.

paraître lexie fonction semblable socier orthographie

a. Donnez la définition de spationaute. 

b. spatium (latin) : stade, étendue, espace / naùtês (grec) : navigateur

Donnez la définition étymologique et imagée de spationaute. 

J’utilise ce que j’ai appris…

P       é    . L     

   L  v  v      éé , P  

 é yé         . « Ç   . Mx 

v     v. »
Lï Slimani, Chanson douce, © G, 2016.

Pour répondre aux questions, aidez-vous de la leçon et des exercices ci-dessus.

a. De quel mot photo est-il l’abréviation ? / 2

b. Expliquez le mot téléphone à partir de son étymologie. / 3

c. À quelle langue a-t-on recouru pour créer ces mots ? Pourquoi ? / 5

Ma note : / 10

Chaque élève cherche un mot scientifique ou technique d’origine latine ou grecque et l’explique 
à ses camarades à partir de son étymologie.

Recherchez l’étymologie de ces mots et expliquez-les en tenant compte de leur origine latine ou 
grecque. Puis employez chacun d’eux dans une phrase.

équinoxe pisciculture triathlon agoraphobie

7

8

9

10

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

11

POUR DIRE

12

POUR ÉCRIRE

13

S
P
E
C
IM
E
N



68

J’apprends et je m’exerce

1. Va te laver, tu as la figure barbouillée de chocolat ! 

2. En patinage, on distingue les figures libres et les figures imposées. 

3. La comparaison et la métaphore sont des figures de style.

a. Quel nom est commun à ces trois phrases ? b. A-t-il le même sens ?

c. Dans quelle phrase a-t-il son sens le plus courant ? 1 2 3 

Cs s  plusieurs sens. Is s polysémiques. 
Les notes du contrôle. Des notes de musique. Prendre des notes pendant un cours. Rédiger une note de service.

L’s s ss ’  cs s champ sémantique. (voir p. 71)

Employez le mot plateau dans trois phrases avec des sens différents.

1.

2.

3.

L ss propre s  ss p,  ss  ps courant ’ . 

A ss figuré,   s sé p f  image. 
un mets savoureux (ss pp)  une histoire savoureuse (ss fgé)

a. Soulignez les mots en gras qui sont employés au sens figuré.

Comment nous sortir de cette impasse ? Allions-nous sombrer dans le désespoir ?  

b. Employez les mots qui sont au sens figuré dans des phrases où ils seront employés au sens propre. 

L ss ’  p  s  domaine de vocabulaire ù  s sé.
une veste aux boutons bleus (c, ês)  avoir un bouton sur le nez (éc)

Indiquez à quel domaine de vocabulaire appartient chaque mot en gras.

1. Ce morceau est composé en clé de sol.

2. Aucune de ces clés n’ouvre la porte.

3. Je ne trouve pas ma clé USB.

4. Je mangerais bien quelques grains de raisin.

5. Cette pluie ne durera pas, ce n’est qu’un grain.

Vs z js tenir compte  contexte p pq   s  .

a. Donnez le sens des mots en gras.
b. Employez-les dans une autre phrase avec un sens différent.

1. Avec notre professeur, nous allons monter une pièce de Molière. a.

b.

2. Il a fait si sec, qu’il ne coule qu’un filet d’eau de la fontaine. a.

b.

1

2

3

4

5

Compénc : Analyser le sens des mots

Le sens des mots40
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Ls synonymes s s s  ê , q   sens identique  très proche

vitesse / rapidité  s’amuser / se divertir

L’p s ss  s  contexte : Le ciel est clair = lumineux  La situation est claire = évidente

Reliez chaque mot à son synonyme.

démodé édifier néanmoins pitoyable

exclusif attente chimère détruire

bâtir désuet annihiler toutefois

expectative spécifique lamentable illusion

Donnez un synonyme de chacun des mots en gras, en fonction de son contexte. 

1. Adèle a les yeux et les cheveux sombres. 2. L’avenir s’annonce sombre. 

3. Il souffle un air chaud. 

4. Elle fredonne sans cesse le même air. 

Ls antonymes s s s  ê , q  s sens contraires. 

aimer ≠ détester  long ≠ court

L’p s s  s  contexte : Le ciel est clair ≠ sombre  La situation est claire ≠ compliquée 

Regroupez les antonymes deux par deux.

dette légitime céder couard promptitude crédit illégal lenteur résister courageux

≠ ≠ ≠

≠ ≠

J’utilise ce que j’ai appris…

L porte ’é v,  y   remuement léger,   . L,   , 
 ê   ê. M   frissonnant,  v   palpitait  
 ’é. I ,   é :   é à, vê ’  claire,  
v à  é   v  ;      ,     
botte    v  ’.

É Zola, L’Œuvre, 1886.

a. Soulignez les mots en gras qui sont employés au sens figuré. 

b. Indiquez le sens pris par les mots en italique dans le texte.

/ /

c. Employez chacun d’eux dans une phrase où il aura un sens différent.

Chaque élève dit une phrase contenant un mot qui peut avoir deux ou plusieurs sens. Un(e) camarade 
propose une phrase contenant ce mot, avec un sens différent. On peut s’aider d’un dictionnaire.

Cherchez cinq mots ayant un sens propre et un sens figuré (autres que ceux utilisés dans ces deux 
pages). Construisez deux phrases avec chacun d’eux.

1 point par phrase juste Ma note :  / 10
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POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET
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Compénc : Prendre en compte les caractéristiques des textes lus ou à produire

Dénotation et connotation41

J’apprends et je m’exerce

L dénotation s  signification première ’ . 

L sens dénoté s c q ’  s  c. I s’g ’ f neutre  objective, 
  ê sgfc p s. 
P p,  ss éé  loup s : mammifère carnivore sauvage, proche du chien

Quelle est la dénotation de ces mots ?

feu : 

puits : 

pluie : 

L connotation s  signification affective  personnelle q’ ajoute  ss p. 
C’s c q   suggère  évoque chz  ps   s  pss.
As,   loup p, s s pss,  ffés cs, c :
–  p, é à s écs ffs  ss  cs fs ;
– ’ p   q ss     sg.

L sens connoté ’  s c variable, c subjectif

Reprenez les mots de l’exercice 1 et donnez pour chacun deux connotations possibles.

Ex. : forêt, connotation agréable évoquant promenade et cueillette / lieu angoissant.

feu : 

puits : 

pluie : 

Ls cs ’  p varier s  situation d’énonciation,  niveau de langue,  
 contexte géographique  culturel. P p,  Occ  c s  c  g, 
 O  s c   (q s    Occ). 

U  p s chg ’ c péjorative  méliorative

Le chardon est l’emblème de l’Écosse et de la ville de Nancy. 

a. Citez au moins un emblème d’un autre pays.

b. Quelle est souvent la connotation du chardon ?

E littérature,  pc  poésie,  c pp  richesse d’évocation,  égss  
sgfc s s,     s .

Ds  ,  s  cs p  éf  thématique  .

a. Soulignez les mots traduisant une connotation défavorable attachée à l’araignée et à l’ortie. 

J’ ’é  j’ ’,  P ’  , év,

P ’   ; N ê  ;

E   ’x    â  P ’    v

L   ;  D  - ;

V Hugo, Les Contemplations, 1856.

b. Quel mot prouve que le poète n’est pas influencé par cette connotation ?

1

2

3

4

Vou v tier 
 dion
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Compénc : Mettre des mots en réseau

J’apprends et je m’exerce

U champ lexical s ’s s s,  natures variées, q s pp à  thème commun.  
Joie ; bonheur, heureux, gaieté, gaiement, rire, jubilation, exulter, euphorique… 

Ds  chp c,   s s   même famille : joie, joyeux, joyeusement ; s synonymes : 
allégresse, bonheur, félicité… ; s antonymes : tristesse, mélancolie, consternation…

Complétez le champ lexical ci-dessus.

U texte p c plusieurs champs lexicaux

Rpé s chps c s  texte p ’ égg s thèmes. 

Us s chps c s ses propres écrits p  développer les thèmes  ’ss  cohérence
 s .

L  vx    é      ;  v vé  

 v ’,     v v   , x  

,  ,     ’é,   ééé ;    

     ,   é     .

Té Gautier, Jettatura, 1856.

a. Quels sont les champs lexicaux qui s’entrecroisent dans ce texte ?

b. Soulignez-les avec des couleurs différentes.

U champ sémantique s ’s s sens ps p  mot. 

L ss ’   s q’ s ps  sens propre  figuré (p. 68), s  niveau de langue, s  
contexte : un pic montagneux, un pic à glace, un pic de chaleur…

O  ff à  glissement de sens q  ss ’  évolue  f  ps : 
grave : lourd ➜ austère, sérieux ➜ dramatique ➜ (g) beaucoup  très atteint

Cherchez le plus possible de GN ou d’expressions contenant le mot filet, avec des sens différents. 
Établissez ainsi le champ sémantique de ce mot.

Placé devant un adjectif, cet adverbe courant a toujours signifié excessivement, exagérément. 
Maintenant il a souvent le sens de très

C’est  bon !

Trouvez les trois mots qui correspondent à ces glissements de sens.

paysan libre (par rapport à un serf) ➜ laid, mauvais : 

tissu de lin ou de chanvre ➜ réseau de sites connectés à Internet : 

agent infectieux contagieux ➜ programme parasitant un système informatique : 

a. Préparation : établissez le champ lexical de l’orage et celui de la bataille.
b. Décrivez un orage comme une guerre livrée à la nature.

1

2

3

4

5

ÉCRIRE

6

Champ lexical et champ sémantique42
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J’observe et je réfléchis

L    v é v    . J     ; j 
   ; j’v  ç    ; j’é vê  x, éé  
éé  x ;      ; j ’v j     
  û  é.

Chateaubriand, Mémoires d’outre-tombe, 1848.

a. À quoi reconnaissez-vous qu’il s’agit d’un portrait de soi ?

b. Surlignez le vocabulaire descriptif. Est-il valorisant ou dévalorisant ? 

J’apprends et je m’exerce

U autoportrait s  description q ’ f  soi-même ( gc autos « s-ê »  portrait). 
O   s s autobiographies, journaux intimes, mémoires

O s éc p  se connaître,  s propre vérité s sa personnalité, analyser c q ’ 
s  : je parais… mais en réalité je suis, j’aime, je regrette, je déplore, je suis fier de…

À partir de la définition de autoportrait, donnez celle de autobiographie, en tenant compte de son 
étymologie. (voir p. 67)

Pour mieux se connaître, on pratique l’introspection. Trouvez le sens de ce mot d’après sa formation : 
intro- (du latin « à l’intérieur »), spect- (du latin spectare « regarder »), -ion (suffixe de nom féminin).

P f s p,  éc :
– s aspect physique : la silhouette, le visage, les cheveux, le teint, le front, les yeux, le nez, la bouche, 

le menton… ;  éc c q  s sentiments : le regard, le sourire, l’expression générale, 

la façon de se tenir, les gestes…

– s caractère, s personnalité : goûts, préférences, rejets, comportement

M vx  , , x,   vé  ’v x . 
O  v  ’   j’     , j’  ç   j   
 . 

M Duras, L’Amant, © L É  M, 1984.

a. Soulignez ce qui caractérise les cheveux.
b. Expliquez pourquoi l’auteur dit : j’entends que ça signifie que je ne suis pas belle

Dx    ’     j’  v   : 
 é  ,   vv, é,   é  à î, 
é,     é j ’ .

Rousseau, Confessions, 1770.

a. Qu’est-ce qui est comparé, en s’y opposant, au tempérament ? 

b. Relevez les deux catégories de mots qui s’opposent. 

1

2

3

4

5

Compénc : Mettre des mots en réseau

Des mots pour parler de soi : 
l’autoportrait43
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O s s adjectifs descriptifs ss variés  précis q pss. 

P p,  z p ê : droit, fin, aquilin, retroussé, pointu, busqué, osseux…

O s ss s compléments du nom (un visage au teint mat), s comparaisons (des yeux noirs et 
brillants comme des mûres sauvages)

Complétez ces phrases avec des adjectifs ou des CDN variés. 

Mes yeux sont :

J’ai un teint :

L  é   y  :    ,  

v       [...] ;   évé, ô é, x 

v  xéé    [...]. M   é. 

M Leiris, L’Âge d’homme, © G, 1939.

a. Relevez les adjectifs descriptifs.

b. Soulignez le complément du nom. Surlignez une comparaison.

O p   s  p objectif : neutre, fidèle, impartial, impitoyable…
  c subjectif : flatteur, avantageux, valorisant, favorable, élogieux…

O s  c mélioratif  péjoratif : un caractère aimable, sociable… / agressif, ombrageux…

J   é   j  ; é  v  j ’ éé ; , ééx , 

 j ’ éé. (Rousseau)

a. Relevez ce qui annonce un portrait objectif. 

b. Soulignez le vocabulaire mélioratif et surlignez le vocabulaire péjoratif.

J’utilise ce que j’ai appris…

J  ’  é1,    é. J’     z , 

  évé  ’  ,  yx ,   é,    

  é,   é. […] J’  vx ,  é,  v 

 z é  z   v é à   ê. J’    

2       ;    à      j  é, 

 j      .  
La Rochefoucauld, Mémoires, 1662.

1.  é :  y ; 2. , j : , .

a. Précisez dans quel ordre est fait ce portrait. / 3

b. Soulignez les adjectifs descriptifs. / 3

c. L’auteur porte-t-il sur lui un regard favorable ou non ? Justifiez votre réponse. / 4

Ma note : / 10

Faites de vous un portrait aussi fidèle et détaillé que possible : apparence physique et personnalité.

6

7

8

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

9

POUR ÉCRIRE
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J’observe et je réfléchis

J v     ,       v   ,     

y,   v   ,     ’   -

   ,  j  v    ’.

Montesquieu, Lettres persanes, 1721.

a. Les actions accomplies sont-elles aussi remarquables que semble le penser le personnage ?

b. L’énonciateur est-il sincère quand il dit : « je ne pouvais me lasser de l’admirer » ?

J’apprends et je m’exerce

L’ironie css à   contraire  c q’  f cp : Des appartements d’une extrême 

fraîcheur, dans lesquels on n’était jamais incommodé du soleil. ( ps) (Voltaire)

L’ s  : faire rire aux dépens de quelqu’un, railler, se moquer, caricaturer, critiquer, ridiculiser, dévaloriser…

Trouvez des mots, en relation avec l’ironie, de la même famille que ces mots :
railler, critiquer, persifler, sarcastique, ironie, humour.  

Trouvez des synonymes ou des mots de sens proche. 

1. moquerie :

2. tourner quelqu’un en ridicule :

L’ s s figures de style (voir p. 82)  pcp ’antiphrase : C’est du joli ! (= C’est mal !), 
’euphémisme : Il s’est laissé un peu emporter. ( p ’ ), ’oxymore : un beau gâchis, 
’hyperbole : Ce garçon est un monument de prétention.

a. Quelles phrases sont ironiques ? b. Surlignez les mots sur lesquels porte l’ironie.

1. Je suis désolé de vous avoir réveillé en plein travail 2. Je suis désolé d’être arrivé trop tard.

3. Bien sûr que ce n’était pas une entorse à ton régime : ces six gâteaux étaient tout petits

Identifiez la figure de style qui domine dans chacune de ces phrases.

1. Le vide de ses raisonnements force l’admiration. 

2. Cette logique absurde nous comble d’aise. 

3. Son air béat est à mourir de rire. 

4. Ne lui reprochons pas la dépense dérisoire de quelques milliers d’euros. 

L satire s     scs  q critique  se moquant. E chch à dénoncer : un abus, 

une absurdité, une injustice, un travers, une institution, les mœurs des contemporains, un scandale… 

L satire s c  g polémique, psq’ s à : combattre, dénoncer, stigmatiser, ridiculiser, 

caricaturer, persifler…

Classez dans le tableau de la p. 75 ces mots en relation avec le genre satirique.  

sarcastique, presse, comportements révoltants, poésie, moqueur, dessin, polémique (adj.), caricatural, 

racisme, fable, roman, intolérance, guerre, humoristique, émission télévisée

1

2

3

4

5

6

Compénc : Mettre des mots en réseau

Ironie et satire44

Vou v  dr 
’ itonr.
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œuvres satiriques faits dénoncés ton adopté

L satire s  c péjoratif, s sous-entendus dévalorisants, s 

comparaisons  s ês fgs  s q cs  ’ironie : phs, hp…

J é    y ù  , / T, , ê à , à  é, / S 

 ’ î  P, , ’  v ’ê, /Tâ     î. 

(J de La Fontaine)

a. De qui et de quoi La Fontaine fait-il une satire ?

b. Soulignez les mots qui ont, dans ce contexte, une valeur péjorative. 

J’utilise ce que j’ai appris…

1. (Thomas Diafoirus est un médecin un peu sot qui cherche à plaire à la jeune fille qu’il veut épouser.)

Thomas Diafoirus. – Av     M, j v v à v v ’ 

  j,  v v,   ’ ,   j  .

Toinette. – L v  é. I y      é à  î, 

         .
Molière, Le Malade imaginaire, 1673.

a. Quelle réplique est ironique ? / 1

b. Soulignez les mots ironiques. / 2

2. R ’é  ,  ,     x é. L ,  ,  

,  ,  ,     ’ ’y   j  E.
Voltaire, Candide, 1759.

a. Que dénonce ce texte ? / 1

b. Quels sont les procédés utilisés ? / 6

Ma note : / 10

[par groupes de deux] Mettez au point un petit sketch où deux personnages discutent sur un ton ironique. 

Rédigez un texte satirique (et ironique) sur un sujet de votre choix : les jeux vidéo, le football, la mode… 
Utilisez les figures de style propres à l’ironie et à la satire.

7
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J’observe et je réfléchis

1. Demain, je partirai de bonne heure.

2. D,  ’, à ’ ù   , / J . […] (V Hugo)

Relevez ce qui différencie la phrase 2. (langage poétique) de la phrase 1. (langage courant).

J’apprends et je m’exerce

L poésie s’pps à  prose q s  gg h. Ms  ps p ê poétique

L langage poétique j c  sens s s (voir p. 68)  c s sonorités,  répétition,  rythme, 
p cé  harmonie musicale. Mes étoiles au ciel avaient un doux frou-frou (Rimbaud)

M œ é,  œ  ,
M œ éé,  v œ . (Mx Jacob)  

a. Quels sont les mots répétés ? 

b. Quelle sonorité se retrouve cinq fois ? 

c. Quels mots suscitent de la compassion pour le poète ? 

L pés  cs à  ss figures de style : éphs, cpss, 
psfcs, péphss… q   f p ’évocation. 
Il pleure dans mon cœur 

Comme il pleut sur la ville. (Verlaine)

M j   ’ ééx ,

Tvé çà  à     ;

L         v,

Q’    j     v. (Baudelaire)

a. Dans le premier vers, surlignez le comparé et soulignez le comparant de la métaphore. 

b. Soulignez les mots qui prolongent cette métaphore dans les autres vers.

c. Expliquez le dernier vers. 

L registre lyrique s ccés p ’pss s émotions  s sentiments personnels.  
mélancolie, nostalgie, bonheur, souffrance, angoisse…

Ls thèmes és s  lyrisme s : l’amour, la mort, le regret, l’angoisse existentielle, la nature et 

ses mystères, la douleur liée à la perte d’un être cher, l’aspiration à un idéal, l’exaltation des passions…

P-ê ’v  - 

U     ’   ? (Lamartine)

Précisez les sentiments évoqués dans ces vers. 

1

2

3

4

Compénc : Mettre des mots en réseau
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Mê     v ’  ’
E        û ’ 
S       j
U j   j    .

P Éluard, « L  é   », © S, 1946, 
éé. « D  ’ », . Pé ’, 2013.

a. Quel est le thème dominant dans cette strophe ?

b. Quel est le thème suggéré dans les 3e et 4e vers ? 

Ls procédés lexicaux q ccés  s s : ’p   première personne,  c 

affectif, s champs lexicaux s émotions  s sentiments,  ss figures de style

E j  v     
C  v     é. (Apollinaire)

Expliquez, en citant le texte, en quoi ces deux vers sont caractéristiques du registre lyrique. 

J’utilise ce que j’ai appris…

(Après la mort de la femme qu’il aimait, le poète revient sur les bords du lac où ils ont vécu leur amour.)

A, j é v  vx v,
D   é é  ,
N - j  ’é  â
J ’   j ?

Ô  ! ’é à     ,
E    é ’ v v,
R ! j v  ’   
Où   v ’ !

Lamartine, « L  », Méditations poétiques, 1820.

(vers 1 à 4) a. Soulignez le champ lexical de la navigation. / 2

b. Relevez des mots qui montrent que cette navigation n’est pas à prendre au sens propre. / 2

c. De quel « voyage » s’agit-il donc ? / 2

(vers 5 à 8) d. Qu’est-ce qui est personnifié ? / 3

Relevez les mots utilisés pour cette personnification. 

e. Quel mot traduit la situation du poète et explique sa peine ? / 1

Ma note : / 10

Cherchez un poème caractéristique du registre lyrique, puis lisez-le à vos camarades 
en mettant en valeur son lyrisme. 

Rédigez un poème lyrique ou un texte en prose poétique sur le sujet de votre choix. 
Par exemple : l’harmonie avec la nature, l’absence d’un être aimé, un rêve, la recherche d’un idéal...
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J’observe et je réfléchis

1. F à ’  j’  v-à-v   , j  j’  

’x   é. (V Hugo)

2. L   é ’év    é à ’. […] (A Camus)

a. Envers qui ou quoi Victor Hugo s’engage-t-il ? 

Quelle est la conséquence de cet engagement ? 

b. Quel est, selon Albert Camus, la mission d’un écrivain ? 

J’apprends et je m’exerce

L’engagement s  participation libre et volontaire à  action sociale, humanitaire, 
politique, environnementale…

S’engager, c’s s’impliquer, prendre position, s’investir, militer, défendre une cause…

L’action p ê individuelle  collective. E p ê pacifique (bénévolat)  polémique 
(controverse, désaccord, lutte, militantisme, insurrection). 
O p g p  parole, s écrits  s actes

Trouvez les noms de la famille de ces verbes, désignant une forme d’engagement.

s’impliquer : une s’investir : un 

s’insurger : une militer : du 

Trouvez des mots du vocabulaire de l’engagement, créés à partir de :

- ces mots latins : bene (bien), pax, pacis (paix), volo (je veux) :

- ce mot grec : polemos (guerre) : 

Motivations ’gg : conviction profonde, idéal, confrontation à une injustice ou une 
détresse, appartenance à un groupe, prise de conscience, de responsabilité… 

Ojectifs : changer la société, changer les mentalités, construire un monde meilleur… 

Moyens d’action : témoignage, persuasion, contestation, dénonciation, propagande, rassemblement, 
manifestation, révolte…

Écrivez les verbes d’action correspondant à ces noms.

témoignage : persuasion : 

contestation : dénonciation : 

manifestation : révolte : 

Trouvez dans l’encadré ci-dessus les antonymes de ces mots.

accord ≠ doute ≠ obéissance ≠

Complétez la phrase avec ces mots correctement accordés : 
rassemblement idéaliste témoin dénoncer pacifique injustice

Ces jeunes gens  se livrent à des  pour 

 les  dont ils sont .
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L résistance s  refus de céder, de subir  s spp  .

Résister, c’s s’opposer, se révolter, se rebeller, affronter, tenir tête, se soulever, désobéir, 
renoncer à se soumettre…

L éssc p ê passive p é ’sc   c. Ms  s  ps 
s combative : révolte, émeute, fronde, mutinerie, sédition…

U() éss() s rebelle, tenace, résolu(e), prêt(e) au sacrifice…

Complétez ces définitions avec un adjectif ou un nom de la même famille.

se rebeller c’est être fronder c’est être 

se mutiner c’est être un renoncer à se soumettre c’est être 

participer à une sédition c’est être 

participer à une émeute c’est être un 

Classez ces mots dans le tableau.
oppression injustice refus tyrannie rébellion insurrection vexations soulèvement

abus insoumission occupation étrangère précarité désobéissance émeute 

situations provoquant une résistance actes de résistance

J’utilise ce que j’ai appris…

« N,    F, v  ’      . N 

y é,    é,  vê,       v  

1940        A. B   ô, , 

    é   x ’  é ’ z. […] 

B, éé,   v     ,  v, ,  

 F,     x   v, ’   ,     

        . » 
L Aubrac, D à  BBC, 20 v 1944.

a. Relevez le champ lexical de la guerre. / 2

b. Contre qui et pour qui ces femmes se battent-elles ? / 3

c. Quel est leur idéal ? / 2

d. Ces femmes sont-elles dans l’engagement ou dans la résistance ? / 3

Ma note : / 10

Pour quelle cause seriez-vous tenté(e) de vous engager ? 
Répondez à cette question en présentant cette cause, votre motivation, les moyens employés et les 
objectifs attendus. 
Utilisez le plus possible de mots trouvés dans les encadrés de cette fiche.
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J’observe et je réfléchis

Associez chaque situation à l’emploi d’un raisonnement ou d’une argumentation.

Pour faire un exercice de mathématiques

Pour persuader un camarade de poursuivre ses études raisonnement

Pour comprendre le comportement de quelqu’un argumentation

Pour se défendre si on est accusé à tort

J’apprends et je m’exerce

U raisonnement s  chî  jugements logiques p  comprendre   faire 

comprendre s fs,   s s fcés  réflexion

U argumentation s  s ’arguments gsés p éf  opinion  ss à 

 conclusion. E s sé à convaincre  à persuader. 

Convaincre, c’s f pp à s gs logiques. O s’ss c à  raison  s c. 

Persuader, c’s f pp à s sensibilité  à s émotion

Pour chacune de ces phrases, indiquez s’il s’agit de la définition du mot :
argument réflexion conviction rationnel.

1. certitude que l’on a raison : 

2. logique et conforme à la raison : 

3. preuve destinée à démontrer une affirmation : 

4. action de concentrer sa pensée sur une question : 

Dans quels cas cherche-t-on : à convaincre  ? à persuader  ?

1. Vous argumentez pour qu’un camarade vous rende un service.

2. Vous cherchez à démontrer que l’art est indispensable, dans toute société.

3. Vous organisez une collecte de vêtements chauds pour les sans-abris.

4. Vous justifiez la nécessité de protéger l’environnement.

Rappel : U champ lexical s ’s s s,  natures variées, q s pp à  thème commun

Vc s s pp  champ lexical du raisonnement : étudier, analyser, déduire, méthode, logique, 

discernement, réfléchir, penser, explication…

Complétez le champ lexical du raisonnement, en cherchant des mots de la famille de ceux qui 
sont proposés dans l’encadré ci-dessus. Ex. : étudier ➜ étude, etc.

Complétez les phrases ci-dessous avec ces mots : clairvoyance déduction analyse. 

1. En procédant à une  méthodique du problème, nous trouverons une solution.

2. Si tu avais fait preuve de plus de , tu aurais anticipé les difficultés.

3. Il faut tirer une de cette observation pour comprendre ce mystère.

Vc s s pp  champ lexical de l’argumentation : preuve, démontrer, discuter, objecter, 

réfuter, contester, débattre, thèse, synthèse, jugement, convaincant, conclure, opinion…

L pp  cs s pp ss  chp c  raisonnement

1
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4

5

Le champ lexical du raisonnement 
et de l’argumentation
Compénc : Mettre des mots en réseau
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Complétez le champ lexical de l’encadré précédent, en cherchant des mots de la famille de 
certains mots proposés.  

Complétez les phrases avec les mots ci-dessous. 
persuasif synthèse incontestable démonstration

1. Après avoir étudié de nombreux documents, Emma en a fait une brève .

2. Votre  est convaincante, je me rallie à votre opinion.

3. Tu t’es montré si  que je ne peux pas refuser de t’accompagner.

4. Ce fait est , il est inutile de discuter !

I s s s p p s rapports logiques. 

– Conséquence : provoquer, résulter, entraîner, résultat, effet, consécutif… 

– Opposition et concession : s’opposer, contredire, avoir beau, contraire, contradictoire… 

– Hypothèse : supposer, admettre, imaginer, supposition, hypothèse, éventuel… 

Ss  s connecteurs logiques (voir p. 45)

Classez ces mots selon le rapport logique exprimé.
contradiction éventualité aboutissement c’est pourquoi en revanche néanmoins donc

réalisable

Conséquence :

Opposition ou concession :

Hypothèse :

J’utilise ce que j’ai appris…

I     ,      v   

. N   é1,    x ’   é, 

 é,  v  î , qui ne peuvent laisser aucune brume 

dans l’esprit de ceux qui l’écoutent
J-C Carrière, La Controverse de Valladolid, 1992, © A S, 1999.

1. E    ’  ,  ’é.

a.  Soulignez tout ce qui est propre à un discours argumentatif efficace. 

b. Relevez une métaphore dans le passage en gras et expliquez-la.

Tous ensemble, définissez ce qu’est un texte argumentatif et précisez comment le construire et 
le rédiger pour qu’il soit clair et convaincant.

Après avoir vérifié leur signification dans un dictionnaire, employez chacun de ces mots dans une 
phrase qui mettra son sens en évidence : argument discernement déduire réfuter synthèse

2 points par phrase juste Ma note :  / 10

6

7

8

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

9

POUR DIRE

10

POUR ÉCRIRE

11

S
P
E
C
IM
E
N



82

J’observe et je réfléchis

1. Ô  ! ô é ! ô v  ! 
N’-j   vé     ? (P Corneille)

2. Je suis furieux ! Mon âge m’a fait du tort !

a. Ces deux textes ont-ils, globalement, le même sens ? Oui Non 

b. Lequel a le plus de relief, de force ? 

J’apprends et je m’exerce

L comparaison é  ressemblance   « cpé »   « cp », 
gâc à  outil de comparaison : comme, tel, semblable à, même, ressembler à…

La mer scintille comme un miroir d’argent.

cpé  cp
 cps

L métaphore é ss  ressemblance   s, s sans   cps.
Le miroir d’argent de la mer invite aux voyages.

L personnification   comportement humain à  chs  à  .
Un petit pont de pierre enjambe courageusement le torrent bouillonnant.

L’allégorie pés  idée abstraite p  personnage (géé fé).
P p :  é éqé ss s s ’ f ss  p

Établissez des comparaisons en complétant ces phrases avec l’élément qui manque. 

1. (comparé)  ressemble à une forteresse.

2. Tu te conduis (outil de comparaison) un enfant.

3. Sa longue chevelure est semblable à (comparant)  .

Quelle phrase contient : une comparaison  ? une métaphore  ? une personnification  ? 

une allégorie  ?

1. Le vent se fâche, il hurle et frappe aux volets. 2. Le soleil couchant semblait un incendie sur la mer.

3. Une image, symbolisant la paix, représentait une colombe tenant un rameau d’olivier dans son bec.

4. Ils plongèrent dans le cristal de l’eau fraîche. 

De quoi ces représentations peuvent-elles être l’allégorie ?

1. Une femme souriante, aux vêtements et aux cheveux couverts de fleurs. 

2. Un lion respecté de tous les animaux. 

3. « J v  . E é   .

E  à     ,

N     é. » (V Hugo)

L’antithèse pps  s  sens contraire p é  contraste

Sous la rudesse de sa coque rugueuse, on découvre la douceur de l’amande.

L’oxymore réunit  s  ss opposé,  pcp ccs.
Une nuit claire enveloppait la campagne.

L’antiphrase css à   contraire  c q’ veut faire comprendre

Quelle rapidité ! Deux heures pour faire cet exercice !

L chiasme  s s  parallèle,  s inversant :
Si le présent est sombre, lumineux sera l’avenir.

1
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Dites si ces phrases contiennent une antithèse, une antiphrase, un oxymore ou un chiasme.

1. Enfin, mon rêve est devenu réalité. 2. Ne crois pas qu’elle travaille, elle rêve éveillée.

3. Bravo ! Tu as tout cassé. 4. Les vagues se dressent comme des 

murs infranchissables, puis s’abaissent en gouffres insondables. 5. V ê j’ 

 ’ j . (P Corneille) 6. Quel beau temps ! Il n’arrête pas de 

pleuvoir. 7. Jeanne sait se maîtriser, c’est une « nerveuse calme ».

L métonymie ésg  objet p  autre objet q  s gq sscé : 
–  p p   : Les cordes de l’orchestre. (= les instruments à cordes)
–  c p  c : Une classe de 3e est en stage. (= les élèves d’une classe)
– ’j p s è : Ceci est une terre cuite ancienne. (= un objet en terre cuite) 

L périphrase remplace  mot p  expression cpsé  pss s, p pq, 
éc, cé  g, c. : L’homme du 18 juin (= de Gaulle)

Soulignez les métonymies.  

1. J’écoute du Mozart en buvant un verre. 2. Le stade a fait une ovation aux vainqueurs.

3. Finis ton assiette, si tu veux manger du dessert.

Soulignez les périphrases et écrivez le nom qu’elles remplacent.

1. Cette terrasse est agréable pendant la saison chaude. 2. Le fidèle gardien de la 

maison déguste un os. 3. Il fait souvent beau au pays des cigales. 

4. Le septième art est à l’honneur ce mois-ci à Cannes.

L’euphémisme atténue  éé éps  .
Il nous a quittés. (= Il est mort.)

L litote atténue  pss, s p  la renforcer.  
Ce n’est pas mal. (= C’est bien.)

a. Indiquez si ces phrases contiennent une litote ou un euphémisme. 
b. Réécrivez-les en faisant disparaître la figure de style. 

1. On peut dire que tu n’es pas en avance ! ( ) 

2. Sa famille a des revenus modestes. ( ) 

3. Ce pauvre homme est non-voyant. ( ) 

4. Ce visage ne m’est pas inconnu. ( ) 

L’anaphore s  répétition  même   gp  s  début  pss phss   pss s : 
Ceux qui sont amoureux, leurs amours chanteront,
Ceux qui aiment l’honneur, chanteront de la gloire,
Ceux qui sont près du Roi, publieront sa victoire. (J.  Bellay)

L’hyperbole s  exagération s s s pés. E  p  ’insister s ’é pé. 
J’ai une montagne de travail.

L’accumulation s  série  s  ê , q cé  pss  profusion. 
L’étal regorge de choux, tomates, navets, carottes, oignons…

a. Soulignez les hyperboles. 
b. Donnez leur équivalent dans un langage « neutre ».

1. Notre équipe a anéanti nos malheureux adversaires. 2. Ouvrez la fenêtre, on cuit 

dans cette pièce. 3. Ce film est d’une stupidité insondable. 

4. J’éprouve, pour cet ami qui m’a rendu service, une reconnaissance infinie. 

5. Il tombe un déluge. 
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a. Soulignez les accumulations. b. Surlignez une anaphore.

1. Tous étaient venus, les parents, les voisins, les amis, les amis des amis, les collègues.

2. M , ’v   ’E ,

M ,      vé   […] (P Corneille)

3. Elle fit l’inventaire de son tiroir : des photos, des stylos, du chocolat, un miroir...

Exerci BILAN Identifiez la figure de style contenue dans chaque phrase.

1. Dans le désert, les nuits sont froides et les journées sont torrides.

2. Ils passent leurs vacances dans la cité phocéenne.

3. Votre spectacle est réussi, vous jouez comme de vrais professionnels.

4. Tu n’as pas été très poli avec ton voisin !

5. Je meurs de soif.

6. Les demandeurs d’emploi sont nombreux dans la région.

7. I    ,   é é. (La Fontaine)

8. Le vent se faufilait par tous les interstices des volets.

9. Leurs parents les élèvent avec une douce fermeté.

10. Le musée expose une collection de marbres antiques.

1 point par réponse juste Ma note :  / 10

J’utilise ce que j’ai appris…

(Ruy Blas regrette le temps où l’Espagne dominait le monde.)

E ’ é, , j,   ,

Cv        ,

C, v  é,   1 â !

V Hugo, Ruy Blas, 1838.
1. L        .

a. Que symbolise l’aigle ? / 2

b. Soulignez les métaphores et dites ce qu’elles expriment. / 6

c. Dans quel but Ruy Blas utilise-t-il ces figures de style ? / 2

Ma note : / 10

Lisez une poésie contenant des figures de style. Puis expliquez-les à vos camarades. 

Décrivez un feu d’artifice ou un orage violent, en recourant à de nombreuses figures de style.
On peut utiliser, en particulier, comparaisons, métaphores, personnifications, antithèses, hyperboles, 

accumulations...
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Éva uation 3

Le vocabulaire

85

J’applique mes connaissances…

1POUR LIRE

J’v éjà      j  x    . J  

  é    v, ,  ’  ’x-

   ê  û  v.

E v     ’ V. […] U j, j      

v  j v  v   v. E    ’ç,   -

 : « Jk  é       -. »

C’    y ç. A   j  v, j  

 V  é  v  ,     ,  

k   v  yx,   ,  , j x  ’à  , ’-

à-   j  Cv1, j          

 ,       , à  , 

’ j v é. J    -é    .
Romain Gary, La Promesse de l’aube, © Gallimard, coll. « Folio », 1960.

1. Casanova : aventurier italien du xviiie siècle qui fut un grand séducteur.

1

5

10

1. a. Quel mot de la première phrase est employé au sens figuré ? / 2

b. Employez-le dans une phrase où il aura son sens propre. / 3

2. Donnez un synonyme de ces noms. / 4

martyre : prouesse : 

3. Quelle figure de style est contenue dans Je fus aspiré par une passion violente ? / 3

4. En quoi le dernier paragraphe est-il ironique ? / 8

Ma note : / 20

Évaluation collective : richesse et originalité des modifications

Reformulez et développez cet énoncé en utilisant des synonymes, des modalisateurs 
et des figures de style. Le bateau lutte contre les vagues, mais le port est proche.

Notre note : / 20

3POUR ÉCRIRE Autoévaluation
Imaginez une lettre que Valentine écrirait, quelques années plus tard, à une amie pour lui 
relater cet épisode de son enfance. Donnez un ton ironique à cette lettre.
 J’ai écrit une lettre après avoir consulté les pages 90-91. / 6

 J’ai raconté les faits selon le point de vue de Valentine sur un ton ironique. / 11

 J’ai tenu compte du fait que plusieurs années se sont passées. / 3

Ma note : / 20

2POUR DIRE

Évaluation des compétences travaillées Ma note globale :………/ 60

Observer la morphologie des mots 

➥ Dérivation, composition, famille de mots

Mettre en réseau les mots 

Analyser le sens des mots 

➥ Polysémie, synonymes, antonymes

➥ Figures de style

Reportez les résultats de l’évaluation, p. 128.

Évaluation 
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J’apprends et je m’exerce

Dns un récit, es fits sont e pus souvent présentés dns ’ordre où is se sont produits : ’ordre chronologique

Pour vrier e rythme et renforer ’intérêt, je proède à :

– des retours en arrière nnonés pr : se souvenir de, se rappeler, quelques années plus tôt, il y a bien longtemps, 

dans sa jeunesse, autrefois…

– des anticipations nnonées pr : des années plus tard, qui aurait imaginé…

Je bouleverse parfois la chronologie des faits

Poursuivez cet extrait de récit en imaginant : a. un retour en arrière ; b. une anticipation.

Elsa feuilletait un vieil album de photos. Tout à coup son intérêt se porta sur une photo qui la représentait 

à l’âge de cinq ans, entourée de trois autres enfants.

a.

b.

Je hoisis e point de vue interne, qund je fis ronter es fits à trvers e regrd et  sensibiité du narrateur 

qui dit « je » ou de te ou te personnage

Je hoisis e point de vue externe, qund je fis ronter ’histoire pr un narrateur extérieur à ’tion. 

I exprime uniquement ce qu’il voit, de fçon neutre

Je hoisis e point de vue omniscient, qund je fis ronter ’histoire pr un narrateur qui donne ’impression 

de tout savoir sur es faits, insi que sur es personnages

Je choisis les points de vue

M  s’pç q’ s pss qq chs q’ y   p  ch 

ch  phys, s s s’   s  ê c. L fê 

 f. I ’ ps s s,  pô c ’ q’  cfs q  

p.
Gs Simenon, Le Chien jaune, © Gs S, 1973.

a. Selon le point de vue de quel personnage le récit est-il fait ? 

b. Quelle est cette catégorie de point de vue ? 

c. Poursuivez le récit ci-dessus en adoptant un point de vue omniscient.

En pssnt d’un point de vue à un utre :

– j’pporte de  variété u réit,

– j’exprime es sentiments et es impressions des différents personnages

Je varie les points de vue

1

2

Compéc  Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture : le récit

Comment écrire un récit en variant 
la chronologie et les points de vue 49
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(En Afrique, vers 1950, une jeune femme 
européenne, Maou, assiste à une scène pénible.)

Ls s p f,  x cs, s 
M  p ps q s yx  p 
s fçs q cç à cs  , 
à ’   j. Ls s s  
chs    chî, s s s 
s p s x   s chs. 
À cps  pch   p, s    
, à ù Sps  s psc.

J. M. G. Le Clézio, Onitsha, © G, 1991.

a. Poursuivez ce récit selon le point de vue de Maou.

b. Changez de point de vue, en continuant ce qui suit. 

Un des forçats leva les yeux sur le groupe des invités. 

J’utilise ce que j’ai appris…

J    c s fs. J ss cc. Ls hs  s sss s  pss 
s  cpcx. Lc s’c, sc  ê,  p   . J’    p  
Cy. M, q j’s p, j’s cc à Cy.
Cy  p js ’. Q ’. E ps j  ss .

A Gavalda, Je l’aimais, © L , 2002.

a. Selon quel point de vue le récit est-il fait ?

b. Soulignez les passages qui correspondent à un retour en arrière.

À plusieurs, on compose un récit simple, mais avec plusieurs personnages. 
Chaque élève propose une version personnelle en variant la chronologie ou le point de vue. 

Développez ce fait divers. Variez les points de vue. Imaginez un retour en arrière et une anticipation.
Des sangliers qui circulaient sur la voie ont provoqué un retard de plus de dix heures pour le train reliant 
Belfort à Paris. Les voyageurs ont dû passer la nuit dans le train.

3

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

4

POUR DIRE

5

POUR ÉCRIRE

6

Autoévaluation Oui Non

J’ai raconté l’histoire ci-dessus.

J’ai adopté au moins deux points de vue différents.

J’ai imaginé un retour en arrière et une anticipation.

J’ai soigneusement construit mon récit.

J’ai obtenu: 

1 oui = Je relis attentivement la consigne et 

je remanie profondément mon devoir. 

2 oui = Je fais les corrections nécessaires. 

3 oui = C’est bien. 

4 oui = Bravo !
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J’apprends et je m’exerce

Dns un récit,  description du décor de ’tion permet de suggérer ’atmosphère, d’expiquer ’état d’esprit
des personnges et de justifier eurs réactions
Ils se trouvaient au milieu d’une immense plaine déserte, balayée par les vents.

J’utiise es outils de la description : expansions du nom (épithètes, CDN, retives), comparaisons et métaphores

C’était une maison basse et massive, au toit de tuiles rondes, qu’entourait un jardin à la végétation dense. 

Elle ressemblait à un gros chat blotti dans l’herbe.

Je décris le décor du récit

Complétez cette phrase avec la description d’un paysage : a. agréable ; b. sinistre.

Ils débouchèrent de la forêt et s’arrêtèrent pour observer le paysage.

a.

b.

Réécrivez la phrase en enrichissant les noms soulignés avec des expansions variées.

Au fond d’un tiroir, je trouvai une boîte. Je l’ouvris et vis une photo.

En fisnt e portrait des personnges, j’ide à omprendre eur caractère et eurs actes

Son front busqué, sa bouche rentrée changeaient son air, naturellement dédaigneux, en un air rechigné. (Balzac)

Je fais le portrait des personnages

Complétez cette phrase avec un portrait qui fera deviner le caractère du personnage.

Quand j’ouvris la porte, je me trouvai en face de (d’) 

En insérnt des dialogues dns un réit, je e rends plus vivant et je préise  personnalité des personnges.

Pour rapporter des paroles, j’utiise pusieurs proédés : verbes de parole, propositions incises, guillemets,  
tirets. (voir p. 48)

J’introduis des dialogues

Faites suivre cette phrase de récit de quelques répliques de dialogue. 

Les trois amis eurent beau frapper à la porte, personne ne vint leur ouvrir.

1

2

3

4

Compéc  Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture : le récit

Comment insérer des descriptions 
et des dialogues dans un récit50
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Barrez les répliques inutiles.

– Bonjour. Comment vas-tu ?
– Je vais bien, merci. Et toi ?
– Ça va.
– Connais-tu la nouvelle ? Nina va tourner dans un film !

Imaginez des phrases de récit dans lesquelles pourraient s’intercaler ces répliques de dialogue.

« Hé ! arrêtez-vous ! »

« Pourquoi m’appelez-vous ? Je ne vous connais pas »,

« Comment ! Vous ne me reconnaissez pas ? Je suis Lulu de Dijon. »

J’utilise ce que j’ai appris…

À ch,  c sc, p ’s sss, jsq’ f ’  y.
L pys  à  pè :
– Ç-à ss,   x s. O   « L V »   « L Rss ».
– H, h !   pè ch,  y   ss ?
M pè s  s s :
– Ms fs,  f  ,  y   ss !

Mc Pagnol, La Gloire de mon père, © Mc P,

L’E s cs – És   T, Es Gss & Fsq.

a. Soulignez la description du décor. b. Surlignez les paroles rapportées.

c. Que nous apprend ce dialogue sur le caractère du père du narrateur ?

À plusieurs, créez un récit complexe en faisant suivre cette phrase : 
d’une description, de répliques de dialogue, d’une phrase de récit. 
Après avoir parcouru quelques centaines de mètres sur un sentier, entre les pins, 
la famille arriva enfin sur la plage.

Au cours d’un voyage, vous voilà perdu(e) dans une grande ville inconnue. 
Racontez cet épisode en y insérant des descriptions et des dialogues. 
Suggérez ou exprimez les différents sentiments éprouvés.

5

6

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

7

POUR DIRE

8

POUR ÉCRIRE

9

Autoévaluation Oui Non

J’ai traité le sujet : perdu(e) dans une grande ville inconnue.

J’ai inséré des descriptions.

J’ai inséré des dialogues. 

J’ai exprimé mes propres sentiments.

J’ai obtenu: 
1 oui = Je relis attentivement la consigne et je remanie profondément mon devoir. 
2 oui = Je fais les corrections nécessaires. 3 oui = C’est bien. 4 oui = Bravo !

Dans tous les cas, je relis mon brouillon et perfectionne mon récit.

O  e, n  
a, q l répque 
 fo ac l’ton
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J’apprends et je m’exerce

J’dopte es règes de présentation des lettres. L situation d’énonciation doit être ire : 

’émetteur qui érit  ettre, e destinataire qui v  reevoir, e lieu et  date de ’ériture 

de  ettre, e but poursuivi.

Je présente correctement ma lettre

Vous écrivez à un(e) ami(e) pour lui expliquer votre absence à son anniversaire.

Associez chaque formule de politesse à la situation qui convient.

1. Salut, à bientôt.

2. Je t’embrasse affectueusement.

3. Veuillez recevoir, Monsieur le Directeur, l’assurance de mes sentiments respectueux et dévoués.

4. En espérant une réponse rapide, je vous prie de croire à mes sentiments les meilleurs.

a. Un oncle écrit à sa nièce.

b. Un client demande des renseignements à sa banque.

c. Sam accepte de venir réparer l’ordinateur d’un camarade.

d. Un employé demande une augmentation de salaire.

1. ➜ 2. ➜ 3. ➜ 4. ➜ 

Écrivez l’en-tête (par exemple : Cher…) qui sera adapté à chacune des circonstances présentées dans 
l’exercice précédent.

1. 3.

2. 4.

1

2

3

Compéc : Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture : la lettre  Structurer clairement un texte argumentatif

Comment écrire une lettre 
pour expliquer ou convaincre51

U er oficle s 
re à ’odinaur,
s l gnar  

usr

Modèe pour une ettre personnelle

Nantes, le 9 avril

Chère Nina,

Voilà bientôt deux ans que nous n’avons pas eu le 
plaisir de nous revoir. 

Les vacances approchent et nous pourrions passer 
un peu de temps ensemble. …

Ici, …

 …
Je t’embrasse,

Alice

Modèe pour une ettre officielle

Lille, le 7 décembre
Théo DUPONT 
(adresse complète)
Tél. : 06 10 00 00

Madame LEGRAND, 
Directrice de …

Madame,
Comme convenu lors de notre entretien 

téléphonique, 
    …

(Formule de politesse)
Signature
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Si  ettre est destinée à expliquer ou convaincre, je  construis rigoureusement en paragraphes.  

J’utiise : des connecteurs logiques : d’abord, ensuite, car, parce que… (voir p. 45) ; 

et des modalisateurs : j’estime, je pense, à mon avis, bien sûr, certes… (voir p. 47)

Si j’éris une lettre argumentative, je présente une thèse, des arguments, des exemples. 

Je construis et rédige ma lettre

Un quartier pittoresque de votre ville va être transformé par la construction d’un parking. 
Vous écrivez au maire pour tenter de le faire revenir sur sa décision. Faites le plan de cette lettre.  

J’utilise ce que j’ai appris…

(Voici un extrait d’une lettre écrite par Madame de Sévigné à sa fille.)

À C, c j 5  1689
U    y,  chè f. Ns ss s  s js  R c, 
ss s, c  ps   pps chs,   q s s 
chss  , s cch   h,  ’y c s ’cs. 
Ns ss s c, c , s ’ ps q , p ê s s js 
à D,  ps à Rs. […]

a. Définissez la situation d’énonciation dans laquelle cette lettre a été écrite : 

énonciateur :  destinataire :

lieu :  date :

b. Dans quel but cette lettre a-t-elle été écrite ?

Commentez et justifiez chaque détail des deux modèles de lettre du premier encadré de leçon. 

Vous souhaitez faire un stage chez un commerçant, un artisan ou dans une entreprise. Vous écrivez 
une lettre pour formuler votre demande, en faisant part de vos motivations que vous exposerez de 
façon organisée. Rédigez et présentez votre texte comme s’il s’agissait d’une lettre véritable.

4

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

5

POUR DIRE

6

POUR ÉCRIRE

7

Autoévaluation Oui Non

J’ai traité le sujet : une demande de stage.

J’ai donné à ma lettre la présentation d’une lettre officielle.

J’ai construit ma lettre en paragraphes.  

J’ai développé une argumentation : mes motivations.

J’ai obtenu: 

1 oui = Je relis attentivement la consigne et je remanie profondément mon devoir. 

2 oui = Je fais les corrections nécessaires. 3 oui = C’est bien. 4 oui = Bravo !

Dans tous les cas, je relis mon brouillon et perfectionne mon texte.
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J’apprends et je m’exerce

J’exprime mon opinion sur un sujet en présentnt des arguments destinés à persuder e eteur ou ’interouteur.

Je formule un avis personnel

Exprimez une opinion personnelle en complétant ces phrases.

Avec Internet, j’apprécie 

En effet, 

de plus, 

J’utiise des modalisateurs (voir p. 47) : à mon avis, quant à moi, je trouve, j’estime, je pense, j’apprécie, je regrette, 

heureusement, hélas…

J’utiise un vocabulaire évaluatif, notmment des noms et des djetifs mélioratifs et péjoratifs,  
fin de renforer  position doptée. 

J’emploie le vocabulaire approprié

Reformulez et complétez ce texte de façon personnelle, grâce à des modalisateurs.

L’école est le moyen universel indispensable pour apprendre. Cependant on peut aussi, tout en allant à 

l’école, acquérir autrement des connaissances. 

Sur le thème de « Faut-il interdire les voitures en ville ? » exprimez : a. une opinion favorable au 
projet ; b. une opinion défavorable. Soulignez le vocabulaire évaluatif.

a.

b.

Mon opinion ser pus onvinnte si je  nuance et fis preuve d’objectivité

Je reours : à des adverbes : assez, trop, parfois, souvent, certes, peut-être, 

toutefois… ; à des conjonctions : quoique, bien que… ou à des expressions tees que : 
on peut regretter, malgré ces défauts, il faut bien reconnaître…

Je présente à  fois e qui est positif (éogieux) et e qui est négatif (ritiqube). 

Je fais preuve d’objectivité

Faites le portrait nuancé d’une personne de votre choix.

1

2

3

4

Compéc : Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture   Structurer clairement un texte argumentatif

Comment exprimer une opinion52

Objecvé  t de r  
jgmet s fai en 
s péc erles
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Je peux, pr exempe, dopter e schéma : 

Présentation du sujet sur lequel je vais m’exprimer  Formulation de mon opinion personnelle  Présentation 

d’arguments et, éventuellement, d’exemples  Conclusion qui résume et réaffirme avec force mon point de vue. 

Je construis la formulation de mon opinion

Complétez ces phrases, afin d’exprimer, brièvement mais de façon organisée, une opinion 
personnelle sur un sujet de votre choix (protection de l’environnement, réseaux sociaux, 
travail sur ordinateur, mode, régimes, etc.). 

En ce qui concerne  je 

En effet, 

Pourtant, 

En conclusion, 

J’utilise ce que j’ai appris…

(1870 : la France s’apprête à faire la guerre à la Prusse.)

M, j ss cœ,  p  ês  s cps. L’   

’h ’p ’ sss . […] E ss-s s x s  cs ? 

J’  p. L’ffy ch q s pp ’ ps ê  px. C’s ’  

s  p s .
Gs Flaubert, Lettre à George Sand, 1870.

a. Résumez en une phrase la position de Flaubert. 

b. Soulignez tout ce qui montre qu’il exprime un avis personnel.

c. Surlignez les mots péjoratifs.

Sur le modèle de l’exercice 5, exprimez votre opinion sur un sujet qui vous tient à cœur. 

Vous écrivez la critique d’un film pour le journal de votre collège.
Attention ! Le nom « critique » désigne ici l’examen d’une œuvre littéraire, artistique ou 

cinématographique. Une critique peut être favorable, défavorable ou nuancée.

5

POUR M’ENTRAÎNER AU BREVET

6

POUR DIRE

7

POUR ÉCRIRE

8

Autoévaluation Oui Non

J’ai traité le sujet : critique d’un film pour un journal.

J’ai organisé mon texte.

J’ai eu recours à des modalisateurs.

J’ai utilisé un vocabulaire évaluatif.

J’ai obtenu: 

1 oui = Je relis attentivement la consigne et je remanie profondément mon devoir. 

2 oui = Je fais les corrections nécessaires. 3 oui = C’est bien. 4 oui = Bravo !

Dans tous les cas, je relis mon brouillon et perfectionne mon texte.
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J’apprends et je m’exerce

Que est e genre du réit : romn, siene-fition, réit utobiogrphique, ettre… ?

Dns que lieu se situe ’tion ? À quee époque et à que moment ? (Attention ux nhronismes !)

Qui sont es personnages ? Ques sont eurs rtéristiques, eur sttut soi, eurs iens entre eux ?

Que est e point de vue dopté pr e nrrteur : interne, externe, omnisient ? (p. 86)

Quee est  tonalité du texte : drmtique, omique, fntstique… ?

Je lis attentivement le texte et je me pose les bonnes questions

Lisez ce texte et répondez aux questions.

Is s pch  p,    s ê s ’,  p   , x 

fs hs pps  x  s  s c s ss  

p  pch ’ s ; à ’    ,  ’sc, ss yx s 

p  p c  sè fô q pss f  .

S s ss, s ês qs sp  s cchè ps ss, 

c Is  s  ’ ps .
Thph Gautier, Le Capitaine Fracasse, 1863.

1. Genre du récit ? 

2. Lieu ? 

3. Moment ? 

4. Personnages ? 

5. Point de vue ? 

6. Tonalité ? 

Les temps du réit : système du présent ou du pssé (pp. 36-38 et 43)

L personne du réit : réit à  1re ou à  3e personne.

Le style de ’uteur : types et ongueur de phrses, vobuire, figures de stye, niveu de ngue…

Je repère les caractéristiques grammaticales à respecter

Définissez les caractéristiques du texte de l’exercice 1.

1. Temps des faits de premier plan : temps des faits d’arrière-plan : 

2. Personne du récit : 

3. Style : 

Je reprends  dernière phrse du texte et j’enhîne ve une suite de réit logique et intéressante

Dns mon réit, je prends en ompte es rtéristiques nrrtives et grmmties du texte.

Je rédige en respectant la cohérence avec le texte d’origine

En tenant compte de tous les indices relevés dans les exercices précédents, imaginez une suite 

au texte de l’exercice 1.

1

2

ÉCRIRE

3

Compéc  Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture : le récit

Rédiger une suite de texte narratif53
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J’applique mes connaissances…

1POUR LIRE

J s,  cc,  ’… « Vs, s s à. »

Ds  ch s fs, s js, s js csss, s s fcs    

 , ’scc, s   q’à s’s, s s, s s s  pês 

à c q’ s ss  s x  ,  pss s ps cs… ps p f 

cp… « Fs  p s  , s’ s pî, s ps… » U p s’-

,    pèc  ch,  f  s… « C-s  

p, j’ s ps… » M P ê ’  s ch  s 

   s   , s s s     s  s  

s s ss q’ ,  ç ’s, q’à s    s s ê  ss pss.
Nathalie Sarraute, Enfance, © Gallimard, 1983.

1

5

1. En quoi ce texte est-il caractéristique d’un récit autobiographique ? / 5

2. Comment est composée la description de madame Péréverzev ? / 5

3. Que nous apprend cette description sur le personnage ? / 5

4. Montrez que les paroles rapportées complètent le portrait de madame Péréverzev. / 5

Ma note : / 20

Évaluation collective : justesse et finesse de l’explication

Imaginez que vous êtes la narratrice et expliquez pourquoi vous aimez aller dans cette famille. 
Notre note : / 20

3POUR ÉCRIRE Autoévaluation
Enfant, vous avez connu une personne pour qui vous avez éprouvé de la sympathie. 
Enrichissez votre récit de descriptions, dialogues et expression de sentiments.
 J’ai traité le sujet : un épisode de mon enfance, ma sympathie pour quelqu’un. / 5

 J’ai inséré des descriptions. / 5

 J’ai inséré des dialogues. / 5

 J’ai exprimé mes sentiments. / 5

Ma note : / 20

2POUR DIRE

Évaluation des compétences travaillées Ma note globale :………/ 60

Acquérir et mettre en œuvre une démarche d’écriture

➥ le récit complexe  la lettre

Structurer clairement un texte argumentatif

Reportez les résultats de l’évaluation, p. 128.

Évaluation 
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Méthode BREVET 1

Exemple
Cmm tu  ut, u u mm tué  ’Améqu, 
ttdt  ju ù  côt t  u, pét, d d ê 
étg, qu tut à-b t dffét,  cuu,  du,  , 
 hmm. Tut. Pu gd. Pu du.

Laurent Gaudé, Le Soleil des Scorta, © Actes Sud, 2004.

a. En vous appuyant sur le texte, expliquez ce que les émigrants attendent de ce nouveau pays. 
Justifiez votre réponse.

b. Selon vous, les attentes des émigrants sont-elles réalistes ou utopiques ?

Méthode appliquée

1. Pour lire efficacement les consignes et le texte
Dans les consignes, je souligne les tâches à accomplir : expliquez, relevez, justifiez…

Puis je surligne les mots importants sur lesquels porte la consigne. 
(Lorsque vous serez à l’épreuve du DNB, vous pourrez écrire sur la feuille où figure le texte.)

a. Expliquez ce que les émigrants attendent de ce nouveau pays. Justifiez votre réponse.

b. Selon vous, les attentes des émigrants sont-elles réalistes ou utopiques ?

Dans le texte, je souligne les mots en relation avec l’idée surlignée dans la consigne.

[…] pét, d d ê étg, qu tut à-b t dffét,  cuu, 
 du,  ,  hmm. Tut. Pu gd. Pu du.

2. Pour expliquer et justifier
Je rédige en reprenant certains mots de la question, sous forme de phrases complètes

J’utilise les mots que j’ai soulignés pour expliquer ce qu’on me demande. 

Je les intègre à ma réponse en les mettant entre guillemets.  
Si la citation est longue, je précise la ligne dans le texte.

Pour justifier une réponse, j’utilise des connecteurs logiques : car, en effet, parce que, mais…

a. En vous appuyant sur le texte, expliquez ce que les émigrants attendent de ce nouveau pays. 
Justifiez votre réponse.
Les émigrants attendent de ce nouveau pays un changement radical exprimé par « tout »
et « différent ». Tout est répété et constitue même une phrase : « Tout. » (ligne 3).
Ils attendent donc une vie plus belle : « les couleurs, les odeurs »,  
plus de justice et de considération : « les lois, les hommes », un monde « plus grand »,  
où ils trouveront enfin leur place, et surtout plus agréable : « plus doux »

3. Pour exprimer une opinion
Pour exprimer une réaction personnelle et donner mon avis, j’utilise des modalisateurs : 
à mon avis, selon moi, je trouve, j’estime, je pense… ➥ p. 47

(Pour m’exercer, je travaille sur la fiche 52 : Comment exprimer une opinion.)

b. Selon vous, les attentes des émigrants sont-elles réalistes ou utopiques ?
À mon avis, les émigrants espèrent trop de ce nouveau pays et risquent 
d’être déçus. Le pays où les conditions de vie sont idéales dans tous les domaines 
n’existe pas et n’a jamais existé. 
De plus, l’histoire a bien souvent montré les difficultés d’intégration 
et d’adaptation des populations nouvelles, dans un pays qui n’est pas le leur.

Répondre à une question sur le texte

S  n e lgue, 
 éri ’bd a 

ruiln, uis j  cog 
vnt e  op.

S
P
E
C
IM
E
N



97

BREVET

Entraînement et évaluation

Mardi 5 novembre

L b té dt  buu t  pt mît d ct pptmt. 
C’t  qu j gd  pm  mt pu c d u 
du md. C’t p  qu  umè  t  még u déd 
d , d  t d êtmt té u u futu. C mt, 
dt  t guch, u gé updu à u f b ft  
gymtqu. E gdt  ptt ud dcd t mt d ’ 
bc, j’ pé qu’ t m, u  u mêm d d’tc. J’ét 
d’humu chffé, m éé. E,  dt. D   qu u étt 
mbbmt dé,  ft à ct tt u pu b œu qu 
m. Ctt t t u pu gu, j  éum : c mt j’ p u cu 
d d c u gé t ct pè-md j m’ pt mu.

Christian Bobin, Autoportrait au radiateur, © Gallimard, 1997.

5

10

a. Où la scène se déroule-t-elle ? Répondez avec précision en citant le texte. 3 points

b. De tous les indicateurs de lieu que vous avez relevés, lequel a le plus d’importance pour le narrateur ? 
Justifiez votre réponse. 3 points

a. Quels sont les deux moments forts de la journée ?
Précisez quelle humeur du narrateur correspond à chacun d’eux. 3 points

b. Expliquez à quoi est dû ce changement d’humeur. 3 points

À votre avis, l’interprétation du narrateur sur les évolutions de l’araignée est-elle juste ? 3 points

Ma note : / 15
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Exemple
C’t  qu Vd m’pput. Puqu c m mt- m à ’ ? 

D u t tub,   ct d ct d’c cc.
Pierre Péju, La Petite Chartreuse, © Gallimard, 2002.

a. Comment l’adverbe alors est-il mis en relief dans la première phrase ?

b. Quelle est la forme de cette phrase ?

c. Réécrivez-la sans cette mise en relief. L’effet produit est-il le même ?

d. Cet extrait est-il composé de phrases simples ou complexes ?

e. Transformez la 3e phrase en subordonnée conjonctive circonstancielle, en la faisant précéder de :
Je n’aurais pas dû me sentir mal à l’aise… 

f. Quelle nuance circonstancielle avez-vous exprimée ?

Méthode appliquée

1. Pour analyser les consignes
J’adopte la méthode présentée page 96 : je souligne les tâches à accomplir, je surligne les mots importants.

a. mis en relief b. forme c. Réécrivez / L’effet produit

d. phrases simples ou complexes

e. Transformez / subordonnée conjonctive circonstancielle

f. nuance circonstancielle

2. Pour répondre à une question sur le type ou la forme d’une phrase
J’identifie le type de phrase employé en fonction de la ponctuation, du mode, du temps : 

déclaratif, interrogatif, impératif ➥ p. 14

J’identifie la forme de la phrase : négative, passive, exclamative, impersonnelle, emphatique ➥ p. 15

Je réfléchis au choix de ce type ou de cette forme de phrase et je note mes impressions

a. Comment l’adverbe alors est-il mis en relief dans la première phrase ?
L’adverbe « alors » est mis en relief par le présentatif « C’est … que ».

b. Quelle est la forme de cette phrase ? La phrase est donc de forme emphatique

c. Réécrivez-la sans cette mise en relief. L’effet produit est-il le même ?
« Vollard m’apparut alors ». La phrase a moins de relief. Elle présente un fait banal, alors que la phrase 
d’origine transforme l’apparition de Vollard en coup de théâtre

3. Pour répondre à une question sur la construction d’une phrase
J’observe si la phrase est simple ou complexe, si elle est verbale ou non verbale

Si elle est complexe, je délimite les propositions. J’observe si elles sont juxtaposées, coordonnées ou subordonnées,  

si elles sont longues ou courtes

Je repère les subordonnants pour délimiter les subordonnées. Je réfléchis à leur nature et à leur fonction

J’identifie les relations logiques entre les groupes de mots ou les propositions d’une phrase :

cause/conséquence  hypothèse  concession, etc.

Je procède à des modifications de construction, sans changer le sens de la phrase.

d. Cet extrait est-il composé de phrases simples ou complexes ?
Il n’est composé que de phrases simples

e. Transformez la 3e phrase en subordonnée conjonctive circonstancielle, en la faisant précéder de :
Je n’aurais pas dû me sentir mal à l’aise…

Je n’aurais pas dû me sentir mal à l’aise, puisque, dans un tel tourbillon, on ne cessait de rencontrer 

d’anciennes connaissances.

f. Quelle nuance circonstancielle avez-vous exprimée ?
J’ai exprimé une cause, à l’aide d’une subordonnée conjonctive CC de cause

Méthode BREVET 2

Répondre à une question sur la phrase
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BREVET

Entraînement et évaluation

Chtt Btë1  éct : Emy étt  p  pu gd, d tut 
 fm. Tuju pâ, cu,  yu g fcé u bu mb. 
E étt dcptb : égqu, mé, guu, ug, tmd, 
fb, té, mécqu, fè, pu démtt (uf u p).

Emy t A étt cmm d jum : épb t cu.
Iépb cmm  cp t  mb.
Emy mt bucup  bd d m,  têtd,  gu, ’du 

d ’u.
E mt u bucup  ch Kp, c qu   pmt 

tè ut. […]
S é mbt  pu cc d ch, mpéétb. Putt  

étt tdmt ttcht. J ’ jm u ’équt d m œu 
 .

Pascal Quignard, Les Ombres errantes, © Grasset & Fasquelle, 2002.

1. Rmcè btqu qu  écu u xix èc. 
Emy t A étt  du œu.

5

10

a. De combien de phrases ce texte est-il composé ? 1 point Fiches 8 et 9

b. Y a-t-il une majorité de phrases simples ou de phrases complexes ? 1 point

a. Que remarquez-vous sur la construction de la 2e phrase ? 2 points

b. Relevez une phrase construite de la même manière. 1 point

Quelle est la particularité de la 3e phrase ? 3 points Fiches 2 et 6

Comment les phrases complexes sont-elles construites ? 3 points Fiches 8 et 16

Quelle est l’expansion du GN son chien Keeper ? Indiquez sa nature et sa fonction. 3 points Fiches 2 et 10

Quelle est la forme de la dernière phrase ? 1 point Fiche 7

Ma note : / 15

1

2

3

4

5

6
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Exemple
(La narratrice se souvient de son amitié avec un petit garçon un peu étrange.)
Ac u, j pt  cut à t chmp. J u qu’ cèd, qu’ 
m d ququ ch, « êt ! » u « bk ! » mêm d  gu. 
M u, h d’h, ’êtt t m gdt d  yu mb t 
bt cmm d p,  d u u mt.
C’t c qu j ud tu, mtt, ctt mp d duté 
t d bhu, ’du d  t èch t d pt,  gût d cu 
d ,  but cupt d fu d mï qu ’tchqut 
d  t.

J.M.G. Le Clézio, Printemps et autres saisons, © Gallimard, 1989.

a. Quel est le temps des verbes à l’indicatif de ce texte ? Justifiez son emploi.

b. À quels modes sont les verbes cède, arrête et voudrais ? Justifiez chacun de ces modes.

Méthode appliquée

1. Pour analyser les consignes
J’adopte la méthode présentée page 96 : je souligne les tâches à accomplir, je surligne les mots importants.

a. Quel est le temps des verbes à l’indicatif de ce texte ? Justifiez son emploi.

b. À quels modes sont les verbes cède, arrête et voudrais ? Justifiez chacun de ces modes.

2. Pour répondre à une question sur l’emploi des temps 
J’identifie le temps des verbes sur lesquels porte la question ➥ p. 34 et je me remémore les différents emplois

de ce temps ➥ p. 36

J’identifie le type de texte (récit, description, dialogue) et je justifie l’emploi des temps en fonction de ce type de texte. 

J’identifie le temps dominant du texte (par exemple récit au passé simple) et j’étudie les autres temps par rapport à lui. 
➥ p. 36 et 43

a. Quel est le temps des verbes à l’indicatif de ce texte ? 
Justifiez son emploi.
Ces temps sont à l’imparfait car il s’agit de l’évocation de souvenirs, dans ce qu’ils avaient 

d’habituel, de répété

3. Pour répondre à une question sur l’emploi des modes
Je connais la conjugaison et les emplois :
du subjonctif ➥ p. 32 et 41, 
du conditionnel ➥ p. 32 et 39, 
et de l’impératif ➥ p. 32

Si c’est un conditionnel, je vérifie si son emploi est celui d’un temps de l’indicatif (futur du passé) ou d’un mode

Je repère si le verbe se trouve dans une proposition indépendante, principale ou subordonnée

Si c’est une subordonnée, je cherche sa fonction et je réfléchis à son rôle par rapport à la phrase.

b. À quels modes sont les verbes cède, arrête et voudrais ? 
Justifiez chacun de ces modes.
Le verbe « cède » est au subjonctif, puisqu’il se trouve dans une subordonnée conjonctive, 

COD d’un verbe de volonté (« voulais »).

« arrête » est un impératif qui exprime un ordre
« voudrais » est un conditionnel qui atténue ce que l’indicatif « veux » aurait de brutal. 

Il fait de la phrase l’évocation d’un souhait, d’un rêve

Identifier un temps ou un mode
et justifier son emploi

Méthode BREVET 3
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BREVET

Entraînement et évaluation

(Chris et ses camarades participent à un rallye.)
À uf hu,  pt ’gg. L cddt ut u é, u p 
d ’î t u pm dc ; pè  g du dépt,  dt  
d pè  pè – chqu u fut d gmt pu 
ttd  pch – juqu’à ’utm cchtt ctt  té. Cu 
qu fctut  cff d pt t  pèc ptt  umé u, 
 ut  umé du t  d ut.

– Qu  mu gagne ! hu Pu Bw, cm,  gft  
 à ’cu.

U pétd ttt d  c tuqu.
Ch dém  dépyt déjà tut ’ég du pt f, éfécht 

t pédt, put   du cud.
E t étp,  pt  têt d ’cu. Rbu t ct d 

cchtt u pt d’u mpcté ft, cpdt   
’ut p à m  à âch  p.

Éric-Emmanuel Schmitt, Concerto à la mémoire d’un ange, © Albin Michel, 2010.

5

10

Quel est le temps dominant de ce récit ? 1 point Fiche 20

Dans le premier paragraphe, relevez les verbes à un mode non personnel. 

Précisez ce mode. 2 points Fiche 18

a. Justifiez l’emploi des conditionnels fracturerait et saisirait dans le texte. 2 points Fiche 21

b. Réécrivez la phrase qui les contient, comme si elle était insérée dans un récit au présent. 2 points

c. Quels sont désormais le temps et le mode de ces verbes ? 1 point

a. Quel est le mode de gagne (ligne 7) ? b. Qu’exprime ce mode ? 

c. Dans quel type de phrase se trouve-t-il ? 3 points Fiches 6 et 22

Relevez les verbes conjugués du dernier paragraphe. Précisez leur temps et leur valeur. 4 points Fiche 20

Ma note : / 15

1

2

3

4

5
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Exemple

a. En quoi la scène représentée sur ce tableau 
est-elle pathétique ?

b. Quels sont les thèmes communs au tableau et 
au texte ?

c. En quoi la situation des enfants dans le texte 
est-elle cependant différente ?

Méthode appliquée

1. Pour observer efficacement une image
Je lis la légende et je tiens compte de ce qu’elle signale : auteur, lieu, époque, sujet, nature de l’image ?  
(photo, dessin, tableau…).

J’observe l’image par plans (du premier plan, aux arrière-plans), de gauche à droite.

S’il y a des personnages, je note leur apparence, leur comportement, ce que l‘on devine d’eux.

J’observe le décor : ce qui le compose, les couleurs, ce qu’il suggère…

a. En quoi la scène représentée sur ce tableau est-elle pathétique ?
On voit sur la partie médiane et droite du tableau des hommes et des enfants que la faim rend semblables 
à des animaux qui se nourrissent. Les deux enfants qui arrivent sur la gauche forcent la pitié : comment 

vont-ils, malgré leur fragilité et leur timidité, se frayer un passage jusqu’au seau et à la nourriture ? 

Cette image est pathétique, car elle est destinée à susciter l’émotion et la compassion.

2. Pour interpréter une image 
Je note la première impression ressentie, ce qui a retenu mon attention. 

J’identifie la ou les fonctions de cette image : descriptive, narrative, explicative, informative, argumentative. 

Je formule mentalement ce que l’image cherche à montrer, à suggérer ou à prouver

a. En quoi la scène représentée sur ce tableau est-elle pathétique ?
On voit sur la partie médiane et droite du tableau des hommes et des enfants que la faim rend semblables 
à des animaux qui se nourrissent. Les deux enfants qui arrivent sur la gauche forcent la pitié…  

Cette image est pathétique, car elle est destinée à susciter l’émotion et la compassion

3. Pour comprendre son lien avec le texte littéraire
Le texte et l’image traitent-ils du même thème ? Si oui, le font–ils sous le même angle ou sous un angle différent ?

L’image illustre-t-elle le texte ? L’explique-t-elle ? Le prolonge-t-elle ? 

En quoi en diffère-t-elle ?

b. Quels sont les thèmes communs au tableau et au texte ?
Les deux documents traitent de la misère et de sa conséquence : la faim

c. En quoi la situation des enfants dans le texte est-elle cependant différente ?
Dans le texte, la mère et ses enfants vivent dans des conditions misérables, ils ont froid et ils ont faim. 

Mais les enfants sont avec leur maman et non pas dans un milieu hostile

Analyser une image en lien avec un texte

Méthode BREVET 4

A. Texte

I cucht tu  qut,  mè t  
ft, u u p qu t à. I ’t 
 dp,  cutu. I  ft jm 
d fu. J’ dmdé à ctt u : « D qu 
z-u ? » E m’ épdu : « Qud u 
 du p, u mg. »

Victor Hugo, Discours sur les caves de Lille, 1851.

B. Image

Henri Jules Jean Geoffroy (1853-1924), Les Affamés, 1886.
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BREVET

Entraînement et évaluation

a. Que font les deux hommes sur la photographie ? 2 points

b. D’après leur attitude et leur activité, que peut-on imaginer de leurs sentiments et de leur état 
d’esprit ? 3 points

c. Que voit-on : au premier plan ? à l’arrière-plan ? 2 points

a. Montrez ce qui rapproche les personnages de la photographie et ceux du texte. 2 points

b. Montrez ce qui diffère entre cette photographie et ce que décrit Maupassant dans le premier 
paragraphe. 2 points

c. Quel message l’auteur de cette photographie veut-il nous délivrer ? 4 points

Ma note : / 15

1

2

A. Texte

Mt ptt dè ’u, u c  
bmbu d’u m, u bît  f-bc u 
 d. I pt  chm d f d’Agtu, 
dcdt à Cmb, pu ggt à pd ’î 
Mt. À p é  c u d  ê, 
  mttt à pêch ;  pêcht juqu’à  ut.

Chqu dmch,  ctt à u ptt 
hmm pt t j, M. Sug, mc, u 
Nt-Dm-d-Ltt, ut pêchu ftqu. 
I pt ut u dm-jué côt à côt, 
 g à  m t  pd bt u-du 
du cut ; t  ’étt p d’mté ’u pu 
’ut. E ct ju,   pt p. 
Ququf  cut ; m  ’tdt 
dmbmt   d.

Guy de Maupassant, Deux Amis, 1883.

5

10

B. Image

Photographie. Lac de Karabache (Oural), près 
d’une fonderie de cuivre, Russie, 1er août 1999.
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Exemple 1
Transformez ce texte en récit au présent, à la troisième personne du pluriel.

J ch u ptt b d uc u. Pdt qu  fdt 
u m gu, j m’ccup d  gtt […] ; ’mb 
m’gutt : j’ét pt.

Jean Giono, Rondeurs des jours, © Gallimard, 1943.

Méthode appliquée

Je commence par souligner dans la consigne le ou les changements que je dois opérer.

1. Pour réécrire en changeant le temps
Je souligne, dans le texte, les verbes conjugués.

J’accorde s’il le faut les participes passés. ➥ p. 54 et 55

Je respecte la concordance des temps. ➥ p. 43

2. Pour réécrire en modifiant la personne 
Je souligne les verbes et je surligne les sujets, pronoms et déterminants que je modifierai.

Un changement de genre ou de nombre modifie l’accord de certains adjectifs et participes passés

Transformez ce texte en récit au présent, à la troisième personne du pluriel.

dans la logette […] ; l’ombre m’engloutissait : j’étais parti.

Ils choisissent une petite bille de sucre roux. Pendant que ça fond sur leur langue, ils s’accroupissent
dans la logette ; l’ombre les engloutit : ils sont partis

Exemple 2
Réécrivez ce passage au discours indirect. 
Faites les transformations nécessaires.

— Buct, dt D, j  d’td u ht qu m cût put-êt gt-cq u.
Honoré de Balzac, Le Colonel Chabert, 1832.

Méthode appliquée

3. Pour réécrire en passant du discours direct au discours indirect
Je fais précéder les paroles rapportées d’un verbe de parole dont elles seront COD. ➥ p. 48.

J’utilise des subordonnées introduites par que, si, ce que, où, quand, quel… 

J’utilise des pronoms personnels de la 3e personne et les temps du récit. 

Je respecte la concordance des temps. ➥ p. 43

Réécrivez ce passage au discours indirect. 
Faites les transformations nécessaires.
— Boucart, dit Derville, je viens d’entendre une histoire qui me coûtera peut-être vingt-cinq louis.

Derville dit à Boucart qu’il venait d’entendre une histoire qui lui coûterait peut-être vingt-cinq louis.

4. Pour réécrire en passant du discours indirect au discours direct 
Je mets un deux-points après le verbe introducteur et je place les paroles rapportées entre guillemets

J’utilise les pronoms personnels, les temps et la ponctuation propres au dialogue. ➥ p. 48.

Réécrire un texte en changeant le temps, 
la personne ou les paroles rapportées

Méthode BREVET 5
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BREVET

Entraînement et évaluation

J pt  m d ’ft t  . I  t p puqu, m  
’t jm t u t bhu upt.
« Appd-m d’ut ch », dt- ; « tu  tmt d ch ! »
Au u d u épd, ’ft   d’u bd t cuut   é. 
I pt u pu d’u d  m  cup, t  ’ppt à J. I ppch 
 m d  buch d J.
« B ! » dt-.
J bét. L’ft  ducmt ’u t  è.

J. M. G. Le Clézio, La Montagne du dieu vivant, © Gallimard, 1978.

5

1

Réécrivez ce passage en remplaçant « Jon » par « Je ». Fiche 19

Remplacez les passés simples par des passés composés. Les autres temps ne changeront pas.

Ma note : / 10

Une fillette interroge une vieille dame russe.
U ju j u  dmdé cmmt   pp tut c qu’ t t  
m’ cté qu’pè  mt d  pt,  étt du u pup 
d  tz t t été éé à ’ttut Smy… J’ u u  à 
Pétbug, dt ’ht  pt à ’ttut Smy… M mè tut 
c  pd t d mu quté.

Nathalie Sarraute, Enfance, © Gallimard, 1983.

2

a. Transposez la première phrase au discours direct. Fiche 28

Faites toutes les transformations nécessaires. 6 points

b. Réécrivez la dernière phrase au discours indirect, en commençant par : Ma mère me disait… 4 points

Ma note : / 10
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Exemple
Corrigez les fautes d’orthographe contenues dans ce texte.

D tut  chm t u gd fu. E t cttué d tut 
t d cuu qu  dt   fét. L gd pc t p d td 
d t b g qu tt  bdud. E  d’u cm 
jyu. D tb t té u  gd pt qu  mbg. 
Btôt, d mp bu t ju ’umt d  ut c.

Méthode appliquée

Je fais plusieurs lectures spécifiques.

1. Je relis pour corriger les fautes d’accord de verbes et de participes passés
J’accorde les verbes en personne et en nombre avec leur sujet : 
Je pose la question Qui est-ce qui ? ou Qu’est-ce qui ? suivie du verbe. Vous nous conseillez.

J’accorde les participes passés ; j’observe s’ils sont employés :
– sans auxiliaire : je les accorde comme des adjectifs : Des livres lus

– avec l’auxiliaire être : je les accorde avec le sujet : Elles sont venues

– avec l’auxiliaire avoir : je ne les accorde ni avec le sujet ni avec le COD placé après le verbe : 
Elles ont lu les livres.  je les accorde avec le COD placé avant le verbe : Les livres qu’elles ont lus…

De tout les chemins arrivent une grande foule. Elle est constitué de touristes et de curieux qui se rendent 
a la féte. La grande place est pleine de stands diverses et bien garnies qui attire les badauds. […] Des tables 
sont installée sous les grands platanes qui les ombrages

De tout les chemins arrive une grande foule. Elle est constituée de touristes et de curieux qui se rendent a
la féte. La grande place est pleine de stands diverses et bien garnis qui attirent les badauds. Des tables sont 
installées sous les grands platanes qui les ombragent

2. Je relis pour corriger les fautes d’accord dans le groupe nominal 
J’accorde les adjectifs avec les noms, GN ou pronoms auxquels ils se rapportent.
Je pose la question Qui est-ce qui est ? ou Qu’est-ce qui est ? + l’adjectif. L’herbe est drue

J’accorde les déterminants en genre et en nombre avec les noms qu’ils déterminent.
cet âne  cette oie  ces animaux

De tout les chemins arrive une grande foule. […] La grande place est pleine de stands diverses
[…] Bientôt, des lampes bleu et jaune s’allumeront dans la nuit clair

De tous les chemins arrive une grande foule. […] La grande place est pleine de stands divers
[…] Bientôt, des lampes bleues et jaunes s’allumeront dans la nuit claire

3. Je relis pour distinguer les homonymes grammaticaux
Je procède à des remplacements : je trouvai ➜ il trouva  je trouvais ➜ il trouvait

Il a une chemise à fleurs. ➜ Il avait une chemise avec des fleurs.

des curieux qui se rendent a la féte. ➜ des curieux qui se rendent à la fête.

4. Je relis pour corriger les fautes d’orthographe lexicale
Je cherche les mots de la même famille : tapis ➜ tapisser  chaleureux ➜ chaleur

Je dis les mots dans ma tête pour respecter la prononciation : reposer (1 s)  repousser (2 s)

Je décompose les mots en préfixe, radical, suffixe : inévitablement ➜ in/évit/able/ment

J’accentue correctement les mots en me fiant à leur prononciation : célèbre  célébrité

qui se rendent à la féte (➜ festivités) / des stands diverses / Elle raisonne (➜ son, sonner ≠ raison)…

qui se rendent à la fête / des stands divers / Elle résonne…

Relire une dictée 
pour éviter les fautes d’orthographe

Méthode BREVET 6
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BREVET

Entraînement et évaluation

L c t u cétu égd pété u  fm d’u 
ch bc dt  ft ’ d’u gu c éfé,  fm d 
p. S mt pt u ptt buc cmm cu d’u chè t 
 bt t fdu. Cpdt,  pct t  cctè dffè 
  mytg ég.

Dé  My Âg,  fgu u d mbu m, y cmpt 
c d’Agt, u côté d’u . E t  dub ymb d  
puc, p  c, t d  puté, p  bchu d  b. 

Ct pétdt qu   t à ’g du myth d  
c. L ,  fft, t u cétcé qu pèd u déf tdé 
put mué juqu’à t mèt d g.

1

Recopiez ce texte en le corrigeant. Appliquez la méthode conseillée ci-contre. Fiches 30 à 36

Ma note : / 10

L céèb tp d L Dm à  c t u mb d . 
E t été té u début du xvi èc t pét  cq  : 
’uï,  u,  gût,  tuché t ’dt. L èm , équé d 
 èm tp, t déft p ’cpt « À m u dé », c 
qu  dé u  d mbu tpétt. Su  tp, u 
ju fmm chmt êtu t ccmpgé d’u c t d’u , 
d u déc fu.

C tp t pé u mué d Cuy, à P.

2

Recopiez ce texte en le corrigeant. Appliquez la méthode conseillée ci-contre. Fiches 30 à 36

Ma note : / 10
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Exemples

Sujet 1. Un lieu, une image ou un mot déclenche votre 
imagination et vous transporte dans une rêverie. 
Racontez ce « voyage immobile ».

Sujet 2. Un(e) adolescent(e) a suivi ses parents partis 
travailler à l’étranger. Il (Elle) vous écrit pour vous 
raconter sa nouvelle vie et vous faire part de ses 
impressions.

Méthode appliquée

1. J’analyse le sujet et j’en tire des indices d’écriture

Attention ! L’erreur la plus pénalisante est le hors sujet

Je lis plusieurs fois le sujet.

Je réfléchis à chaque mot pour comprendre précisément la consigne qu’il contient. 

Je note au brouillon ce qu’il suggère : thème à traiter, type de texte (récit, description, dialogue, lettre…), personne du 
récit, temps…

Sujet 1 
– Un lieu, une image ou un mot : je choisis une 

seule des trois propositions.

– déclenche : correspond à l’événement
déclencheur dans le schéma narratif.

– votre : je fais le récit à la première personne et je 

dois m’impliquer personnellement
– imagination ➜ rêverie : la rêverie est le thème 
général
– Racontez : je dois produire un texte narratif
– voyage immobile : oxymore ➥ p. 82 ; je vais 

évoquer un voyage par l’imagination : ce sera le 

thème spécifique de mon texte.

Sujet 2 
– un(e) adolescent(e) : quelqu’un comme moi, 
dont le nom et la personnalité restent à définir.

– suivre ses parents : il ou elle est en famille
– partis travailler à l’étranger : cause du départ ; 

à l’étranger : pays ou ville à définir. 

– vous écrit : le devoir est une lettre (➥ p. 90), qui 

m’est adressée ; la situation d’énonciation doit 

être claire : énonciateur (je), destinataire (tu), date 

et lieu de l‘énonciation.

– raconter sa nouvelle vie : thème de la lettre.

– vous faire part de ses impressions : expression 

des sentiments et des opinions

2. J’écris le devoir

Je résume brièvement au brouillon ce que je vais écrire et je vérifie que c’est conforme à l’analyse 
que j’ai faite du sujet : thème, personne et temps du récit, etc.

Selon le type de sujet à traiter, je me remémore les fiches : 
– 49 (Comment écrire un récit en variant la chronologie et le point de vue), 
– 50 (Comment insérer des descriptions et des dialogues dans un récit),
– ou 51 (Comment écrire une lettre)

Au brouillon, je fais un plan détaillé de mon devoir et je signale où je peux intégrer : 
descriptions, dialogues, expression de sentiments ou d’opinions. 
Je recherche le champ lexical du thème à traiter.

Je rédige soigneusement l’introduction, au brouillon. Je la recopie et je poursuis mon devoir directement 
sur la feuille à remettre, en suivant mon plan détaillé. 

Je procède à une dernière relecture pour vérifier l’orthographe et la ponctuation

Je rédige les sujets 1 et 2 en suivant les conseils donnés ci-dessus.   

Traiter le sujet d’imagination

Méthode BREVET 7
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BREVET

Entraînement et évaluation

SUJET : O u t ft u pm, m  ’ p été tu. 

Rctz d qu cctc t uu c éémt,  

tt u  tmt épué.

J’analyse le sujet et recherche des indices. Fiches 49 et 50

On : 

vous : 

promesse : 

n’a pas été tenue : 

Racontez, circonstances : 

ces événements : 

sentiments : 

Je déduis du sujet les deux parties principales du récit.

Pour chacune de ces deux parties, je cherche le champ lexical du sentiment dominant. Fiche 42

Je fais le résumé du récit que je développerai ensuite de façon organisée.

Je rédige mon devoir en deux pages au moins, sur papier libre.

1

2

3

4

5

Critères d’évaluation

Devoir de type narratif, à la première personne. / 3

Texte clairement structuré. Présence d’alinéas. / 3

Récit d’une promesse non tenue. / 5

Évocation des sentiments, avec un vocabulaire riche et précis. / 3

Respect de la concordance des temps au passé. / 2

Correction de la langue : orthographe, syntaxe et ponctuation. / 4

Ma note : / 20

Si le devoir est hors sujet, la note ne peut pas être supérieure à 6/20.
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Exemple
Selon vous, est-il important d’être entouré pour être plus intensément heureux ? 
Vous répondrez à cette question dans un développement argumenté, en vous appuyant 
sur votre expérience personnelle et sur vos lectures. 

Méthode appliquée

1. J’analyse le sujet et j’en tire des indices d’écriture
Après avoir relu plusieurs fois le sujet, je surligne le ou les mots clés qui donnent le thème que je dois développer. 

Attention ! L’erreur la plus pénalisante est le hors sujet

Selon vous, est-il important d’être entouré pour être plus intensément heureux ?

Je dégage le thème : Existe-t-il une relation entre le fait d’être entouré et le bonheur ?

Pour chaque mot important, je note au brouillon ce qu’on attend de moi.

– selon vous : je vais donner un avis personnel
– développement argumenté : je vais bâtir un plan en plusieurs parties, en présentant plusieurs arguments
– en vous appuyant sur votre expérience personnelle : je dois donner des exemples tirés de ma propre vie
– et sur vos lectures : je cherche dans mes lectures (personnelles ou faites en classe) des exemples.

Je reformule le sujet avec mes propres mots, pour vérifier que je l’ai bien compris.

On me demande si, à mon avis, on est plus heureux quand on est entouré par d’autres personnes que quand 

on est seul.

2. Je trouve des idées et j’élabore un plan 
Je note au brouillon toutes les idées qui me viennent à l’esprit et sont en relation avec le sujet

Puis je barre les idées qui ne conviennent pas au sujet ou que je n’exploiterai pas.

Je surligne la thèse et je souligne les arguments. Pour chacun d’eux je cherche un exemple

Je trie les idées trouvées, je les complète et je les regroupe pour faire un plan très détaillé : 

introduction  deux ou trois grandes parties, contenant des sous-parties  conclusion

J’élabore un plan détaillé, à partir de deux grandes parties :

1re partie : arguments qui vont dans le sens de la thèse : le bonheur est indissociable des relations 

humaines + exemples (voir les récits d’amitié)  la solitude est généralement mal vécue… + exemples
(voir les récits comme Le Petit Prince, Poil de carotte, etc.).

2e partie : arguments qui nuancent la thèse : les relations avec les autres peuvent être difficiles  

le bonheur dépend aussi d’autres facteurs (bonne santé, situation matérielle décente, absence de 

traumatisme, optimisme naturel, etc.) + exemples

3. Je rédige le devoir
Je rédige soigneusement l’introduction, au brouillon : je présente le sujet que je vais traiter, c’est-à-dire le thème, je 

reformule la question posée et j’annonce brièvement le plan choisi. 

Je recopie l’introduction et je poursuis mon devoir directement sur la feuille à remettre, en suivant mon plan détaillé. 

J’utilise des connecteurs logiques ➥ p. 45, pour structurer mon argumentation.

Pour exprimer une opinion personnelle, je me remémore les fiches 27, 47 et 52. 

Je rédige la conclusion : je résume mes idées et réponds clairement à la question posée.

Je procède à une dernière relecture pour vérifier l’orthographe et la ponctuation

Je rédige le devoir en suivant les conseils donnés ci-dessus. 

Traiter le sujet de réflexion

Méthode BREVET 8
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BREVET

Entraînement et évaluation

SUJET : Bucup d ju éput u fct pu u p : 
dtt, ptf, m… Cmmt pquz-u c phémè ? S 
u, t- u uc d’chmt u d dg ?

J’analyse le sujet et recherche des indices. Fiches 49 et 52

jeunes : 

fascination : 

une personne : 

expliquez : 

selon vous : 

source d’enrichissement ou de danger : 

Je reformule avec mes mots ce que l’on attend de moi. Fiche 27

Je note brièvement des explications de ce phénomène.

Je note brièvement en quoi cela peut être :

a. bénéfique : 

b. dangereux : 

Je rédige mon devoir en deux pages au moins, sur papier libre.

1

2

3

4

5

Critères d’évaluation

Introduction qui annonce une réflexion sur le sujet. / 1

Texte clairement structuré en 3 parties. Alinéas, connecteurs. / 4

1re partie : explication du phénomène. / 2

2e partie : présentation des aspects bénéfiques. / 2

3e partie : présentation des dangers. / 2

Plusieurs arguments développés dans chaque partie. / 2

Choix judicieux d’exemples. / 2

Présence d’une conclusion. / 1

Correction de la langue : orthographe, syntaxe et ponctuation. / 4

Ma note : / 20

Si le devoir est hors sujet, la note ne peut pas être supérieure à 6/20.
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Épreuve
Cette épreuve orale dure 15 minutes et se déroule en deux temps :
– l’exposé : environ 5 minutes ; 
– l’entretien avec le jury : environ 10 minutes.

Dans le cas d’une épreuve collective (deux ou trois candidats maximum) : 
– l’exposé : 10 minutes, à répartir équitablement entre les candidats ; 
– l’entretien avec le jury : 15 minutes de reprise avec l’ensemble des candidats.

L’épreuve est notée sur 100 points : 
– la maîtrise de l’expression orale : 50 points ;
– la maîtrise du sujet présenté : 50 points.

Méthode
Pour présenter mon projet
Je suis exactement ces différentes étapes : 

1. Je dis bonjour et je me présente (prénom, nom, classe).

2. J‘énonce clairement le thème du projet et ses caractéristiques interdisciplinaires

3. J’adopte un plan rigoureux pour présenter le projet. 
Par exemple : choix du projet  méthodes adoptées  synthèse du projet  
difficultés rencontrées et leur résolution

Si le projet a été réalisé en équipe, je précise la participation de chacun et je détaille la mienne.

4. Je fais un bilan positif et détaillé de ce que cette expérience m’a apporté :
– compétences et connaissances nouvelles dans chacun des domaines disciplinaires ;
– expérience humaine, par le biais d’un travail en équipe ou de demande d’aides extérieures.

5. J’exprime un avis personnel sur cette expérience.

6. Je formule une phrase de conclusion qui fera comprendre au jury que j’ai terminé.

Pour répondre aux questions du jury 
J’écoute attentivement la question et je repère les mots-clés qui détermineront ma réponse.

Je prends mon temps pour répondre calmement et avec la plus grande précision possible.

Si on me demande mon avis, je me remémore ce que m’a appris la fiche 52 (Exprimer une opinion) ➥ p. 92,  
et j’en tiens compte.

Conseils pratiques

J’ai écrit sur une feuille le plan détaillé, mais non rédigé, de mon exposé. Je ne dois pas le lire

mais le consulter. Je dois donc l’apprendre par cœur

J’ai une attitude naturelle, ni raide ni nerveuse. Je regarde les membres du jury, je souris.

Je parle distinctement et posément, j’articule. J’évite de dire « euh », « voilà », « ben »…

Je fais des phrases courtes et bien construites. 

J’emploie un vocabulaire précis, adapté aux disciplines concernées. 

Les fautes de français (syntaxe et vocabulaire) seront sanctionnées

Plus je m’entraînerai et plus je serai à l’aise le jour de la soutenance.
Je peux répéter devant ma famille, des camarades… ou bien, seul(e), en m’imaginant être devant un jury.

Présenter un projet devant un jury

Méthode BREVET 9
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BREVET

Entraînement et évaluation

Je rédige les grandes lignes de mon intervention orale, en me référant aux points 2 à 6 de la Méthode.

2. Le thème : 

3. Le plan : 

4. Le bilan : 

5. Mon avis personnel : 

6. La conclusion : 

Je présente mon projet oralement, pendant 5 minutes, comme si j’étais devant un jury. 
Je développe le plan ci-dessus, en particulier les points 3 et 4.

1

2

Critères d’évaluation

Mon exposé dure environ 5 minutes. / 1

Mon exposé est construit et j’ai respecté le plan mis au point. / 3

J’ai justifié le choix du projet et la démarche adoptée. / 2

J’ai mis en valeur l’interdisciplinarité du projet. / 2

J’ai présenté les conséquences bénéfiques de cette expérience. / 3

Je n’ai pas lu mes notes. / 1

Je me suis exprimé(e) avec aisance, sans hésitation. / 2

J’ai utilisé un vocabulaire explicatif, argumentatif et adapté aux disciplines concernées. / 3

J’ai veillé à faire des phrases parfaitement correctes. / 3

Ma note : / 20
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Sujet de BREVET 1

Dans les années 1920, un instituteur, M. Bernard, souhaite présenter au concours de la bourse des 

lycées trois élèves brillants mais pauvres. Les parents de deu enfants ont accepté, mais la grand-

mère de Jacques a refusé, parce qu’il doit gagner rapidement sa vie. M. Bernard s’adresse à Jacques.

« Écut :  fut  cmpd. L  t dffc pu . À  du1,  u t 
éé, t fè t t, t  t ft d u  b g qu u êt. A  
 pu, c’t fcé. I fud t’d c u pu mgé  bu, t  tut c tu  
ppt p d’gt pdt   à  m. Tu  cmpd ? » Jcqu cu 
 têt d b  hut  gd  mît. « B, m put-êt  put u pqu. 
Pd t ctb, j  c t ! — À  m ? dt Jcqu. — M u,  m f 
p d  t mè. »

U mmt pè, M. Bd, u  yu tdt d Jcqu, fppt à  pt d 
 m. L gd-mè t u  ’uyt  m c  tb dt  cd 
tp é ft bd  t d  fmm. Qud  t ’ttutu,  ut 
u gt   chu pu  pg. « A,  mémé, dt M. Bd,  p t 
cmm d’hbtud. Ah ! u z du mét. » L gd-mè ft t  tu d 
 chmb, qu’ ft t pu  d   à mg, ’tt pè d  tb, 
tt d  t d ’tt2. « N u dégz-p, j u u f u but d 
ct c u. » Pu cmmc,  ’tg u  ft, pu u   à  
fm, u  m,  p d  pp ft. À c mmt Cth Cmy3 t, 
’ff, pp M. Bd « Mu  Mît » t ptt d  chmb  pg t 
mtt u tb f, t t ’t u u but d ch u pu à ’éct d  tb. 
« T, dt M. Bd à Jcqu,   d  u  j’y u. Vu cmpz, dt- à  gd-
mè, j  d du b d u t  t cpb d c qu c’t  été… » Jcqu tt, 
dé  c t  pt u  p d  pt d’té. I y étt c u hu pu 
td, t  u ’mt déjà,  c à t  fcu4 t u t, qud M. Bd ugt 
d  d. I u gttt  têt. « Eh b ! dt-, c’t tdu. T gd-mè t u 
b fmm. Qut à t mè… Ah ! dt-,  ’ub jm. » « Mu », dt ud  
gd-mè qu ugt du cu. E tt  tb d’u m t uyt  yu. 
« J’ ubé… u m’z dt qu u dz d  uppémt à Jcqu. — 
B û, dt M. Bd. Et    p ’mu cyz-m. — M u  pu p 
u py. » M. Bd  gdt tttmt. I tt Jcqu p  épu. « N 
u  ft p », t  cut Jcqu, «  m’ déjà pyé ». 

Albert Camus, Le Premier Homme, © Gallimard, 1994.

1. E du :  gd-mè t  mè d Jcqu. – 2. Att : pétf à b d’. – 
3. Cth Cmy :  mè d Jcqu. – 4. Fcu, n. m. : b d’g tpc.

5

10

15

20

25

A. Texte

Photographie d’enfant employé  
dans une usine de fabrication de 
briques au Bengladesh, en 2014.

B. ImageS
P
E
C
IM
E
N



115

BREVET

Travail sur le texte littéraire et sur l’image 50 points

Les réponses au questions doivent être entièrement rédigées.

Compréhension et compétences d’interprétation 28 points Méthodes 1 et 4

Quel verbe du premier paragraphe justifie la démarche de l’instituteur auprès de la grand-mère 
et de la mère de Jacques ? 2 points

En répétant : « il faut la comprendre », « Tu la comprends ? » (l.1 et 4), 
quels sentiments M. Bernard veut-il éviter chez Jacques à l’égard de sa grand-mère ? 4 points

a. Pourquoi M. Bernard n’aborde-t-il pas immédiatement le sujet pour lequel il est venu voir 
la grand-mère et la mère de Jacques ? 3 points

b. À partir de quel moment aborde-t-il le sujet ? 3 points

« essuyait ses yeux » (l.25)
Comment interprétez-vous les larmes de la grand-mère à la fin du texte ? 4 points

Lorsque M. Bernard dit « il m’a déjà payé » (l.29), qu’entend-il par là ? 4 points

Expliquez la relation entre l’image et le texte. 4 points

1

2

3

4

5

6
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Sujet de BREVET

Montrez que, cependant, cette photo ne pourrait pas illustrer le texte. 4 points

Grammaire et compétences linguistiques 22 points

Quels sont les deux temps principaux utilisés pour le récit ? Fiches 19 et 20

Justifiez l’emploi de chacun d’eux. 4 points Méthode 3

« les yeux interdits de Jacques » (l.8) ; « un tablier frais » (l.18). 8 points Fiche 40

a. Remplacez, dans ces expressions, les mots interdits et frais par des synonymes.

b. Employez chacun de ces mots dans une phrase avec un sens différent de celui du texte.

Réécrivez depuis « Jacques sortit… », jusqu’à « … grattait la tête » (l.20 à 23), en remplaçant le nom 
Jacques par le pronom personnel Je. 
Vous effectuerez les changements nécessaires. 10 points Méthode 5

Dictée Jean Anglade, Un parrain de cendre, © Presses de la Cité, 1991. 10 points

Écrivez la dictée sur papier libre. Flashez le QR Code en haut de la page. Méthode 6

Travail d’écriture 40 points

Vous traiterez au choix l’un des sujets suivants, sur papier libre :

Sujet d’imagination Méthode 7

Imaginez et racontez ce que seront, pour Jacques et sa famille, les dix années qui suivront 
l’entrevue entre son instituteur et sa grand-mère. Insistez sur les impressions et sentiments 
éprouvés par les différents acteurs de votre récit.

Sujet de réflexion Méthode 8

Depuis le 6 janvier 1959, la scolarisation est obligatoire jusqu’à l’âge de 16 ans révolus. 
Dans un développement bien construit, argumenté et illustré d’exemples, présentez les réflexions 
que vous inspire ce décret.

7

8

9

10

1
écoutez la dictée
bordas.media/740226_016
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Sujet de BREVET 2

Marie Curie raconte comment son mari, Pierre Curie, et elle ont travaillé à la découverte du radium, 

métal radioactif, dans une simple baraque en planches, au début du xxe siècle. Ils n’étaient pas alors 

conscients de la dangerosité des produits utilisés.

I  ’y tut p d htt pu  ttmt qu déggt d gz ub ;  ft 

dc écut c pét d  cu qud  tmp  pmttt,   ft  

f à ’téu, t  fêt ut. 

D c bt d ftu, u  té pqu  d pdt du , 

u ccupt  cmmu u b du t chmqu qu d ’étud du ymt 

d pdut d pu  pu ctf qu u bt. Eut   fu ép  fft. 

P Cu ctu  chch u  ppété du dum, td qu j puu 

 ttmt chmqu  u d  pépt d  d dum pu. J’ été mé 

à tt juqu’à gt kgmm d mtè à  f, c qu t pu fft d mp  

hg d gd  p d pécpté t d qud ; c’étt u t téut qu 

d tpt  écpt, d t  qud t d mu pdt d hu, u 

my d’u tg d f,  mtè  ébut d u b  ft. […]

Nu  u u j ptcuè à b qu  pdut ccté  dum 

étt tu ptémt umu. P Cu, qu t uhté u  d b 

ct, dut cît qu ctt ptcuté péé u dt u tfct 

upéu à c qu’ t mbté. […]

Nu ét, à ctt épqu, tèmt bbé p  uu dm qu ’ut 

dt u, gâc à u décut u péé. Mgé  dffcuté d  cdt 

d t, u u t tè huu. N jué ’écut u bt, t  

u t d’y déju ft mpmt,  étudt. D t hg  pu égt 

u gd tquté ; pf  ut ququ pét, u u y pm 

d g  g, cut d t pét t futu ; qud u  fd, u t d 

thé p upè du pê u écftt. Nu  d u péccupt uqu, 

cmm d u ê. 

I u t d    pè dî pu jt u cup d’œ u t dm. 

N pécu pdut pu qu u ’ p d’b étt dpé u  tb 

t u  pch ; d tu côté,  pct u hutt fbmt umu, 

t c uu, qu mbt updu d ’bcuté, u étt u cu tuju 

u d’émt t d mt.
Marie Curie, Pierre Curie, © Odile Jacob, 1996.

5

10

15

20

25

A. Texte

Scientifiques exploitant 
sur un écran une image 
de collision de particules, 
en vue de domestiquer 
l’énergie du futur : la fusion 
des noyaux des atomes.

B. Image S
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Sujet de BREVET 2

Travail sur le texte littéraire et sur l’image 50 points

Les réponses au questions doivent être entièrement rédigées.

Compréhension et compétences d’interprétation 30 points Méthodes 1 et 4

Proposez un titre pour ce texte. 2 points

En vous appuyant sur le texte, citez, en les classant, les différentes difficultés auxquelles se heurtait 

le couple de chercheurs. 6 points

Marie Curie écrit « nous nous sentions très heureux » (ligne 19).

Expliquez, en citant le texte, ce qui est à l’origine de ce bonheur. 6 points

Que pensez-vous des conditions dans lesquelles ont été faites des découvertes qui aboutiront à 

un prix Nobel ? 6 points

Relevez ce qui rapproche l’image du texte de Marie Curie. 6 points

En quoi comprend-on qu’un siècle sépare ces deux documents ? 4 points

1

2

3

4

5

6
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Grammaire et compétences linguistiques 20 points

Relevez le champ lexical du bonheur. 2 points Fiche 42

Ligne 8 : « […] en vue de la préparation de sels de radium purs ». Fiche 4

a. Quelle est la fonction de ce groupe nominal ? 2 points

b. Remplacez-le par un groupe infinitif de même sens et de même fonction. 2 points

Ligne 9-10 : « […] ce qui avait pour effet de remplir le hangar de grands vases pleins de précipités et 
de liquides » : quel rapport logique cette proposition exprime-t-elle par rapport à celle qui 
la précède ? 2 points Fiche 13 Méthode 2

À quel temps sont les deux derniers paragraphes ? 

Justifiez l’emploi de ce temps. 2 points Fiches 19 et 20 Méthode 3

a. Qu’est-ce qu’un laboratoire de fortune ? 2 points Fiche 40

b. Employez le mot « fortune » dans une phrase où il aura un sens différent. 2 points

en remplaçant Nous par Je, désignant Marie Curie. 6 points Méthode 5

Dictée Honoré de Balzac, La Recherche de l’absolu, 1834. 10 points

Écrivez la dictée sur papier libre. Flashez le QR Code en haut de la page. Méthode 6

Travail d’écriture 40 points

Vous traiterez au choix l’un des sujets suivants, sur papier libre :

Sujet d’imagination Méthode 7

Vous vous endormez et vous rêvez que vous êtes sur le point de faire une découverte scientifique qui 
va révolutionner le monde. Faites part de ce rêve en mêlant narration, description et expression de 
sentiments.

Sujet de réflexion Méthode 8

Pensez-vous qu’il soit important d’avoir une passion dans la vie, dans un domaine scientifique, artistique 
ou sportif ? Faut-il tout lui sacrifier ? 
Vous répondrez à ces questions dans un développement argumenté, organisé et illustré d’exemples.

7

8

9

10

11

12

écoutez la dictée
bordas.media/740226_017
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Sujet de BREVET 3

Photographie de la 
station satellite du 
Svalbard (Norvège), 
2013. 

B. Image

Dans l’Antarctique, des scientifiques ont capté un signal sous une épaisseur de glace de plus de mille 

mètres. Un émetteur révèlerait une civilisation disparue. Ils parviennent à une sphère, l’« Œuf », 

et tentent d’en percer le mystère.

U umè bu t d ’téu d ’Œuf. Sm t  pm, t à cu d 
ctt umè, ’um p  tch. L’c téu  puut à ’téu t 
mbt ’êt d  bu. S dè mch  décupt  hutt  
t ’êtt, à pu pè à  mté d  hutu d ’œuf. Au-du, u gd u 
métqu hzt étt updu d  d.

C’étt u qu émttt ctt umè égè, putôt ctt umcc, ufft pu 
éc tut utu d u u gt d’pp dt  fm pt étg 
pc qu’ étt cu. D tg t d f  t t u, t tu étt 
 ququ t tué  ’u, pu  c ququ ch.

L gd u bu tut. I étt updu  ’, mtu p ,  ctct 
c . Tut  t étt tctmt mmb. Lu tut. M  étt   t  
mumt  pftmt ccmp u u-mêm, qu Sm  d pu qu’   
t, t qu’  put  d cmpt  ’u tut tè tmt u à u t 
cdéb.

D ’téu, L, qu étt dcdu d  S d Cféc pu u 
 cmé, um u pjctu. S m wtt èt  umcc bu, ft 
dpît  mécqu ftmtqu t ééèt à  pc u d tpt qu, 
mtt, éfécht   umè t  t pu dc c qu’ y t u-du 
d’.

Sm étt tuju dbut u ’c, à cq mch u-du du  tpt, 
t Lé à du mch u-du d u. I cèt mb d gd   u 
u pd, dèt  têt, t t c qu  tut dt u.

L mmt d ’Œuf cttut u   cup. Su  ,  fc d ’c, étt 
dé du c d’ d fm gé. Su chcu d c c pt u bc d 
mtè tpt p à d  gc têmmt c. Et d chcu d c bc 
 tut u êt hum cuché,  pd   pt.

U fmm, à guch. À dt, u hmm.
René Barjavel, La Nuit des temps, © Presses de la Cité/Place des éditeurs, 1968.
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BREVET

Travail sur le texte littéraire et sur l’image 50 points

Les réponses au questions doivent être entièrement rédigées.

Compréhension et compétences d’interprétation 30 points Méthodes 1 et 4

Dans le premier paragraphe, comment se forme une impression d’étrangeté ? 
Développez votre réponse en vous appuyant avec précision sur le texte. 6 points

a. Quel verbe annonce la découverte faite par les scientifiques ? 1 point

b. Montrez, à partir de la ligne 23, que cette découverte se fait par étapes. 5 points

À votre avis, les deux êtres découverts par les scientifiques sont-ils définitivement morts ? 
Justifiez votre réponse. 4 points

Expliquez en quoi cet extrait appartient au genre de la science-fiction. 6 points

a. Dans quelle mesure la photo est-elle proche du texte ? 4 points

b. Quelle est la différence fondamentale entre le texte et l’image ? 4 points

1

2

3
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Sujet de BREVET 3

Grammaire et compétences linguistiques 20 points

Quels sont les temps utilisés dans le premier paragraphe ? Justifiez leur emploi. 3 points

Fiches 19 et 20 Méthode 3

Relevez les expansions du nom « anneau » (l. 4). Fiche 2

Indiquez leur nature et leur fonction. 3 points

Relevez le champ lexical de la lumière, ainsi que les adjectifs associés. 2 points Fiche 42

« Une femme, à gauche. À droite, un homme. » (l. 27) Fiche 48 Méthode 2

Commentez la construction de ces phrases. Quels sentiments révèle-t-elle ? 2 points

« Au-dessous, un grand anneau […] parce qu’elles étaient inconnues. » (l. 4 à 8) 
Réécrivez cet extrait en mettant le nom anneau au pluriel. 
Opérez les modifications nécessaires. 10 points Méthode 5

Dictée Théophile Gautier, Le Roman de la momie, 1858. 10 points

Écrivez la dictée sur papier libre. Flashez le QR Code en haut de la page. Méthode 6

Travail d’écriture 40 points

Vous traiterez au choix l’un des sujets suivants, sur papier libre :

Sujet d’imagination Méthode 7

Un des scientifiques de la mission écrit une lettre à un proche pour lui raconter la découverte. 
Il insiste sur les sentiments et les sensations éprouvés.

Sujet de réflexion Méthode 8

Appréciez-vous les récits ou les films de science-fiction ? Vous donnerez votre réponse selon un 
développement argumenté et organisé, illustré d’exemples précis.

6
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8
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10

écoutez la dictée
bordas.media/740226_018
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Sujet de BREVET 4

Françoise et Claire font partie d’un groupe de deu cents Françaises déportées dans un 

camp de concentration. Devant les horreurs qui sont leur quotidien, Françoise ressent 

la tentation du suicide. Claire lui affirme qu’elle n’en a pas le droit, qu’elle doit tenir 

pour les autres. 

Françoise : Et à qu c -t- ? Aucu d u ’ ucu chc. 
P  t qu u mm c. Nu mm d cmbttt h du 
cmbt, ut. S u utt pu  t, c  t p  cmbt, c 
 t à ,  à p,  à u. Nu mm déjà tché d tut, 
tché d u-mêm.

Claire : I fut qu’ y  t u qu , t u u ut, ’mpt. 
Chcu ’ttd à mu c. E y t pêt. E t qu    cmpt pu. 
Putt,  ’ mt u ut. I fut qu’ y  t u qu  pu 
d. Vud-tu qu’ t détut c d m d’êt t qu tu c cd 
t mut pu tuju, qu tut c  t cfé pu  ?

Françoise : C’t putt c qu  u. Pu . Mu c, d ct dt 
dt u   p  m — put-êt ’-t- p d m ?

Claire : I fut qu’ y  t u qu  pu u d  m.

Françoise : Ic, u cf du md hbté, u, c’t mu pu . C’t 
déjà cmm  u ét mt.

Claire : S  md ’ t jm . M  y  u u qu t t 
qu p, t qu d, t qu f , pc qu c ’t p u qu mm 
 cu, c’t ’ht, t  hmm ut cît u ht. N  
-tu p tdu,  mut, qu tut u dt : « S tu t, t, 
tu d » ? Puqu dt- c ? E dt c pc qu’ucu d u 
’t u t qu chcu dt d cmpt à tu  ut.

Françoise : L ut… Au… D’c,  t pdu u été. Tut  pdu 
ctu, épu, , cuu. I ’y  pu qu  dué d  uffc t 
 mt.

Claire : L ut,  g qu tu c, t m, cu-c u cu-à  
ptcu, pdt u été, u. J p d hmm,  hmm d tut  
t, cu qu t mtt t cu qu t pè. À cu-à tu d cmpt.

Françoise : Puqu m ? U d pu u d m… Ch- u ut 
pu t m.

Claire : Nu mm é du ct, du ct fmm d tut  
pc, d tut  c, qu t été é d c pup d quz m 
fmm. Quz m fmm qu  t jm  mêm. E mut p 
ct chqu ju,  t p ct chqu ju. D c quz m 
fmm d tu  py, d tut  gu d’Eup, cmb ut ? 
Quz m fmm d pu u d m, du ct fmm d pu u d m, 
qu mptc ? T, m, ’mpt qu, ucu ’ d’mptc. E 
 pèt qu ’ y   u qu t.

« QUI RAPPORTERA CES PAROLES », Charlotte Delbo © Librairie Arthème Fayard, 2013.
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Sujet de BREVET 4

Travail sur le texte littéraire 50 points

Les réponses au questions doivent être entièrement rédigées.

Compréhension et compétences d’interprétation 30 points Méthode 1

Résumez le point de vue de Françoise et celui de Claire. 5 points

a. Relevez des répétitions dans les arguments de Françoise, aux lignes 1 à 5. 2 points

b. Sur quelles idées veut-elle insister ? 3 points

Pourquoi Claire emploie-t-elle si souvent le verbe « dire » ? 4 points

Relevez les mots et expressions qui désignent le lieu où se déroule le dialogue. 
Précisez les caractéristiques de ce lieu. 5 points

« Elles ne pèseront que s’il y en a une qui rentre. » (dernière phrase)
Expliquez le sens de cette phrase en vous aidant de ce qui la précède. 5 points

Selon vous, s’agit-il d’une scène capitale ou secondaire dans la pièce ? 
Pour répondre, vous tiendrez compte du titre de la pièce. Justifiez votre réponse.6 points

Grammaire et compétences linguistiques 20 points

Relevez les subordonnées de la phrase « Voudrais-tu […] sacrifiées pour rien ? » (l. 9-10)
Indiquez leur fonction. 3 points Fiche 11 Méthode 2

1
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écoutez la dictée
bordas.media/740226_019

À qui s’opposent-ils, selon Claire ? 4 points Fiches 1 et 3

Lignes 16 à 21. À quels temps est le verbe « dire » dans cette réplique ? Fiches 19 et 20 Méthode 3

Expliquez cette variation de temps en fonction du sens des phrases. 3 points

Trouvez dans le texte d’autres mots que le verbe « dire » appartenant au champ lexical 
de la parole. 2 points Fiche 42

Réécrivez depuis « Nous sommes arrivées… » jusqu’à « … jamais les mêmes » (l. 30-32) au passé, 
en employant à bon escient le passé simple et l’imparfait, et en remplaçant Nous par Elles. 4 points

Fiche 20 Méthode 5

Voici une phrase au discours direct : « […] à quoi cela servira-t-il ? » (l. 1) Fiche 28 Méthode 5

Réécrivez-la au discours indirect en la faisant précéder de « Elle demandait ». 4 points

Dictée Charlotte Delbo, Qui rapportera ces paroles ?, © Fayard, 2013. 10 points

Écrivez la dictée sur papier libre. Flashez le QR Code en haut de la page. Méthode 6

Travail d’écriture 40 points

Vous traiterez au choix l’un des sujets suivants, sur papier libre :

Sujet d’imagination Méthode 7

Imaginez que Françoise soit la seule survivante du camp. Des mois plus tard, elle retrouve ses proches et 
commence à parler. Elle se remémore notamment ce dialogue avec Claire, en fait le récit et le commente.

Sujet de réflexion Méthode 8

Selon vous, est-il important que l’on témoigne des horreurs de la guerre ou d’épisodes tragiques 
lorsqu’on les a vécus personnellement, ou bien faut-il laisser les plaies se cicatriser ? 
Dans un développement ordonné, vous présenterez les deux aspects du problème et ferez valoir votre 
propre point de vue. Vous vous appuierez sur des exemples tirés de vos lectures et de faits historiques.
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Sujet de BREVET 5

L’u tmp  p bc d du cfé u t,

L’ut bt du thé  t mg d tt,

U ut pd u pu d ug à  ct.

L’u ’ét t  tt. L’ut cht u cupt.

Là-b  ut ; c ’ u d t.

L’u dt, ’ut déjà tp d ’u.

Pu d’u mè  f à  c ft.

L’u t bc, ’ut t , chcu t cmm 

[ t.

I t putt p t ft  mêm ê

Et  mêm dé t  u qu  è :

Nu u  pu, ttd c dgé

D pétud ù t  cuu d  pmm

Et du ct qu  mt t éc.

Nu u êt huu, huu, u ut 

[hmm.
Guillevic (1907-1997), « Matin », Trente et Un Sonnets,  

© Gallimard, 1954.

5

10

Pierre Bonnard (1867-1947), La Salle du petit-
déjeuner, 1930-1931, huile sur toile  
(159,6 cm x 13,8 cm). Don anonyme 392.  
1941, Museum of Modern Art, New York.

Travail sur le texte littéraire et sur l’image 50 points

Les réponses au questions doivent être entièrement rédigées.

Compréhension et compétences d’interprétation 28 points Méthodes 1 et 4

Comment appelle-t-on ce type de poème ? Comment appelle-t-on les deux types de strophes 
qui le composent, ainsi que le type de vers ? 4 points

Dans les deux premières strophes, expliquez comment le poète s’y prend pour traduire la diversité 
humaine. Donnez une réponse détaillée et précise, en citant le texte. 6 points

a. Dans la strophe suivante, quel vocabulaire traduit la similitude entre les êtres humains ? 3 points

b. Quel mot assure une transition entre la démonstration que les hommes sont différents et 
la preuve qu’ils sont semblables ? 2 points

1

2

3
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écoutez la dictée
bordas.media/740226_020

Expliquez en quoi ce poème est, à sa manière, un hymne contre le racisme. 6 points

Comment le peintre s’y prend-il pour évoquer le « matin » ? 
En quoi le tableau est-il à la fois proche et différent du poème ? 7 points

Grammaire et compétences linguistiques 22 points

a. Quelle est la nature des sujets qui désignent des êtres humains ? 1 point Fiche 1

b. Relevez ces sujets, en les classant selon qu’ils désignent les humains : 4 points

- dans leur diversité :

- dans leur globalité :

Réécrivez la première strophe en mettant les sujets des verbes au pluriel. Méthode 5

Vous ferez toutes les modifications nécessaires. 10 points

a. Citez un adjectif de la même famille que le nom « plénitude » (vers 12). 2 points Fiches 38 et 40

b. Quel sens donnez-vous au nom « plénitude » dans le poème ? 2 points

a. b.

À quel temps est ce poème ? Justifiez l’emploi de ce temps. 3 points Fiche 20 Méthode 3

Dictée Jean-Jacques Rousseau, Les Confessions, 1770. 10 points

Écrivez la dictée sur papier libre. Flashez le QR Code en haut de la page. Méthode 6

Travail d’écriture 40 points

Vous traiterez au choix l’un des sujets suivants, sur papier libre :

Sujet d’imagination Méthode 7

Racontez comment vous avez, un jour, éprouvé du bonheur, dans une situation qui n’avait rien 
d’exceptionnel. Vous décrirez vos sentiments et expliquerez pourquoi ce bonheur est apparu à ce moment-là.

Sujet de réflexion Méthode 8

Pensez-vous que le bonheur puisse être trouvé dans l’accomplissement d’actes simples et quotidiens, 
ou l’imaginez-vous différemment ? Vous appuierez votre réflexion sur des exemples personnels ou 
littéraires.
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J’évalue mes compétences
Je reporte les résultats de chacune des quatre évaluations (pages 51, 63, 85, 95) et je place une croix dans la 

colonne « Maîtrise » correspondante : insuffisante, fragile, satisfaisante, très bonne

Je note le nombre total de croix pour chaque colonne et surligne le nombre le plus élevé.

Évaluation des compétences travaillées

Maîtrise

insuffisante
de 0 à 20

fragile
de 21 à 29

satisfaisante
de 30 à 45

très bonne
de 46 à 60

1. Connaître le fonctionnement 
de la phrase simple
Connaître le fonctionnement de la 
phrase complexe
Mettre en évidence le lien entre le 
temps ou mode employé et le sens
Prendre en compte les caractéristiques 
des textes lus ou à produire

Évaluation 1

Ma note : 

/ 60

2. Connaître le fonctionnement des 
chaînes d’accord
➥ Maîtriser les accords du verbe dans 

les cas complexes

➥ Maîtriser les accords du participe 

passé

➥ Maîtriser les accords de l’adjectif 

épithète et attribut

➥ Distinguer les homonymes 

grammaticaux

Évaluation 2

Ma note : 

/ 60

3. Observer la morphologie des mots
➥ Dérivation, composition, famille de 

mots

Mettre en réseau les mots
Analyser le sens des mots
➥ Polysémie, synonymes, antonymes

➥ Figures de style

Évaluation 3

Ma note : 

/ 60

4. Acquérir et mettre en œuvre 
une démarche d’écriture
➥ Le récit complexe

➥ La lettre

Structurer clairement un texte 
argumentatif

Évaluation 4

Ma note : 

/ 60

TOTAL

des croix

Évaluation globale

Ce cahier a été imprimé en France en avril 2023 

par Maury, imprimeur certifié 

N° de projet : 10288863  Dépôt légal : avril 2023
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Tableaux de conjugaison

3e groupe ALLER
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je vais

tu vas

il (elle) va

nous allons

vous allez

ils (elles) vont

je suis allé(e)

tu es allé(e)

il (elle) est allé(e)

nous sommes allé(e)s

vous êtes allé(e)s

ils (elles) sont allé(e)s

j’ allai

tu allas

il (elle) alla

nous allâmes

vous allâtes

ils (elles) allèrent

je fus allé(e)

tu fus allé(e)

il (elle) fut allé(e)

nous fûmes allé(e)s

vous fûtes allé(e)s

ils (elles) furent allé(e)s

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

j’ allais

tu allais

il (elle) allait

nous allions

vous alliez

ils (elles) allaient

j’ étais allé(e)

tu étais allé(e)

il (elle) était allé(e)

nous étions allé(e)s

vous étiez allé(e)s

ils (elles) étaient allé(e)s

j’ irai

tu iras

il (elle) ira

nous irons

vous irez

ils (elles) iront

je serai allé(e)

tu seras allé(e)

il (elle) sera allé(e)

nous serons allé(e)s

vous serez allé(e)s

ils (elles) seront allé(e)s

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que j’ aille

que tu ailles

qu’il (elle) aille

que nous allions

que vous alliez

qu’ils (elles) aillent

que je sois allé(e)

que tu sois allé(e)

qu’il (elle) soit allé(e)

que nous soyons allé(e)s

que vous soyez allé(e)s

qu’ils (elles) soient allé(e)s

j’ irais

tu irais

il (elle) irait

nous irions

vous iriez

ils (elles) iraient

je serais allé(e)

tu serais allé(e)

il (elle) serait allé(e)

nous serions allé(e)s

vous seriez allé(e)s

ils (elles) seraient allé(e)s

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

va

allons

allez

Présent aller

Passé

être allé

(allée, allés, allées)

Présent allant

Passé

(étant) allé

(allée, allés, allées)

Présent en allant

Passé

en étant allé

(allée, allés, allées)

3e groupe FAIRE
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je fais

tu fais

il (elle) fait

nous faisons

vous faites

ils (elles) font

j’ ai fait

tu as fait

il (elle) a fait

nous avons fait

vous avez fait

ils (elles) ont fait

je fis

tu fis

il (elle) fit

nous fîmes

vous fîtes

ils (elles) firent

j’ eus fait

tu eus fait

il (elle) eut fait

nous eûmes fait

vous eûtes fait

ils (elles) eurent fait

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

je faisais

tu faisais

il (elle) faisait

nous faisions

vous faisiez

ils (elles) faisaient

j’ avais fait

tu avais fait

il (elle) avait fait

nous avions fait

vous aviez fait

ils (elles) avaient fait

je ferai

tu feras

il (elle) fera

nous ferons

vous ferez

ils (elles) feront

j’ aurai fait

tu auras fait

il (elle) aura fait

nous aurons fait

vous aurez fait

ils (elles) auront fait

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je fasse

que tu fasses

qu’il (elle) fasse

que nous fassions

que vous fassiez

qu’ils (elles) fassent

que j’ aie fait

que tu aies fait

qu’il (elle) ait fait

que nous ayons fait

que vous ayez fait

qu’ils (elles) aient fait

je ferais

tu ferais

il (elle) ferait

nous ferions

vous feriez

ils (elles) feraient

j’ aurais fait

tu aurais fait

il (elle) aurait fait

nous aurions fait

vous auriez fait

ils (elles) auraient fait

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

fais

faisons

faites

Présent

faire

Passé

avoir fait

Présent

faisant

Passé

(ayant) fait

Présent

en faisant

Passé

en ayant fait

3e groupe DIRE
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je dis

tu dis

il (elle) dit

nous disons

vous dites

ils (elles) disent

j’ ai dit

tu as dit

il (elle) a dit

nous avons dit

vous avez dit

ils (elles) ont dit

je dis

tu dis

il (elle) dit

nous dîmes

vous dîtes

ils (elles) dirent

j’ eus dit

tu eus dit

il (elle) eut dit

nous eûmes dit

vous eûtes dit

ils (elles) eurent dit

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

je disais

tu disais

il (elle) disait

nous disions

vous disiez

ils (elles) disaient

j’ avais dit

tu avais dit

il (elle) avait dit

nous avions dit

vous aviez dit

ils (elles) avaient dit

je dirai

tu diras

il (elle) dira

nous dirons

vous direz

ils (elles) diront

j’ aurai dit

tu auras dit

il (elle) aura dit

nous aurons dit

vous aurez dit

ils (elles) auront dit

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je dise

que tu dises

qu’il (elle) dise

que nous disions

que vous disiez

qu’ils (elles) disent

que j’ aie dit

que tu aies dit

qu’il (elle) ait dit

que nous ayons dit

que vous ayez dit

qu’ils (elles) aient dit

je dirais

tu dirais

il (elle) dirait

nous dirions

vous diriez

ils (elles) diraient

j’ aurais dit

tu aurais dit

il (elle) aurait dit

nous aurions dit

vous auriez dit

ils (elles) auraient dit

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

dis

disons

dites

Présent

dire

Passé

avoir dit

Présent

disant

Passé

(ayant) dit

Présent

en disant

Passé

en ayant dit

3e groupe VOULOIR
INDICATIF

Présent Passé composé Passé simple Passé antérieur

je veux

tu veux

il (elle) veut

nous voulons

vous voulez

ils (elles) veulent

j’ ai voulu

tu as voulu

il (elle) a voulu

nous avons voulu

vous avez voulu

ils (elles) ont voulu

je voulus

tu voulus

il (elle) voulut

nous voulûmes

vous voulûtes

ils (elles) voulurent

j’ eus voulu

tu eus voulu

il (elle) eut voulu

nous eûmes voulu

vous eûtes voulu

ils (elles) eurent voulu

Imparfait Plus-que-parfait Futur simple Futur antérieur

je voulais

tu voulais

il (elle) voulait

nous voulions

vous vouliez

ils (elles) voulaient

j’ avais voulu

tu avais voulu

il (elle) avait voulu

nous avions voulu

vous aviez voulu

ils (elles) avaient voulu

je voudrai

tu voudras

il (elle) voudra

nous voudrons

vous voudrez

ils (elles) voudront

j’ aurai voulu

tu auras voulu

il (elle) aura voulu

nous aurons voulu

vous aurez voulu

ils (elles) auront voulu

SUBJONCTIF CONDITIONNEL
Présent Passé Présent Passé

que je veuille

que tu veuilles

qu’il (elle) veuille

que nous voulions

que vous vouliez

qu’ils (elles) veuillent

que j’ aie voulu

que tu aies voulu

qu’il (elle) ait voulu

que nous ayons voulu

que vous ayez voulu

qu’ils (elles) aient voulu

je voudrais

tu voudrais

il (elle) voudrait

nous voudrions

vous voudriez

ils (elles) voudraient

j’ aurais voulu

tu aurais voulu

il (elle) aurait voulu

nous aurions voulu

vous auriez voulu

ils (elles) auraient voulu

IMPÉRATIF INFINITIF PARTICIPE GÉRONDIF
Présent

(inusité)

(inusité)

veuillez

Présent

vouloir

Passé

avoir voulu

Présent

voulant

Passé

(ayant) voulu

Présent

en voulant

Passé

en ayant voulu
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